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Les Précautions InutilesActivités prochaines du 
Conseil 1145 des Che­

valiers de Colomh

D’une semaine à l’autre

La Rivière Richelieu,
artère d’urgence

Simple emprunt du titre de l'oeuvre célèbre
Mercredi, le 31 mars, soirée de 

jeux “Meli-Melo”. Ce soir-là. les 
jeux suivants seront au program­
me: billard, tennis sur table, domi­
no, "parchesi". sacs de sable .

L’Ecole d Arts et Métiers pour- • voulant gruger d’autres paternités, 
ra se vanter d’avoir fait dire bien devait en improviser une autre, 
des choses, avant même que d’ex- qualifiée de municipale?— 
ister: et. Mystère et discrétion!Une économie de 1218 milles en zone de sécurité.—

Un plan pas plus “régional” que la route d’Alaska. quoi encorc Ah: oui J oubl,a“ les
damistes.

Pour la modique somme de 25c, 
i venez vous recréer avec votre épou- 
: se ou amie aux salles de votre con- 
■ seil. Il y aura prix de présence et 
un prix au vainqueur de tout grou-

----- , (c'était fatal) — d'en
et avoir fait dire de bien saugrenues, j - d:t dans les romans détectives. 

C'est in liniment triste à penser, j reste tout de même que l'on 
et non moins triste a dire: mais ce 1 rail dû accorder ses violons, avant 
projet d'une Ecole Technique ris- d'attaquer k morceau d'orchestre, 
que fort, dés maintenant, de sus­
citer du dissentiment qu’il aurait 
été tellement simple d'éviter.

Au lendemain de la délégation ditoria; 
d un groupe de la Chambre de 
Commerce auprès de l'honorable 

: M. Hector Perrier, en faveur de la ! * 
création de cette Ecole. “Le Riche- j 

j lieu" du 11 mars publiait un écho j 
; fort au point de l'entrevue, et ter- : 
minait même par cette apprécia­
tion très juste :—

“La Chambre de Commerce 
voudra, sans doute, continuer à 1 
faire des démarches auprès des 
autorités municipales et scolai­
res. et des chefs d industrie, pour 

Ttf D f *» P : permettre la réalisation de et
qu'une entreprise trop simplement NOS Retraites r arOISSiaieS projet important"'.
"régionale" dans un Canada en _ \---- - ; ~ . Puis, en une semaine exacte- enlève ses gants blancs, le "moins
guerre. — Comme si les arme- a aparoisse Ca- ment. soit jeudi dernier, le confrè- directe", pour les gouvernements,
mer.ts. par exemple, de V “Otis- thédrale, les hommes de toutes pro- re devenait tout réticence et tout ' cela veut dire: Tenons-les plutôt
Fcn.iom'' d Ontario et les camions lussions, de toutes les c,asses, lais- ; réserves. j loin: et le "non moins efficace",
militaires de ses usines, tout corn- ' un peu de cote les questions Pour reprendre le mot de La cela c est pour se souvenir qu'en 
me les tanks fabriqués a Mont- matenei:es pour s occuper de i u- Fontaine. Martin bâton serait-il ce qui a trait aux subventions, c’est
réal ou les canons de Sorel ne se ?-que grande chose: .e sa.ut de leur accouru pour que i on change si tout de même commode,
trouveraient pas mieux protégés âme. Les exercices .-ont survis vlîe de ton? Toujours est-il que Et. pour finir par le bouquet, le 
sur le Richelieu et l Hudson. plutôt aY c P:c*e. c* krveu: et les Ke- ]es restrictions et les prudents con- cor frère, au long de

verends Peres Brien et Bari.eck. 
dominicains, en sont les zélés pré­
dicateurs.

A Saint-Edmond, cette semaine 
est consacrée aux hommes et jeu-

comme

au-

La démarche que la Chambre de en Afrique, et maintenant
Commmcrce de Saint-Jean a en- contrôle allié?_
trejSrise, lundi, est de trop grande
envergure pour que nous ne profi- j p faudrait bien comprendre, dans 
tions pas de l'occasion en souli- notre province de Québec, comme. . .
6nant certains aspects auxquels or. dans les autres, qu'il ne s'agit pas ** qui ParllclPera a un dc ces ieux 

ne songe pas suffisamment. i ici de querelles d'achalandage d'un
Une lois de plus, notre Chambre port d’embarquement au détriment 

de Commerce s avère notre corps dur autre. Les faits sont simples: ' 
pub.ic le plus réaliste et le pvos —N dus produisons beaucoup pour 
positivement agissant. Il y a quin- ja victoire, et les Américains en- j 
zv jours, c était la délégation au- core davantage. Il nous faut expé- 
près de 1 honorable Hector Per- dier le plus rapidement et avec le 
r;er. relativement a l’établissement moins de pertes possibles, 
d une Ecoie d Arts et Métiers; et. U se peut qu’en certains milieux 
cette semaine, c'est la délégation d'Ontario et des provinces de 
auprès de l'honorable Alphonse l'Ouest, on tente d’embrouiller la 
Fournier, ministre des Travaux question en prétextant que la ca- 
publics à Ottawa, au sujet de la nalUation du Richelieu ne serait 
canalisation de la rivière Riche­
lieu.

sous

D ailleurs, sur ce chapitre de la 
paternité, l'auteur de l'article d'é- 

du confrère, pour s'être 
risqué dans un paragraphe 
savamment réticent, a bien mal at- 
erri Qu'on lise plutôt : —

voulez-vous.

moms
PARTI DE SUCRE

Dimanche, le 4 avril, parti de su­
cre au Mont St-Grégoire, chez un 
de nos frères, Lucien Quintin. Pour 
réservation de billets, voyez les 
frères Dion, de l'épicerie Royale. 
Tel. 3624. le jour et 2839. le soir, 
ou encore aux salles. .

Aidez ces organisateurs en vous, 
rendant nombreux à ces activités 
colombiennes.

—“Or.—(que Ça
commence comme 
quand il s'agit du bien-être so­
cial de notre jeunesse, les pre­
miers et les plus directement 
intéressés, c'est d'abord le Con­
seil municipal, et les Commis­
sions scolaires puis d'une façon 
moins directe mais 
efficace, les autorités fédérales 
et provinciales".—
En d'autres termes, et si l'on

cela)—Or.

non moins

Le projet n'est pas d hier; et. en 
1939. on allait assister à sa com­
plète réalisation, lorsque la guerre 
vint tout immobiliser, pour consa­
crer à la Victoire toutes les res­
sources humaines, financières et 
mécaniques.

Mais la guerre moderne recèle 
de bien curieux retours des cho­
ses, et des détours d'un genre as­
sez inattendu. De sorte que, avec 
les exigences qu’elle comporte, ce 
qui paraissait luxe et accessoire 
peut fort bien devenir nécessité 
essentielle.

son compte-
| toumements d'allusions s ali- rendu de 1 assemblée du Comité d'é- 
gnaient. dans sa dernière édition, tude de la future Ecole, signalait 
tel un barrage de défense destiné que.—<je cite)—"M. L.-0. Perrier 
à camoufler un mouvement d'ar- s es! oresenle à rassemblée en qua­

I rière-garde. liîé de journaliste benevole”—Bé-
Je cite au hasard:—Page 9: né vole: c'es t-a-dire. comme dit le

—“On convint à l'unanimité dictionnaire, qu'il y était sans y 
qu'il fallait soustraire, coûte que être obligé.
“coûte l'avenir d'une Ecole J'oubliai» de préciser, entre pa- 

d'Arts et Métiers à toute mesqu:- renthèse, que ce même “journaliste 
r.e influence d'intérêt personne bénévole*’ était celui-là même qui.

Fermières de St-Jean ou politique'. la semaine précédente, était allé
j Puis, dans un grand article de faire pression auprès de l'honora-

.ble Hector Perrier, en faveur de

qu'à contourner la Gaspésie et la 
côte de l’Atlantique.

Qaand il s'est agi de tracer, à 
travers bois, monts et ravins, la
grande route de l'Alaska, dans . . .
. Ouest du pays avons-nous, dans ncs g< ns: jOS reverends . eres Gi­

rard et Chartrand, des Oblats de 
Marie-Immaculée, 
différents offices.

i'Est, joué sur l'épouvantail d un 
projet trop "régional".

Même si le Québec ne retirait pas
prêchent aux

Ce sont d'ailleurs 
des motifs d'utilité
stratégique que la Chambre met, s est élevé 
de l'avant pour recommander la 1 
reprise de la canalisation du Ri- 9U x- s agissait d un plan stratégi- 
chelieu. que de défense et de progrès pour

le pays, pour nos voisins Améri­
cains. et par contre-coup pour nos 
Alliés. Ce qu'est la route c'Alaska 
à l'Ouest, du pays, celle du Riche­
lieu le serait pour l'Est.

Sans compter que. dans le der­
nier cas. la réalisation serait beau­
coup moins coûteuse.

uniquement
militaire et grand'chose de 1 entreprise, il ne

aucune protestation. Au Cercle des
parce que nous comprenions tous

Avis aux Dames et Demoiselles reaaction : —- 
de la ville et de la campagne., 
qu'après l'assemblée d'avril, nous 
nt prendrons plus de membres dans 
notre Cercle.

Il vous reste encore trois se-

— “Qu'il ne soit pas mesquine- Ecole, 
ment question de revendiquer à En fait d'étiquette journalisti- 
tort ou à raison la paternité lu- que. chapeau bas. confrère; 
turc dune Ecole d Arts et Mé- i avez décroché la palme de courtoi- 
tiers qui demeure encore hypo- ie professionnelle, 
thétique'.—
Et pourtant. M. le maire Lebeau. c'aurait pu être a la hantise de 

Présidente, félon les propres termes du “Ri- cette paternité que “Le Richelieu" 
__  i cheiieu". remarquons bien, décla- voulait s'en prendre, que ne le di­

rait ce qui suit, lors de la réunion ^ait-il plus tôt et plus franchement. 
; du prétendu Comité d'étude:
Je cite textuellement, en page 1:— détirer de si longues allusions, dis- 

—"C'est pourquoi, continue le tillées avec peine, et à chacun, la 
maire, j'ai pris l'initiative de tâche de flairer la mèche, 
vous convoquer tous, puisque tel- Si. ma foi. c'était cela le chat à 
le oeuvre semble bien du ressort sortir du sac. pourquoi se gêner?—

Il est vrai qu'il aurait fallu pour 
M. le maire prônerait-il une pa- c« la un peu de cran; sans compter 

ternilé que devrait désavouer le qu'il n entre pas dans les pruden- 
confrère, pour être logique avec tes habitudes du confrère, d'appeler 
lui-même?—

Ou bien, est-ce le confrère qui.

Qu'on le veuille ou non. la géo­
graphie demeure la géographie. Et 
n'importe quelle carte un tant soit 
peu détaillée laisse clairement voir 
qu'il faut parcourir 1671 milles ex­
actement par voie d'eau entr' 
Montréal et New-York: tandis que 
par le Richelieu, la rivière Hudson 
et le canal Whitehall, la distance 
entre les deux métropoles se ré­
duit à 483 milles.

Une diminution de 1188 milles, 
on admettra que c'est une sous­
traction à laquelle il vaut la peine 
de s'arrêter. Et si. du même coup, 
en regard de cette réduction de 
1188 milles, on accole le déplorable 
total de nos 20 navires coulés dans 
le golfe Saint-Laurent, on ne voit 
pas comment l'on pourrait se dis­
penser d'y réfléchir.

Aussi longtemps que l'Allema­
gne poursuivra sa guerre, il nous 
faudra compter avec la menace 
sous-marine, particulièrement dans 
le golfe et le proche-atlantique. qui 
s'y prêtent admirablement bien.

Il n'est pas nécessaire de por­
ter les galons d'amiral ni même 
d'être simple capitaine au long 
cours pour craindre que l'on soit 
forcé d’en venir à une diminution 
du trafic maritime par le Saint- 
Laurent, afin de ne pas accroître 
encore davantage le travail d'es­
cortes des convois, dès le bas du 
fleuve.
Quelle merveilleuse porte d'à cô­

té ne deviendrait pas le Richelieu à 
l'abri de la maraude nazie, avec le 
trajet presque en ligne droite vers 
New-York.

Il était question tantôt des im­
prévisibles détours de la guerre:— 
Avec la campagne alliée en Afri­
que, n’est-il pas possible que New- 
York devienne le centre logique 
d'expéditions de matériel vers le 
grand port français de Dakar, la 
pointe la plus rapprochée de nous

vous

Mais à propos! Pour > cas oùmarnes pour vous inscrire.
Mme Pierre Lasnier,

Les travaux de canalisation, sur 
près de la moitié du parcours, et 
la construction déjà terminée de 
la digue de l'Ile Fryer, font que. 
si le projet venait à être délaissé, 
le pays aurait dépensé sans abso­
lument rien retirer.

Du strict point de vue affaires, 
comment pourrait-on alors soute­
nir que le parachèvement de la ca­
nalisation ne constituerait pas un 
excellent placement, s'il doit faire 
servir à la cause de la Victoire, une 
économie de temps et de matériel 
inutilement exposé dans le golfe.

Et puis, entre nous, avons-nous 
le droit de jeter par-dessus bord, 
un projet qui pourrait diviser par 
deux, le nombre angoissant de nas 
gars de la marine sans cesse à la 
merci de la torpille nazie dans les 
détroits de l'Est?...

C'est l'une de ces questions qui 
perte en elle-même sa réponse.

P. S. — Les renseignements et 
aperçus techniques de cet article 
ont été puisés à même l'abondante 
documentation que possède Mtre 
Stanislas Poulin. C. R. qui s'occu­
pe de cette question, depuis au- 
delà de 20 ans. Il nous fait plaisir 
de lai en donner crédit.

Jean FREDERICK.

Parti de Sucre Cela lui aurait évité le labeur
Dimanche prochain, le 28 mars, 

le personnel de la St. Johns Indus­
tries. patrons et employés, pren­
dront part à leur premier parti de 
sucre annuel, à 1 érablière de M. 
Elzéar Goineau. au Mont Saint- 
Grégoire. Le prix du billet est de 
SI.25 et l'on dit que la vente est 
très active; tous se promettent des 
heures de saine gaieté à ce joyeux 
rendez-vous.

municipal".—

un chat, un chat.
Jean FREDERICK.

Avis au Public R C.A F additional 
Addition aux Casernes . . 
Singer Mfg.—Emp.
Insp. Board. United 

Kingdom
Montant précédemment perçu et Dom. Hair Felt - Emp. 

publié la semaine denière: f 4817.60 Dom. Ha:r Felt Co. Ltd
$ 25.00 J B. Martin Co. Ltd 

Sl Johns Shirt employés 150 00 Can. Potteries Ltd. . Emp. 
St. Johns Shirt Co. Ltd. 25 00 Belding Corticelli - Emp
Mlle D Pratt ................. 2.00 S. & G Clothing - Emp.
Dr M. Clairmont 3 00 S. & G. Clothing Co. Ltd

A. E. Girard . 5.00 Cité de St Jean
R. Watson.................... 10.00 A. Dcmuth - A R No 622
R. Marcoux .... 5.00 La Fonderie Canadienne
H. Laflamme . . . 10.00 Mme M. Ford
F. Ethier .................. 5.00 Mme L. E Cooke
Arm. Gervais .... 5.00 Mlle Betty Cooke
E. Phaneuf.................... 5 00 Inst Ecole LaSalle
P. Marin................... 5.00 Léopold Tanguay
Geo. Gervais................ 1.00 Mlle V. Breault .
Geo. Phaneuf . . 10.00 No 9 Repair Depot
J P. Sénécal ... 5.00 R C A F Serg. Mess No 9
Geo. Phénix .... 500 Additionnel
A. Caza ................. 6.00 M. Martial R heaume. M.P
J. A Lapierre ... 2.00, Walden Wood Workers Ltd
E. Poirier...................... 2.001

Listes des souscripteurs 
A la Croix-Rouge

364 09 
484.60 

1071.75Avis est donné au public en gé­
néral, et à la clientèle du Salon 
du Corset en particulier, que mal­
gré le décès de M. Henri D'Orson- 
nens. propriétaire de cet établisse­
ment. ce commerce sera tenu com­
me par le passé. Le même person­
nel est à la disposition d< chacune; 
qu'on se le dise!

71.00 
30 00 
50 00
50.00 

12425 
241.35 
202 05
50.00

100.00

J. Hervé Gaudette

Au Bénéfice des
Cadets de l'Air 2.00

300
Lundi, le 3 mai prochain. Mlle 

Peggy Cooper professeur de danse, 
donnera son récital annuel; les re­
cettes de cette soirée seront pour 
le bénéfice des Cadets de l'Air. Sec­
tion 36. Il est à espérer que toute 
la population se fera un devoir ; 
de prendre part à ce spectacle pour ! 
aider nos jeunes Cadets. Qu'on sej 
le dise.

1.00
.50
.50

4.00Assemblée des
membres du R. C. R.

1.00
2.50

624.05
Los membres du R. C. R. sont 

priés de noter que leur assemblée 
aura lieu mardi, le 30 courant à 
3 heures p. m., à la salle habituel­

le 00 
1000 
25.00

Votre «bonnement est-U payé? (Suite à la page 8)le.
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LIGUE DE QUILLES SOCIALE AU CARTIER

CARTIERCommençant dimanche prochain, 
pour 4 jours, 4-5 6-7 avril.

"CASABLANCA"
de sa vie. lorsqu'il perd aux avec Humphrey Bogart, Ingrid 
mains du Rolland Rouleau, par Bergman. Oeuvre émouvante et 
6 à 2. très bien interprétée.
Jacques Trahan avait su, de Rarement a-t-on vu au cinéma 

habituellement digne de un drame politique se partager
aussi également l'intérêt avec le 

Rolland Rouleau: Adrien Desma- côté sentimental que dans “Casa­
blanca". Grand succès! Et cela 
s'explique: une coïncidence a vou­
lu que la ville où se déroule l'ac­
tion d'où le titre de l’oeuvre, soit le 
même qui a été récemment le thé­
âtre de l'historique rencontre 
Churchill-Roosevelt.

La qualité de la distribution est 
une autre explication à la popula­
rité de ce film. Quand on voit 
comme vedettes Humphrey Bo­
gart. Ingrid Bergman et Paul Hen- 
reid, secondés par Claude Rains. 
Conrad Veidt, Peter Lorre. Sydney 
Greenstreet. S.-Z. Zakail et autres, 
on comprend facilement l'engoue­
ment des cinéphiles.

Le sujet traité est aussi des plus 
intéressants. Presque toute la scè 
ne se déroule dans le café de Rick 
(Bogart), où fourmillent sans cesse 
des gens de toutes les nationalités 
que la terreur des Nazis a chassés 
d'Europe et qui tentent mainte­
nant par tous les moyens d'obtenir 

■ leur passeport pour se rencontrer 
en Amérique. Rick fait de son 
mieux pour aider ceux qui lui sont 
sympathiques, mais un jour il de­
vra marcher sur son propre coeur 
pour permettre à une jeune femme 
qu'il a aimée de fuir avec son mari, 
dont la tête a été mise à prix par 
les Nazis.

Une autre scène des plus émou­
vantes et qui provoquent les ap­
plaudissements de tous les specta­
teurs se déroule quand un groupe 
de Français, appuyés par un or­
chestre, réussisent à noyer les 
voix de quelques Nazis chantant 
des airs allemands, en entonnant 
La Marseillaise".

Le Jacques Trahan se prépare à ! Bouchard s’est définitivement éta- 
parîir pour les bois. — J os. B ou- bli en première position.
chard. Rolland Rouleau. Iriom- Le Jacques Trahan a la surprise 
phenl. Tibi Plouffe et Cast Si-Ger­
main annulent.

Le Jacques 'rahan. assuré de 
participer aux petites séries mon­
diales. a décidé de partir pour les I source 
chantiers de la Price Lumber, si- I confiance, que les gros canons du 
tués dans les forêts du New-Hamp- 
shire afin de suivre un rigoureux fais et V ictorin Dion seraient ab- 
entrainement. avant de commen- sents pour le match de mercredi der- 
etr les éliminatoires qui décideront n:er- En consequence Jacques don- 
du championnat de :a Ligue So- na l’ordre à Jules Mercier de res- 
ciale. L’équipe sera sous la direc- ter bien tranquille chez lui afin de 
tion de Jean Camaraire. R. Boone conserver ses forces pour les éli- 
agira comme chef cuisinier, il sera niinatoires. Quelle ne fut pas la 
assisté de Paul Frédette comme | surprise de Jacques, lorsqu il vit 
laveur de vaisselle. Le capitaine 
Jacques Trahan a vu à ce que les 
règlements soient observés à la 
lettre. Tout d’abord, lever à 6 heu-

SAMEDIJEUDI - VENDREDI
272625
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arriver Desmarais et Dion sur les
allées. Pour les vaincus. Hercule 
Trahan roula le fort total de 516; 
il fut suivi de près par Jean Ca- 
maraire qui roula 510. Pour les 
vainqueurs, le capitaine Rolland 
Rouleau fût l'étoile en roulant 
deux parties de 228 et un total de 
614 pour les trois parties. Rolland 
Rouleau s'est vu décerner le prix 
de la soirée pour la plus haute 
partie simple.
Le Tibi Plouffe et le Gérald Si-

Germain jouent des parties fort
contestées et annulent 2 à 2.
Cette joute était très importan­

te pour le Tibi Plouffe, car une dé­
faite aurait signifié son élimina­
tion des séries de détail. Paul Fi­
llon étrennait de beaux souliers 
neufs pour la circonstance. Mau­
rice Frédette arborait une chemise

dans

Bombay Clipper
res précises tous les matin ; le cou­
cher à 10 heures P. M. le plus tard. 
Tous les joueurs devront manger 
de la soupe aux pois, du lard salé 
et de la galette de sarrasin. Les des­
serts sont absolument prohibés, de 
même que les liqueurs, exception 
faite pour la bière depinette. Le 
capitaine Jacques Trahan espère 
qu'à ce régime, ses joueurs se fe­
ront des muscles d'acier et qu'ils 
pourront ainsi conserver le cham­
pionnat qu'ils ont remporté l'an 
dernier.

SECOND FILM

TOMJUDY

CANOVA BROWN
dansL» Jos. Bouchard gagne 3 à 1 con­

tre le John Labelle
La semaine dernière, toute l'é­

quipe de John Labelle était l'in- Sleepytime Gal. ^ ^ , d'un blanc éclatant avec une patte
vitee de Tommy Gorman au Fo- de iap;n brodée en couleurs vives 
rum. pour y assister au match Ca- sur le devant. Malgré le fait que le 
r.adien-Chicaga La raison de cet- T.5l P;ouffe prit l'attaque dès la 
te invitation" Depuis nombre d an- ^encontre. Le Gérald St-Gcrmam 
nees. Tommy Gorman et son ami 
Sprague Clegorn viennent passer 
une quinzaine sur les bords du Ri- 
cnelieu pour se livrer à leurs sports 
favoris la chasse et la pêche. C'est 
au cours de l'une de ces excursions.

devint trop confiant et perdit la 
seconde partie. Tibi sût cependant 

; donner confiance à ses joueurs, 
et il réussit à remporter la der­
nière partie. Hercule Raymond, 
avec 523 et Ti Gast St-Gcrrr a in 
avec 491 donnèrent le grand total 
au Gérald St-Germain et le ver­
dict fut 2 à 2.
Le Doc Clermont gagne par dé­

faut contre le Chas Morin 4 à 0.
Avec la permission du président 

a assister 2 une joute de hockey , Alcide côté Chas Morin était allé 
a peu de frais. Sur la route du re- : 
tour, comme la route était très glis­
sante, l'automobile de John La­
belle vint en collision avec un 
camion. Bill Copping et Jean Plouf­
fe furent blessés. Ils souffrent tous 
deux de blessures aux bras. Geo.
Boucher souffre de contusions à la 
le te. Le résultat fut que Jean 
Plouffe était absent, et que Bill 
Coppmg ne put donner que la moi­
tié de son rendement habituel, 
tandis que Geo. Boucher ne fut que 
l'ombre de lui-même en roulant 
381 en trois parties. Raoul Fortin 
débuta en ouragan, et il sût main­
tenir son allure poui obtenir un 
total de 484. Roger Lanoue le sui­
vi; cie près avec 477. En rempor­
tant cette décisive victoire, le Jos.

Commençant DIMANCHE pour 4 Jours
28 - 29 - 30 - 31 MARS

qu'ils firent la connaissance de 
John Labelle. et depuis une amitié 
solide s’est établie entre ces ama­
teurs de sports. Et voilà la raison 
pour laquelle, chaque année, le; 
club de John Labelle a le plaisir

r *A L'AFFICHE DU k Toute femme peut 
| commettre 
f une erreur 
> mais je ne 
| regrette pas 

\ la mienne

CINEMA CARTIER
sc promener dans le Vermont, mais 
malgré le fait qu'il avait formel­
lement promis au président de la 
Ligue Sociale. Alcide Côté, de re­
venir à temps pour le match, il 

: ne se montra pas sur les allées 
mercredi dernier, et le Doc Cler­
mont en profita pour augmenter 

json total de quatre points dans le 
classement de la Ligue.

A une assemblée de la Ligue So­
ciale. il fût proposé par Bill Cop­
ping et secondé par toute l’assem­
blée. qu'un vote de sympathies soit 
adressé a Jean Plouffe. à l'occa­
sion de ia mort de sa belle-mère. 
Madame Joseph Boulais, dont le 
décès est survenu au cours de la 
semaine dernière. A cette marque 
de sympathie, le chroniqueur joint 
les siennes.

Commençant dimanche, pour 4 
jours, les 28-29-30-31 mars, la fa­
meuse actrice tragédienne “Bette 
Davis",

X~û / \
"NOW VOYAGER" iZ

La recette du bonheur est d'aimer
/pour être aimé

“Si vous voulez être aimé, il faut 
aimer vous-même les autres", telle 
est une des grandes leçons qui se 
dégagent du film, à l’affiche du 
théâtre Cartier, cette semaine. La 
direction de cette populaire salle 
de spectacle offre présentement au 
public un programme vraiment 
exceptionnel. “Now Voyager", qui a 
été hautement apprécié par la cri­
tique américaine, constitue la plus 
récente production de Bette Davis. 
Le film abonde en scènes palpitan­
tes. Il est également rempli de 
nombreux, magnifiques paysages.

"Now Voyager", une réalisation 
i cinématographique du roman d’O- 
i live Higgins Prouty, nous présente 
Bette Davis dans l’une de ses meil­
leures compositions. Elle personni­
fie une jeune névrosée, fille d une 
femme sévère. Seule une aventure 
amoureuse la sort de son état apa-

/
V /\

/

< A rxETE DAVIS
* ^ mei.tiwiW

î r» n - ••

PAUL HEEID
f Le partenaire qu'il fallait à
^ ^ l'actrice parfaite.

été**.

■

-g
EDDY.

UN BON 
ECLAIRAGE

Au Club de Badminton
de badminton bat 

maintenant son plein au Centre 
Sportif et 1 enthousiasme dont font 
preuve les membres qui ont re­
commencé à pratiquer leur sport fa­
vori d'intérieur est du meilleur au­
gure pour le succès du Club.

Comme par le passé, tous ceux 
et celles qui désirent s'inscrire pour 
la saison du printemps, sont priés 
de communiquer avec MM. Roland 
Robert, Tél. 4232 et Armand Reid, 
Tél. 2532, dont la collaboration ac- 

i tive et désintéressée est comme 
toujours acquise sans réserve dans 

• 1 intérêt de ce sport local de plus 
rn plus populaire.

L'on nous dit que le coût de l’a­
I bonnement est le même que pour 
l'automne 1942 et que Von s'attend 
à pouvoir disposer incessamment 
des volants nécessaires malgré le 
quota relativement restreint alloué 
à tous Içs clubs par le Comité de 
Rationnement.

La saison f»r

BONS- YEUX POUR 
TRAVAUX DE GUERRE

thique.
Le scénario de “Now Voyager" 

n offre rien de compliqué. Charlot­
te Vale (Bette Davis) est mise sous 
traitement par un psychiatre, le 
docteur Jaquith (Claude Rains), à 
la demande de la belle-soeur de 
Charlotte 'Ilka Chase). Après une 
période de repos à l'hôpital du doc­
teur Jaquith, ce dernier conseille 
à Charlotte d'accomplir un voyage 
avant de retourner à la maison. 
C’est précisément au cours de ce 
voyage qu’elle devient amoureuse 
de Jerry (Paul Henried), un hom- 

marié que seul l’amour de son 
enfant attache encore à sa femme 
invalide. Le dénouement de ce beau 

est vraiment intéressant 
laisser

CeThùtf^t
AMPOULES

EDISON
MAZDA

;

ty the author of 
Sdh Data* fy

r

: A HAL B. WALLIS:
«production!

GLADYS COOPER . BONITA GRANVILLE. ILKA CHASE 
Directed by IRVING RAPPER. sc,Mn pi„b,c.M, »ob,n»n
From the Novel by Olive Higgins Prouty • Music by Max Steiner 

-------------------DEUXIEME ATTRACTION--------

CLAUDE RAINSwith

me

roman
Nous préférons toutefois, 
au spectateur le plaisir de s’en 
rendre compte par lui-même.

En attraction supplémentaire, 
“SPY SHIP” avec Irene Manning. 

A venir: 4-S-6-7 avril “Casablan-

De retour des Etats-Unis
M. Henry Meunier, du taxi Meu­

nier, est revenu d'un voyage aux 
Etats-Unis, au cours duquel il a 
visité ses parents de Lowell, Pea­
body, Boston et Brocton. Au re­
tour. M. Georges Brouillard, de 
Lowell, cousin ce M. Meunier, l’ac­
compagnait et il a passé quelques 
jours dans notre ville.

"SPY SHIP"% ca”.
Avec

SOYONS PATRIOTES : ACHE­
TONS DES TIMBRES ET CER­
TIFICATS D'EPARGNES DE 
GUERRE.

Craig STEVENS Irene MANNINGE i:T P
est-il payé?Votre
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QUILLES le de la grenouille dans la fable I parties ont fait de la Classe C un 
de Lafontaine. Une grenouille grand succès, 
ayant un jour rencontré un boeuf, 
se mit dans la tête de le surpas­
ser en grosseur, mais mal lui en 
cuit, car à force de coasser, de 
s’enfler et de se gonfler, elle finit 
par en crever.

Dans mon opinion personnelle, 
ce “match” se résume de la façon 
suivante: Le meilleur club a tri­
omphé. Qu'importe les qu'en-'di- 
ra-t-on, le Salon Havana est tou­
jours bien décoré de l'auréole de 
la victoire jusqu’à ce qu'on lui 
remette le symbole de la supré­
matie. qu'il vient de mérité pour la 
deuxième année consécutive.

Un Moyen à double action 
pour aider à soulager laNous remercions les suppor- j 

leurs de nos clubs qui sont:
M. Ernest Léger, Hôtel Richelieu: j 
M. Hervé Gauderre, St-Johns 
Shirt Co.; M. Léo Paquette, St- 
Johns Industries; MM. Tougas et 
Tougas “C. T. Tremblay" St- 
Johns Machine Shop.

Et invitons ces messieurs à se 
joindre de nouveau à nous l'au­
tomne prochain.

Maurice Régnier, le bout-en­
train du St. Johns Shirt, gagne le 
championnat de la classe C. en 
conservant une moyenne de 153.13 
sur 45 parties. Nos sincères féli­
citations. Maurice pour ce résul­
tat bien mérité.

Messieurs, au bowling comme à 
la guerre, pour remporter la 
victoire finale, la seule qui réelle­
ment compte, il faut deux choses.
La stratégie et la force. Straté­
gie, synonyme de diplomatie est 
d abord le premier atout à placer 
danS son jeu, puis vient la force 
qui en est le complément. L'un 
sans l'autre, il est absolument im­
possible de vaincre. Voilà chers 
lecteurs, la leçon si chèrement 
apprise par les joueurs du Club 
Social lors de leur défaite du 18 
dernier, aux mains du Salon Hava­
na. champion dans la classe A de 
la ligue commerciale, pour la sai­
son 1942-1943.

Les joueurs du Salon Havana, 
dirigés par un solide et stratégi­
que capitaine, avaient ces mots 
d'ordre avant de sauter sur les al­
lées. Allez; leur avait dit ce ca­
pitaine, et vengez votre honneur 
qu'on a osé attaquer par un venin 
impunément jeté dans les pres­
ses d'un journal local et mal dis­
simulé dans les rapports des 
“matchs” précédents.

Le Salon Havana, cambatif à 
l'extrême, partit donc à la re­
cherche de l'ennemi, et lui infli-
g, a Par une majorité de 37 . ----------- ...... ..... .
pins, une défaite comparable a cel- "Bienheureux les faibles, car ils j ^ n - 
___________________________ ______ posséderont le bonheur éternel", ^ Boone

RHUMES • IRRITATION • CONGESTION
Attacmcz directement les souffrances 
pénibles que cause la bronchite . . . 
aidez à soulager la toux, la conges­
tion et l’irritation, par la méthode 
Vkks éprouvée, si efficace!

Mettez une bonne cuillerée de 
Vicks VapoRub dans un bol d cau 

bouillante. Puis respirez 
les vapeurs qui se déga­
gent, pendant quelques 
instants. A chaque respi- 

p^Mation, cette medication

va droit dans les bronches enflam­
mées, où elle calme l’irritation, 
apaise la toux, et dissipe 1 oppression 
et la congestion.

Au coucher, frictionnez-vous la 
la poitrine et le dos avec du 
VapoRub. Son action cata-

plasroe-vapeurs persiste 
pendant des heures, enEy
vous apportant un nou­
veau bien-être pendant 
que vous dormez.

Les joueurs du Social, malgré 
leurs gains antécédents, sont bien 
forcés de s'avouer vaincus et de 
jeter au petit bonheur, leurs es­
poirs perdus.

En terminant, je me ferai un 
devoir de les aider à se relever de 
ce fâcheux contre-temps, en leur
laissant savoir que l’an prochain |et 150.33. , ^
ii y aura autant de poissons dans ! Le plus haut triple de la saison ,,, . Ko1vv
la mer, qu'on y en a pris cette an- | a été roulé par Paul Projette, soit Mme cSojSr 294 Choumard

549. pendant que les honneurs du Bergeron 266 J. Gaiipcau 272
Je leur souhaite donc, mes plus j plus haut simple vont à Tony Gi- Crimson 34V Shcnay
..... ............  chances de succès roux, soit 205.

Yale
Hamilton

497 Hébert 
562 Savoy

690 Dominion—4 Yanks—0
N Manning 339 S. Sheps
M. Ouimet 265 Henchy
T. Landry 293 B. Poissant 251
L. Frédette 263 D F rgrave 268
Y. Corbin

Georges Martin et Tony Giroux, 
tous deux capitaines des équipes 
Richelieu Hotel et St-Johns In­
dustries, se classent respectivement 
deuxième et troisième avec 151.41

330 272
277

34003489

357LIGUE DES DAMES
1522 1063St-Pals—2 Victory—4

C. Fournier 260 Casa va ni 
Mme Ménard 322 I . 
Choumard 
A. Boucher 303 R. Langlois 
Bienvenue

Blue Bird—0265 239236 284née.
357 Daniel 431288 240sincères 333 Langlois 2121142 1111La date du banquet annuel serapour la future saison. Pour se 

consoler, ils se rappelleront tous annoncée plus tard 
que Notrc-Seigneur dans son dis­
cours de la Montagne, avait dit

1575 1316Scotties—1 Wings—3
S. Denicourt 2621 BUSTER”.

Social Club Mme Young 223 M Bill
538 M. Plouffe 506 Walling

_ _________ 476 R. Rouleau 512! Chapman
Tout porte a croire qu il avait sous- q Choquette 511 A. Desmarais 557 i Cutler 
entendu ceci: A l’instar des forts R. Ouimet 525 Ra. Fortin 521 ! 
qui s'adjugeront les honneurs mor- M. Brault

361 Même en tenant compte de Cha­
teaubriand. Hugo fut le plus vaste 

353 Moi du dix-neuvième siècle.

Salon Havana
A. Rivard 337 J. Page 

294 Churchward 254 
325 R Martel

228

Léon DAUDET14581179Spécialité . . . 611 P. Filion 528
tels.

2661 2624Dans la classe C. le "Richelieu ç^ASSE C 
Hôtel" s'empare des honneurs de Richeiieu Hôtel St-Johns Shirt

, la saison et du championnat, par g. Sagaie 504 J Bachand 529 
une majorité de 147 “Pins" sur J. Bouchard 446 W. Latour 361 i
son plus proche adversaire. G. Martin 483 R. Choinière 442

E. Léger 534 M. Régnier 450
P. Bisaiîîon 524 Chouinard 542

f
CLAQUES, 
RAINETTES, 
PARDESSUS et 
BOTTES, répétés à 
Neuf

(.
> rfiJ

7$“CRICKET"

%» *2471 2324Ligue Commerciale iSt-Johns Ind.
A. Giroux 
J. Campbell 460 
R. Coupai 
P. Frédette 40G 
G. Walden 429

j
! 485
1 Le Richelieu Hôtel champion de la 

Classe "C" — Maurice Regnier 
champion de la Moyenne.
Dans la classe C. trois clubs fi­

nirent sur un pied d'égalité et le 
Richelieu Hôtel piloté par Geo.
Martin eut raison des clubs: St- 
Johrs Shirt d'Ernest Choinière et

! St-Johns Industries de Tony Gi- Sergeant V-41—1
C. A. B. T. C.-3 Gouthro 

Roger

JT.458
Nous vendons grappins 
à glace.—Aussi posés à 
vos chaussures.

tf?

O l2233
#

LIGUE V-41La Cordonnerie 
LETENDRE

85 ST-PAUL TEL. 544

LIVRAISON GRATIS

5
114roux. 613 Gage 

598 Watts 
545 Teague 
624 Rémillard

538Nos félicitations aux heureux ga­
gnants aussi bien qu'à tous les

Rudy Valley. Claudette Col- .'affiche au théâtre Impérial dim.- 
bert et Joel McCrea. vedettes du lun. 28-29 mars, 
film “The Palm Beach Story', à

Hall
, .. ... Fritzierjoueurs, qui par leur assiduité aux \ j)ajr

553
611
564

f

»■4

F/V f

V4

\H ACHETEZ _________
^B DEUX PRODUITS NYAL 
}■ POUR LE PRIX D’UN.
^B Deux fois par année La Compagnie Nyal 
jV coopère avec nous pour vous offrir cette Grande 
W Vente d’Economie en Produits Pharmaceutiques 
W et Articles de Toilette. Dos centaines de Produits 
" sont en étalage, les premiers arrivés bénéficieront 

des nombreuses Aubaines, pendant que le choix est 
complet, à 2 pour 1 et à Prix Spéciaux.

I

otftfaiL
Encore 3 Jours pour profiter des Aubaines de cette grande Vente “Nyal”

SAME1HJEUDI VENDREDI
25 26MARS MARS

A la PHARMACIE REGNIER 1% RICHELIEl ST-JEAN, P. O. 
TELEPHONE: 582

—I

^382
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LA BIERE ET LA POLITIQUEMARIAGESNouvelles de Saint-Jean MORIN - SAURIOL 
Samedi matin, à dix heures, en 

leglise Saint-Viateur d'Outremont, 
avait lieu le mariage de Mlle Cécile 
Sauriol, fille de M et Mme L.- 
O. Sauriol. avec le lieutenant-colo­
nel Pierre-Villeneuve Morin, fils de 
M. Alphonse Morin. C R., décédé, 
et de Mme Morin. d'Iberville. La 
bénédiction nuptiale leur fut don­
née par le major-abbé Charles 
Beaudin. Le choeur et la nef étaient 

et tante de décorés de mufliers rouges et 
blancs et pendant la messe, un pro­

. . . . mars, a gramme de chant fut exécuté par
ett> baptisée Marie-Andrée-Estelle- le major Charles-Emile Brodeur;
Germaine, enfant de M. L. Hector M. Auguste Descarries touchait
Langevin. marchand et de Béa- 1 orgue. M. Sauriol accompagnait
trice Racine, de Bedford. Le par- sa fille et M Albert Bergevin était

x. , T o , , , ra’n a été M Jean-Louis Lange- le témoin de son beau-frère. La
—Mme L. J. Robichaud. sa fille vm. frere et la marraine Suzanne mariée portait un ensemble decrê-

T. rv.l parents de, Langevin. soeur. pe de laine tharsts champagne, un

ç ïa» srzsz sstjstji essr
fS^t ssu-tixa fSTLZLl”:

Vk Xt Nl7nn Da!pe fain a, eteJM; Roland Hervieux, semble de sport de lainage anglais du gouvernement King: et ü suf-
f.~7 cz Mme * *eerre Lasnier. en journalier, de Montréal, et la mar- jaunv et brun Pueblo, un chapeau 'it de prêter l'oreille aux conver-
U2- i *emalnc: M. et Mme Paul- rame. Gertrude Choquette, son et des accessoires bruns et une ja- salions pour se faire une idée de
tmile Benoît, de Frehghsburg épousé oncle et tante de l'enfant, quelle de renard bleu. Les nou- 1 opinion populaire

Récemment Garde Aida Las- A St-Edmond. le 14 mars, a été veaux mariés habiteront à Earn- Des ouvriers ont menacé on le
ra:t ï 'hV?' ^ 500 baptisée Mane-Rose-Cok-tte-Miche- ham. sait, de ne plus acheter de certi- i

amie,.!, me Joseph Du be. nee Nin: “ne- nee .e 13 mars, enfant de M. Parmi les invités venus de l'ex- ficats d épargne de guerre, ou mê-
-. autre.ois de St-Jean. et de- Jean-Paul Lapalme et de Rose- térieur. mentionnons: le lieutenant- me de se mettre en grève si le

mrrLdïn earçon- né a S'™ Tremblay. Le parrain a été colonel Dollard Ménard. D.S.O.. et gouvernement n'adoucissait pas les
. hopita. de .a Miséricorde, a Mont- M. &nile Be.anger et la marraine Mme Ménard, de Québec: M et restrictions imposées sur la vente
"ea ,, _ . , _ Wilfrida Lapalme. son épouse, on- Mme Albert Bergevin. Mme L La- de la bière. Ce seraient là des re­

M. Lionel Lavoie, de la rue Çle et tante de l’enfant. Porteuse: framboise. d'Iberville; M. et Mme présailles fâcheuses et nous avons
, °p1.n'. vu“aTit. dimanche dernier. ( Lapalme. tante de l'en- Harold Savoy et leur fils Georges, confiance que nos ouvriers n iront
x Re-.i rer .Pere Boulet, des Peres fa"L M. et Mme Gcorges-A. Savoy. Mme pas à cette extrémité. Mais il reste |
n.ancs d Afrique, sous traitement , En ia Cathédrale, le 21 mars, a Richard Munroe. de Saint-Jean; M. 
a I hôpital du Sacré-Cœur de Car- baptisée Gerda-Madeline, née Gilles. Bergevin. d'Ottawa, 
tiervhle. _ 1 .e 14 mars, enfant de M. Edouard Nos vœux de bonheur aux nou-

M. et Mme Louis Boulais visi- E. McCaughey. aviateur, de Ed- veaux époux.
Usent, en fin de semaine, leur fille munston. N. B.. et de Géraldine- FRENETTE - COURTEMANCHE
et gendre: M. et Mme Rodolphe Lena Pelletier. Le parrain a été Ces jours derniers, en 1 église du 
Larocque, de Montréal. Nous for- M. Clifford Bellefleur, de Edmuns- Saint-Enfant-Jésus, fut bénit le ma-
mulons des vœux de parfait ré- ton- N. B.. et la marraine Helena riage de M. Stanislas Frénette, fils
tablissement a M. Larocque, ac- Ro-v- son épouse. de feu Henri Frénette et de Hélène
tellement retenu au lit par la ma- , En la Cathédrale, le 19 mars, a Trotter, à Mlle Yvonne Courteman-

élè baptisé Joseph-Robert-Serges, che. fille de M. Alfred Courtcman-
Julien Saint-Pierre, de le 17 mars, enfant de M. Louis che et de Aurore Plante. Après la

Granby, visitait la famille Mauri- Lamarre et de Cécile Granger. Le cérémonie religieuse
ce LeSieur. dimanche dernier. parrain a été M. Rémi Lamarre et partirent en voyage aux Trois-Ri-

Mrm- Jean Lacombe. de Mont- *a marraine Germaine Gélinas. son vières. Nos meilleurs vœux aux
réa. et Mme Rose-Anna Campeau. !<?Pouse. oncle et tante de l'enfant, nouveaux époux, 
de Sa nte-Rose, en visite ces jours Porteuse: Mlle Suzanne Granger, 
derniers, chez leur fils et fille. M I tante, 
et Mme Elzéar Lacombe

Il ne manque pas de gens pour | au peuple un moyen puissant de 
supposer que le gouvernement fé- manifester son mécontentement de

façon non équivoque: c'est son droit 
de vote. Les restrictions sur la biè­
re et les alcools ont peut-être fait 
davantage que toute mesure adop­
tée depuis le début de cette guerre, 
et que' la naissance de n importe 
quel groupe politique, pour boule­
verser l’opinion populaire; le ré­
sultat pourrait bien s’en faire sen­
tir aux prochaines élections, fé­
dérales ou provinciales.

Que les membres du gouverne- 
ont provoqué ment fédéral se disent bien que 

la prise du pouvoir par M. Duples­
sis dans la province de Québec, 
pourrait s'avérer plus nuisible à 
la poursuite de notre effort de 
guerre que la bière qu'avaient cou­
tume de boire nos ouvriers ..

déral. en imposant les restrictions 
draconiennes que l’on sait sur la 
vente de la bière et des alcools, aVA-ET-VIENT NAISSANCES
cédé aux pressions de divers grou­
pes prohibitionnistes que M. King 
estime devoir ménager. Nous pré­
férons croire, pour notre part, que 
le premier ministre canadien a sin­
cèrement voulu servir l’effort de 
guerre du Canada: mais nous som­
mes. hélas! contraints de constater 
qu'il y a assez mai réussi. Des me­
sures maladroites 
une ruée vers les magasins de la 
régie des alcools: quand les ré 
serves de ces établissements se­
ront épuisées, l’âge d'or commcn- 
sera pour les débits clandestins. les 
contrebandiers feront fortune et 
' alcool frelaté minera la santé de

M Pierre-Aimé Grégoire, méca­
nicien dans l’Aviation, au camp 
Borden, a passé une quinzaine chez 
scs parents. M. et Mme Lionel Gré­
goire.

—M. Léopold Trahan, de Victo- 
riaville, visitait sa mère. Mme Ovi- 
ia Trahan, ces jours derniers 

Pte E. Frith Buster’’, de la R. 
C A S C . du camp Borden, a passé 
la fin de semaine chez ses parents. 
M. et Mme Georges Frith et chez 
ses soeur et beau-frère. M. et Mme 
E. Dallaire.

En la Cathédrale, le 9-------- mars, a
ete oaptLsee Marie-Lucille-Hélène- 
Andrée. enfant de M. Sylva Du­
mont. professeur et de Estelle Fo­
rest. Le parrain a été M. l’abbé 
Henri Forest, pire et la marraine 
Hélène Forest oncle 
l’enfant.

En la Cathédrale, le 11

Ils buvaient raisonnablement ces 
ouvriers, et l'on ne s'explique pas 
que. sous prétexte de “tempéran­
ce le gouvernement les ait traités 
comme des gens qui abusaient. Leur 
consommation de bière et de spi­
ritueux ne nuisait pas à leur tra­
vail. puisque les ministres intéres­
sés sont venus à tour de rôle nous 
vanter la production de guerre de 

Et l'on sait bien que.

. ne

ces heures de crise ..
Il semble que le plus simple se­

rait de donner au peuple ce qu’il 
demande, avant que le méconten­
tement ne l’ait porté à de fâcheuses 
extrémités, avant que les profi­
teurs politiques n'ait exploité à 
fond cette situation fausse. Les Cé­
sars donnaient au peuple de Rome 
du pain et des jeux 
t:cs peuvent bien donner aux ou­
vriers canadiens du travail et de 
la bière!

Nos minis-

Emile-Charles HAMEL.

Ordinations Sacerdotales Bénédiction du nouvel
ordonnéSamedi dernier, à 8.30 heures 

a. m.. en la chapelle du Séminaire, 
Son Excellence Mgr A. Forget, 
présidait à la cérémonie de l'or­
dination sacerdotale de nouveaux 
prêtres: M. l'abbé Paul Belval fils 
de M. et Mme Hormisdas Beîval 
et M. l’abbé Michel Bernard, fils 
de M. et Mme Hormisdas Bernard, 
de Sainte-Justine de Dorchester et 
M. l’abbé Roland Rémi Hard, fils 
de M. et Mme Hubert Rémillard. 
de Farnham. Ces nouveaux ordon­
nés ont tous célébré leur première 

—Nous apprenons que Mme Lu- grand messe, dimanche dernier, 
cien Balthazard. (née Reine Per- Dimanche, le 21 courant, c'était 
ras) a subi lundi dernier, une gra- fête en la paroisse Notre-Dame- 
ve intervention chirurgicale, à AuXiliatrice. alors que M. l’abbé 
1 Hotel-Dieu, de Montréal, prati- Edouard Berteau. fils de M. Phi- 
quee avec succès par le spécialiste lias Berteau et de E.-V. Goyette, 
Meunier, assisté du Dr. Dandurand. j de la rue Saint-Louis, était or- 
Nous souhaitons à Mme Baltha-1 donné prêtre des mains de Son Ex- 
zard. une guérison parfaite et un • cellence Mgr A. Forget. Le temple 
prompt retour à son foyer. \ était rempli d’une foule pieuse et

—Nos voeux de rétablissement recueillie. Mgr R. Boulé, supérieur 
sont aussi acquis à Mme Gustave du Séminaire et M le chanoine W. 
Bourgeois (née Germaine Landry) ; Charbonneau, curé de la Cathédra- 
dont l’état de santé inspire des le assistaient Mgr l’Evêque; les al- 
craintes. locutions de circonstance furent

prononcées par Son Excellence et 
M. le chanoine W. Fernet, curé de 
la paroisse Notre-Dame-Auxilia- 

trice.
A 1 issue de la cérémonie reli­

gieuse. il y eut dîner servi au pres­
bytère, pour le nouvel ordonné, 
les membres du clergé et la famille 
Berteau.

Lundi après-midi, vers 4 heures, 
M. l'abbé Edouard Berteau, nou­
veau prêtre, ordonné dimanche 
dernier, se rendait au couvent de 
la Congregation et à l'école des 
Frères, paroisse Notre-Dame, où il 
donnait sa bénédiction aux élèves 
de ces deux institutions, après 
avoir reçu les hommages et les 
voeux des autorités.

—M

les mariés

Voeux de rétablissement Le militaire J.-B. Bonneau 
au Camp de Concentration

| En la Cathédrale, le 21 mars, a 
été baptisé Joseph-Ivan-Gilles, né 
-e 21 mars, enfant de M. Armand 

■ - j | Aubé et de Cécile Gagné. Le par­
ties malades I rain a été M. Arthur Arsenault, de 

Fitchburg, Mass..

Le quart d'heure 11

Ces jours derniers, le directeur 
du journal recevait une lettre du 
militaire J.-P. Bonneau, de cette 
ville, actuellement dans un camp 
de concentration en Allemagne. 
Cette missive fut envoyée pour le 
Jour de l’An; malgré le retard, 
nous la publions “inextenso” pour 
l’intérêt des parents et amis de no­
tre brave citoyen.
Cher M. Perrier,

Même au milieu de mon interne­
ment, je ne puis m'empêcher de 
venir saluer mes amis de Saint- 
Jean. Les troubles et les privations 
qui résultent de ma situation pré­
sente ont été loin de m'abattre. Au 
contraire, soyez assuré que je gar­
de une grande fierté de mes dé­
buts militaires et je fais retom­
ber ces honneurs sur tous ceux de 
chez nous avec qui je vivais avec 

M. l’abbé Edouard Berteau cé- ; tant de plaisir. Ces lignes sont très 
lébrera sa première grand'messe, ^brèves. mais elles renferment tou- 
dimanche prochain, le 28 mars, à te la sincérité de mes sentiments.

Noël et le premier de l'an seront 
sans joie, mais j'aurai la satisfac­
tion de vous savoir tous libres et 
joyeux au sein de vos familles. 
Amusez-vous donc de cette fran­
che gaieté reconnue aux cana­
diens-français et que le Nouvel An 
soit pour vous tout ce que Dieu 
peut donner de bonheur sur la ter­
re. Loin de vous mais toujours avec 
vous.

et la marraine, 
instituée Yvonne Aubé, son épouse, oncle et 

par le Comité des Oeuvres catho- tante du bébé, représentés par Lu- 
.îques de Montréal, pour les mala- cien Beaudin et Henriette Bou 
des. aura lieu le premier vendredi chard, son épouse. Porteuse: Mme 
du mois, 2 avril, sur le réseau fran. Léo Caron.
çais de Radio-Canada. Le R P En la Cathédrale, le 21 mars, a 
Louis La.ande. s. j., donnera Tins- ; été baptisée Marie-Louise, née le 
! ruction. Les parents et les amis des! 13 mars, enfant de M. Albert Pro 
malades sont priés de leur facili-j novost, de Farnham et d£ Lauren- 
ter 1 audition de cette émission.

L émission mensuelle.

ce Bienvenue. Le parrain a été M. 
i Léonard Bienvenue, et la marraine. 
Thérèse Prono vost, oncle et tante

_________ de l’enfant. Porteuse: Mme L -G
Lors de l'assemblée des Jeunes Ro8ers- de Farnham 

Hommes d Affaires tenue la se- i . Fn la Cathédrale, le 21 mars, a 
mairie dernière. Mtre Jean Frédé- ! baptisé Joseph-Henri-Patrick- 
nck présent?, le docteur Clairmont. Jacques. né le 17 mars, enfant de 
M V.. qui donna une intéressante t M Géra*d Audette. de Farnham. et

de Lucia Lalande. Le parrain a 
été M. Henri Lalande et la

Reconnaissance
Reconnaissance à saint Antoine 

de Padoue, pour guérison obtenue 
avec promesse de publier.

A l’A. J. H. A.

Mme A. F.

Gosselin, son épouse, oncle et tan­
te du bébé. Porteuse: Mme E.-L. 
Gosselin, grand mère du bébé.

A Iberville, le 21 mars, a été 
baptisée Marie - Patricia - Mireille, 
née le 17 mars, enfant de M. Léo­
pold Marcoux et de Laurette Bou­
dreau. Le parrain a été M. Ovila 
Marcoux et la marraine Emilienne 
Hamel, son épouse, oncle et tante 
de l’enfant. Porteuse: Mlle Marie- 
Anne Marcoux, tante de l’enfant.

A Iberville, le 21 mars, a été 
baptisée Marie-Fleur-Ange-Jean­
nine-Nicole, née le 19 mars, enfant 
de M. Michel Lymbumer et de 
Perle Choquette. Le parrain a été 
M. André Trahan et la marraine 
Fleur-Ange Choquette, son épouse, 
oncle et tante de l’enfant. Porteuse: 
Mme Doha Choquette, grand’mère 
du bébé.

causerie et le Dr Emeril Poirier, 
dentiste, le remercia au nom de 
toute l’assistance.

mar­
raine. Pierrette Limoges, son épou­
se, oncle et tante de l’enfant. Por­
teuse: Notre-DameMme Mathias Lalande,Promu Capitaine grand mère.

A la Cathédrale, le 21 mars, a été 
baptisé Joseph-René-Gaëtan, né le 
17 mars, enfant de M Armand 
Fournier et de Béatha Barrière. Le 
parrain a été M Léon Rheault et 
la marraine. Léona Barrière, 
épousé, oncle et tante fe l’enfant. 
Porteuse: Mme Alexandre Boyer, 
tante de l’enfant

Aux nouveaux ordonnés, le “Ca­
nada-Français” présente ses res­
pectueux hommages et ses voeux 
ardents de long et fructueux mi­
nistère.

Il nous fait plaisir d'appren­
dre que le lieutenant H A. Saint- 
Amand. fils de M. et Mme Basile 
Saint-Amand. autrefois de cette 
ville et maintenant d’Iberville, a 
été promu capitaine. Notre vail­
lant concitoyen s’est enrôlé dès le 
début de la guerre, comme simple 
soldat au Royal 22ième.

Nos sincères félicitations lui 
sort acquises pour cette promo­
tion notable.

À la Mi-Carêmeson

Jeudi, le 1er avril, à 9 hrcs p. m.. 
aura lieu au Club Social, une soi­
rée dansante organisée par le Club 
Social Singer, à l’occasion de la mi- 
carême. L’organisation s’est 
rée les services d’un orchestre 
levant. L'admission est de $1. le 
couple. Qu’on se le dise!

J. P. BONNEAU.A la Cathédrale, le 21 mars, a 
été baptisé Joseph-Ivan-Marcel, né 
le 17 mars, enfant de M. Roland Bi- 
sailion et de Flore Gosselin. Le 
parrain a été M. Emery Trahan, de 
Rouse s Point, et la marraine Aline

Mettes vos dollars
Achetas des Certificats et Tim­

bres «l'Epargne de guerre, «feet no-
assu-

en-
V«re est-il pays? Ire

Guerre.
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me Poirier. Hormisdas Morais, Mi­
chel Lomme, Aimé Pinsonnault,, 

famine D Orsonnens Léo Leblanc, Joseph Bachand, Ri
-------------- chard Hamel, J. Roy, Eugène Thi-

Voici la liste des sympathies of- bodeau, Rodrigue McNulty, J. I 
fertes à la famille D Orsonnens. Bilodeau, G. H. Sheppard, Alexan- 
lors de la mort de M. H. D Orson- ,ire Benoit. Wilfrid Paradis. Leslie 
nens, survenue la semaine derme- Boone, N. J. Grégoire, J. P. Meu­

nier. Rodolphe Longtin, S. Beau- 
din. C. Trotter. Maurice J. Demers.
J Armand Samoisctte, Roger Bou- 

Dr et Mme Georges Phaneuf, 
Dr et Mme Georges Phénix, MM. 

Mlles Jeanne-d'Arc et .?t Mmes B. Bernard. H. Bernard. 
Juliette Lenoir, Le personnel du Philippe Brault, le juge et Mme 
Bureau de la Commission d'assu- j. g. Magnan. MM. et Mmes O. A. 
rance Chômage de St-Jean. Mmes i Rivet, Paul McNulty, Georges Mas-
L. D. Sabourin, Jean Fortin, Jo- |sé_ L. J. Deland. Paul Lacoste. Jo­
seph Church, la famille Eugène ' SCph Boudreau. Hilaire Monty, Er- 
Bessette, M. et Mme J D. Bouras- nest Laroche, Joseph Lapointe, Ma- 
sa. Le Club des Racketteurs de thias Choquette, Le Père Recteur 
Saint-Jean, Mlles Aida et Rina ju Scolasticat des Jésuites, 
Lasnier, M. et Mme Harolde Sa- Paul Vaillancourt. M. Fortunat 
voy, Magasin United No 10 de St- McNulty. M. et Mme L. E. Martel 
Jean, Mme R. R. Munroe. MM et famille, Mmes R. Benoit, J. Ma- 
Mmes A. E. Grégoire, Jacques Car- rjon. Mlles Poirier, M. Robert Châ­
tier, Mme J. H. Rainville, M. et t,ot Mlle Rosa Mombleau, M Sa- 
Mme Lionel Robichaud, Mlles Co- mUel Langlois. Mlle Marie-Rose 
rinne et Louise Patenaude, MM et Langlois, familles Félix Tétreaul*, 
Mmes H. H. Rocheleau, Germain j y Vallée. M Gaspard Fauteux. 
Poulin, la famille Arthur Langlois, m. P.. Mme Joseph Demers, M. et
M. et Mme J. F. Thibault, Mlles Mme Wilfrid Latour Sr et sa fa-
Chassé. M et Mme Mervyn Hews, mille, Mlles Racicot, B Doucet.
Mlle Alice Brcsseau, M. et Mme mm. Gaston et Roméo Poutré. Mlle
Camille Dugal, Mme Alphonse Mo- Martha Raymond, famille Eugène 
rin, Mmes Smaï Oligny, J. F. Paoineau. Mme Lily Longtin, M.
Saint-Cyr, Georges Fortin, M. et Roland Sabourin, Les Chevaliers
Mme Benoit L'Homme, Mlle Hor- jg Colomb Conseil No 1145 de Si­
te nse Brault. Mme Victor Delage jean. Salon Littéraire et Musical 
et ses enfants, Mmes Jules Lafleur, fnc.. Le Cercle Champlain. L'Ami- 
Paul Jobin, M les I D'Orsonnens. cale Notre-Dame-du-Thabor, Mlle 
S. Jobin. M. et Mme Paul Guillet. May Bell, Sgt A E. Quarterman. 
M Honoré Sauvé. Dr T. C. Caba- Mlle Evelyn Cattermole, M. Hec- 
na et sa famille, Mlle Aline Deslau- tor Papineau, Sr Marie-du-Divin- 
ners. Rév. Père R. Bergeron. S J. Coeur,
Mme Léandre Balthazard, Rév.
Pères Lucien S_ de Carufei. S. J .
Laurent Pellegrino, S. J., Yvan Fo­
rest, S. J.

Télégrammes: — Officier Com­
mandant et les officiers du régi­
ment de Châteauguay, 2ème Btn..
Mme Arthur D'Orsonnens. M et 
Mme C. Dugal, Dr Eugène Cabana 
M. et Mme René Church, M. E. R. ;
Bouchard. MM. et Mmes Guy La- j Mme Lena Simard. M. Léon Frith, 
chapelle, Auguste Riopelle, Dr T. ! r£v. Père Louis J. Roy, S. J. 
Cabana et sa famille, M. et Mme Mmes Charles Harbeck. Dosithée 
Georges Lord, Mme Edmond Me- j Godin, Mlle Louise Godin, famille 
lançon. M. W. Rainville, Mme J Gabriel Faquin, M. Geo. A. Payet- 
C. Prézeau, M. et Mme Duchés- :v Mme Rifa Lambert familles 
neau, Mlle Françoise Brodie. fa- Qvila Chagnon. Dalveni Thérrien, 
milles Raoul D'Orsonnens, Eudorc m. Maurice Régnier,, Rév. Père Jo- 
L'Homme, M. et Mme A. Aubre. M seph P. Desjardins, S. J , Mme 
Robert Rainville, Mlle L. Begin. Georges Tassé. M. Alain Tassé. M. 
Dr et Mme Joseph Savary, M. H. Henderson Black. Mme et Mlles 
J. Pinsonnault pour Dominion Cor- Raymond. Mlle Florence Poirier, 
set Co. Ltd., Mme Blanche Tasse m. J. L. Pinsonnault, Mlles Pate- 
Tresidder, MM. et Mmes Armand naude. M. Robert C. Alphaugh. 
Rainville, Narcisse Raymond. M Mmes Georges Lesage. René Ga- 
Eudore Larue, représentant de Cas- rnache. M. et Mme Wilfrid Léves- 
sidy Lt., M. Félix Raymond. Dr et qUe. Mme Charles Gagnon, Dr et 
Mme Joseph Baudoin et sa famille, Mme Gérald Caza. Mme Paul-Emi- 
M. et Mme Gustave Raymond, M. %e Labelle. M. et Mme Rosario Fri- 
J. C. Raymond. Mme M. R. Porte- gon. M. Rodolphe d’Orsonnens et 
lance, MM. et Mmes Albert Hudon. sa famille, MM. et Mmes Roger La- 
Willie Turcotte, R. Riopelle, Mlle trémouille, Gaston d'Orsonnens. 
Marie Riopelle, M. Claude Rain- Mlle Jeanne McNulty, 
ville, M et Mme Arthur Gascon Sr. *pfes0iuti0ns de sympathies: La
Garde Lange. Mlle Edouardina Du- Clté de Saint-Jean, 
pont. M. et Mme I. Lamothe.

Feu Mlle Thérèse RoySympathies à la
Lundi, le 22 courant, est décédée, 

après quelques semaines de mala­
die. Mlle Thérèse Roy. âgée de 24 i 
ans; la regiettée défunte laisse dans 
le deuil, outre ses parents: M et 
Mme Amédée Roy, deux soeurs, 
Mlle Marie-Ange et (Marie-Anne) 
Mme Amédée Boyer, trois frères: 
Eugène, Orner et Amédée; un beau- 
frère: M. Amédée Boyer: scs neveux 
et nièces: André. Denis. Yvan et 
Lise Boyer; sa grand'mère: Mme 
André Roy; plusieurs oncles et tan­
tes.

PKOIHJITS
"MIREILLE”

re.
Offrandes de messes: — Mme Ré­

mi Raymond, M. Geo. Ouimet. MM. 
et Mmes Henri Lanctôt, Jean St- 
Germain, Stanislas Poulin, J. H. 
Meunier,

a is.

La défunte était Enfant de Ma­
rie et Tertiaire.

Ses funérailles ont eu lieu, ce 
matin, jeudi, le 25 courant, à 9.30 
heures,
Auxiliatrice.

A la famille éprouvée, le “Ca­
nada-Français ’ offre ses sincères 
condoléances.

en l’église Notre-Dame-
M.

Ki

Feu Mme Veuve Spécial de cette semaine: le traite­
ment complet. Rég. $5.00, pour

Calixte Tremblay
Vendredi, le 19 courant, est dé­

cédée à l’Hospice Saint-Jean. Mme 
Vve Calixte Tremblay, née Rosan­
na Benoit; la défunte était âgée 
de 75 ans et a succombé après | 
quelques jours de maladie. Elle 
laisse dans le deuil, une soeur: Mme 
Hormisdas Thimineur, de Mont- j 
réal: trois beaux-frères: MM. Jos. 
Morin, Adélard Tremblay et Wil­
liam Dalpé; six belles-soeurs: 
Mmes WLliam Dalpé, Joseph Be- 

Dupont Joseph i 
Tremblay, Alfred Tremblay et Hu­
bert Benoît.

Ses funérailles ont eu lieu, lundi, j 
le 22 courant, à 9 heures, en le- j 
glise cathédrale, au milieu de pa­
rents et d'amis. M. le chanoine W. 
Charbonneau. curé, fit la levée du 
corps et chanta aussi le service, as­
sisté de MM. les abbés Raymond 
et Brault, comme diacre et sous- 
diacre.

A la famille en deuil, nous adres­
sons nos sincères condoléances. 

Messe: — M. Orpha Morin. 
Télégramme: Mlle Régma Benoit, 

de Souihbridge, Mass.
Sympathies: MM. et Mmes Or­

pha Morin. P. Ferland. Mlle Ma­
rie-Paule Bonneau. Mme L. Godin, 
famille F. Giroux, famille P. Thi- 
ntineur, Les Chevaliers de Colomb, 
conseil 1145. de St-Jean. famille 
Adrien Gaulin, M. et Mme A. Ran­
ger. famille Camille Moquin. M. 
et Mme Origène Goyette. Mme 
Edéas Paquette. Mme Joseph De- 
neault, Mme Calixte Demers. Jules 
Mills. Jeannine Frédctte. Thérèse 
Dauplaise, Esther Bégnoche, Mo­
nique Turgeon, Mme L. Dépeîteau, 
Jeannine Jolin, Jean-Maurice 
Quintin. Hollande Duquette. Hélè- 
na Miclettc, Beaudouin Mills. Mme 
Lucien Quintin. Mme C. Cayer, 
Denis Quintin. Lucie Gaulin. Mme 
Alphonse Lorrain, Oscar Trem­
blay. Estelle Chamberland, Deni­
se Cusson. Denise Laporte. Thé­
rèse Hébert, Lucille Belleau. Mme 
Henri Poirier. M. Hermas Binet, 
Monique Fortin. Doris Binet, Alain 
Morin. Léonard Morin. Jean-Clau­
de Ménard. Antoine Béliveau, M. 
et Mme Emile Daudeiin. Mme 
Louise Bisson, Ghislaine Picard. 
Edna Nicholson, Cécile Labonté. 
Noël la Vivier. Germain Picard. 
Guy Tremblay. Jean-Paul Hébert, 
René Tremblay. Oscar Tremblay. 
Jacques Plouffe, Rita Thimineur. 
Gertrude Duquette. Ghislaine Bes- 
ner. Jules Mills. Pierre Mills, Rei- 
na Barrière, Jean-Raymond Dé- 
pelteau. Jacques Hébert.
Duquette. Marcel Roy. Gisèle Thi- , 
mineur, Paul Thimineur. Mme Lo ; 
renzo Trudeau. Simonne Mercier, 
André Marchand. Normand Morin, 
Philias Quintin, M. et Mme J. Ai­
dé! Barrière. André Barrière. Léon 
Barrière. M. et Mme Adélard Va- 
chon. M. Gérard Jacques. M. et 
Mme Joseph Binette, Patrick Bi­
nette, Mme Léo Laplante. Mme 
Choquette, M. Wilfrid Thimineur, 
J Ernest Dupuis. Wilfrid Binet­
te et M. et Mme L.-Omer Perrier.

Les membres de la famille re­
mercient sincèrement toutes les 
personnes qui. de quelque manière 
que ce soit leur ont été sympathi­
ques dans cette épreuve.

S3-75
Mesdames, Mesdemoiselles,

il nous fait plaisir de vous annoncer que 
nous avons maintenant en magasin, la ligne 
complète des produits de beauté MIREILLE.

Pour toutes informations, consultez 
Mme Poulin

r.oit, Edouard

Supérieure des Petites 
Franciscaines de Marie.Soeurs ■ _

Montréal. Mlles Furois. Poulin. R. 
A. Dumouchel. Cécile Lambert, 
Mme Pierre Poulin et ses enfants. 
Dr N. A. Sabourin et ses enfants. 
M O. Bessette. Mlles Ella Dixon. 
Berthe Gosselin. M. R. A. Brock. 
Mmes E. Melançon, J. Marion, M 
Adrien Boivin. Mlles Helen et Mu- 

Iriel Buck. Margaret Churchward.

Giroux & Poulin
Enrg.

G. POULIN, Prop.
55 St-Jacques . . . Tel. 2337

RECUPERATION
Ménagères de St-Jean, Aidez 
votre comité local. Faites . . .
. . . votre Effort de Guerre

Mesdames le paye compte sur voue. Ne dite* 
pae: le peu que je puieee faire ne compte pae. 
Hitler vous euppèrerait dee peneéee comme 
•elle-là t’il le pouvait. Lee petite paquete de 
rebute, papier, caoutchouc, fer, bouteille. pue. 
utile, etc., multipliée par dee eentainee. 
titue un TRESOR DE GLERRE. d une 
de valeur.

Madame Henri D'Orsonnens et 
Flours: — Couronnes: — Mme membres de la famille éprou- 

Henri D'Orsonnens. M. Arthur v^€f remercient sincèrement toutes 
Brown, le Conseil Municipal de la jes personnes qui. de quelque ma- 
Cité de Saint-Jean. P Q. Dominion njèrc que ce soit, leur ont été sym- 
Corset Company Ltd., M. d'Odet pathiques dans cette épreuve. 
Raymond, Lieutenant et Madame 
André Raymond, MM. et Mmes 
Emile Raymond, J. E. Downing.
Caporal Jacques Levasseur. M. et 
Mme H. F. Rainville, famille Geo.
A. Savoy, La Légion Canadienne 
de St-Jean et Iberville, No 79.
Mme Jérémie Décarie, M. et Mme 
R. D. Brodie. famille Georges St- 
Germain, Mlles Dora Churchward.
Georgette Tremblay.

Feu Mme Ulric Couture cons, 
gran.Nous sommes au regret d'annon­

cer la mort de Mme Ulric Cou­
ture, née Elizabeth Cox. surve­
nue dans la nuit de dimanche à 
lundi; la regrettée défunte n était 
âgée que de 49 ans et 1 mois et elle 
assistait à l'exercice de la clôture 
de la retraite paroissiale, dimanche 
après-midi. C'est dire toute la dou­
loureuse surprise causée par cette 
mort, au sein de sa famille et parmi 
tous ceux qui la connaissaient.

Feu Mme Ulric Couture laisse 
dans un deuil profond, outre son 
époux, quatre fils: Jean, Germain. 
Maurice et Conrad; ses beaux-frè- 

et belles-soeurs: MM. et Mmes 
Eric Jolivet, Joseph Foucreault. 
Eximer Dupuis, de Saint-Philippe; 
René Morin et Adrien Couture, de 
cette ville; Henri Couture, d Ot­
tawa; Mme Vve Médéric Couture, 
de Laprairie; Rév. Soeur A. Pa- 

| lin, de la Maison-Mère des RR. SS. 
Grises, de Montréal.

Prochaine collecte de récupération . .
Roland

JFUDI, LE 1er AVRIL 1942
Gerbes: — Nancy, Joan et Peter 

Downing, MM. et Mmes Arthur 
Gascon Jr, René Lomme. MM. 
Jacques et Pierre Lomme. M. J. 
I. McCabe. M. et Mme L. O. Ré­
gnier, Dr et Mme Joseph Riopelle. 
MM. et Mmes Hervé D'Orson­

nens, J. Paul Beaulieu. Vemon 
Longtin. Dr et Mme J. Paul Sé- 
nécal.

Sympathies: Les Soeurs Grises
de l'Hôpita' de St-Jean, M. J. R 
Ouimet R.C.M.P.. MM. et Mmes 
Maurice LeSieur, Fabio Monet. L.
O. Perrier, Mlle Madeleine et M 
Normand McNulty. M. Fernand 
Godin, M. Martial Rhéaume. M. P., 
MM. et Mmes David Daignault, 
Jean E. Bernard. Achille Pelletier. 
Mlles Cartier, Mme A. Faquin. 
Mlles Dubois, MM. et Mmes Al­
bert Bergevin. Armand Gervais, J.
P. Rouleau. La Maison Lasnier et 
Galipeau, famille Henri Lachance, 
MM. et Mmes N. L. Préfontaine. 
Arthur Frédette et famille, Wil­
frid Bachand, Lionel Grégoire Ai-

Qu'on sc le dise . . Le Comité

Partie de Cartes des
Dames de Sainte-Anne

Dans la marineres

A l'occasion du départ de M. Re­
né Carneau, pour répondre a l ap-à ^organiser une partie de cartes. : P®1 de la Marin» Canadienne, sa 

qui aura lieu, jeudi le 1er avril, en medi soir dernier, un groupe de ses 
la Centrale Catholique. Le prix ^,is ^times lui ont offert un sur­
d admission est de 50 sous et les' Pr*° Party

Tc% zararæ! K
les oeuvres paroissiales; c'est donc Ma^gnuique *ou\t.....

bSSs* sb-kHse
ESst5i«£|seH‘i£l^ru;«£srs£rsirÆï
ges Phaneuf. chirurgien. charité, au cadran de 1 Eternité. , «mP de succès.

Ses funérailles ont eu lieu, en 
1 église cathédrale, ce matin, jeu­
di. le 25 courant, à 9.30 heures, au 
milieu d'une foule nombreuse et 
sympathique.

A la famille si cruellement é- 
le “Canada-Français”

A l’Hôpital Saint-Jean .

prouvée,
présente l’expression de ses sincè­
res sympathies.
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Sarpur San# Égalec’est aider une cause qui est vrai­
ment d’intérêt national. Tous les 
ndèles voudront y apporter leur 
contribution de prières, de sacri­
fices et d'aumônes.

Glorifier les serviteurs de Dieu,
I c’est rendre hommage à la divine 
Majesté qui nous les a donnés, 
c’est honorer l'Eglise qu’ils ont 
plantée. C'est encore sanctifier les 
âmes en leur offrant des exemples 
de vertu, des intercesseurs puis­
sants.
Le Bureau de Propagande

Nosseigneurs les Evêques ont 
institué un Comité des Causes. Son 
B ireau de Propagande est au Mes­
sager Canadien. On est prié de 
communiquer à ce Bureau les fa­
veurs obtenues et, en général, tou­
tes les initiatives qui intéressent la 
cause de nos Fondateurs.

Prière d'adresser toute corres­
pondance au Bureau de Propagan­
de, Le Messager Canadien. 1961, 
rue Rachel Est. Montréal.

PRIERE DE LA NEUVAINE
O Dieu, qui dans votre bonté, 

avez suscité tant d'apôtre pour fon­
der l’Eglise de la Nouvelle-France, 
daignez nous accorder d imiter 
leurs vertus; accordez-nous aussi la 
grâce que nous vous demandons 

I par l’intercession de votre servi- 
i leur (de votre servante) N 
afin d’obtenir sa glorification. Par 
Jésus-Christ Notre-Seigneur. Ainsi 
soit-il.

Réciter le Noire-Père et le Je
vous salue, Marie, une fois, et le 
Gloire soit au Père, trois fois.

Activités Religieuses THÉ ET CAFÉ

SA1AMBien prier pour mieux vivre PP
Ee (Enin liturgique

26 mars. — Vendredi. — De la Fé- L Epitre comme l'Evangile s'ac- 
' cordent encore une fois pour indi-rie. — (Ornements violets).

Les jours de férié sont des jours quer aux fidèles comment la grâce 
libres où Ion ne célèbre la fête de Dieu est accordée à tous les

peuples et à toutes les nations. A 
Pendant le Carême, les messes 1 Evangile on voit même les Juifs 

votives ordinaires sont prohibées, égoïstes et exclusif is tes chasser 
parce que chaque jour du Carême le Maître qui leur rappelait la vé- 
comporte sa férié qui lui est pro- rite.
pre. et qu’il convient d’observer 30 mars. — Mardi. — De la Ferle, 
à moins qu’il ne s’agisse d’une fête 
qui lui soit privilégiée.

Lorsque la quantité est limitée, la qualité devient 
encore plus importante.d’aucun saint.

Fs PAS DE SOULAGEMENT 
TEMPORAIRE-J AI 
DIT ADIEU À LA 

CONSTIPATION 1

—(Ornements violets.)
Même remarque que pour les 

L’Ep Evangile de la (Fériés précédentes,
messe d'aujourd'hui s’accordent 
avec une étonnante unanimité à 
illustrer comment l'Eglise n’est 
pas destinée aux seuls Juifs qui 
croyaient dans leur exclusivisme 
que te Messie leur serait envoyé à 
eux seuls. On lira à l’Evangile no­
tamment. la parabole des vigne­
rons à ce sujet.
27 mars. — Samedi. — Saint Jean

Damascene.—(Ornements blancs)
Ce nom de Damascène lui vient 

de la ville de Damas, en Syrie, où 
il naquit. Il s’illustra surtout dans 
sa lutte contre les Iconoclastes.*ou 
"briseurs d’images’’ qui voulaient 
condamner les images de la re­
ligion. sous prétexte qu on leur 
rendait un cuite, ainsi qu'aux sta­
tues.

Il mourut en 756 après avoir dé­
fini qu'on ne leur rendait pas un 
culte, mais que les images ou sta­
tues servaient à rappeler ceux 
qu'elles représentaient à l'atten­
tion des fidèles.
28 mars.—3e DIMANCHE DU CA

I

C’est une autre leçon que le 
Maître nous apporte avec l’Evan­
gile d'aujourd'hui lorsqu'on le voit 
conseiller de pardonner soixante- 
dix-sept fois sept fois, c’est-à-dire 
sans se lasser, à l’encontre du ri­
gorisme juif qui limitait le pardon 
à trois fois.

I
à

KELLOGG tous les matins ... et 
voyez si vous ne maintenez pas la 
•régularité*, NATURELLEMENT ! 
Mangez ALL-BRAN KELLOGG 
tous les jours—buvez beaucoup d'eau 
—et découvrez comment il vous dé- 
ber&sscra de votre 'vieux malaise*. 
En boites de deux grandeurs com­
modes chez les épiciers. Fabriqué 
par Kellogg à London, Canada.

# Je travaille plus fort que jamais 
aujourd’hui. Je ne peux me laisser 
déprimer par la constipation due à 
l’insuffisance du 'volume* dans l’ali­
mentation. Heureusement qu’il y a 
une bonne méthode pour corriger ce 
malaise ... au lieu d’avoir à me fier 
à des purgatifs qui ne soulagent 
que temporairement.

Essayez donc ALL-BRAN

31 mars. — Mercredi. — De la Fé­
rié. — (Ornements violets.) 
Même remarque que pour les Fé­

riés précédentes.
A l'Evangile on voit le Maître 

s'en prendre durement encore une 
fois etu formalisme des pharisiens 
qui avaient fait de la religion un 
ensemble de pratiques extérieures. 
1er avril. — Jeudi. — De la Férié. 

—(Ornements violets.)

(2)

(1) S. Em. le Cardinal J.-M.-R. 
Toujours dans le même ordre Villeneuve. OM I., a accordé cent 

d'idée», on retrouve à i'Epitre. une ->our5 d » “>“ CL'UX -­

et ses penchants ", si l'on veut que de - Incarnation. Marguerite Bour­
Dieu habite avec nous dans le "u Catherine de Saint-Au-
tt mple. Viennent de paraître Mgr de La­

val. Marie de l'Incarnation, dans 
la collection “Nos Fondateurs", j 
Prix: $0.10 limité; S 1.00 la doti- 

| zaine: $7.50 le cent. Port en plus. ! 
Vient de paraître aussi un feuillet- - 

! r. eu vaine, de 8 pages. Prix: $0.05 ; 
1 la douzaine; $0.25 le cent; $2.00 le 1 
mille. Port en plus. En vente au 

voulue par Nosseigneurs les Eve- Bureau de Propagande, le Mcssa- 
ques pour obtenir de Dieu, par nos ger Canadien, 1961, rue Rachel 
prière* et nos sacrifices, la béati- Est. Montréal, 
ncation et la canonisation de Mgr 
de Laval, Marguerite Bourgeoys,
Marie de 1 Incarnation et Catherine ; 
de Saint-Augustin. Fondateurs de | 
l'Eglise canadienne.
Fondateurs de l'Eglise du Canada 

On appelle Fondateurs de l'Egli­
se canadienne des personnages qui, 
vivant au pays dès les premiers 
temps, ont contribué, par leurs 
travaux et leurs vertus, d une ma­
nière plus ou moins directe, à fon­
der l'Eglise sur la terre du Canada.
Quatre Fondateurs.

Nous avons eu comme fondateurs 
plusieurs grands serviteurs d#Dieu 
dont les exemples de piété sont ad­
mirables. Nosseigneurs les Evêques i 
dirigent notre attention sur ceux 
de nos fondateurs dont les causes 
sont les plus avancées en cours ro- ‘ 
maines. 1 Le collège Loyola de Montréal
Prière et publicité vient de sortir vainqueur, en triom-

Faut-il réunir dans nos suppli- phant de l’Université McMaster de 
cations les quatre Fondateurs?

Il faut distinguer entre prière et 
publicité.

Les quatre causes sont présen­
tées séparément en cours de Ro- 

On peut donc suivre sa dévo­
tion et invoquer celui des quatre 
serviteurs de Dieu pour qui on sent 
le plus d'attrait.

On doit même le faire quand on 
demande une faveur qui puisse 
servir à la cause: guérison d'une 
maladie grave, d'une infirmité sé­
rieuse, d'une conversion désespé­
rée. On fait alors la neuvaine à un 
seul Fondateur en se servant, si 
on veut de la prière du feuillet 

Quant à la publicité, il est bon 
de ne pas séparer ces quatre cau­
ses de béatification, afin de ne pas 
disperser les efforts et ne pas sé­
parer ceux que la Providence a 
unis dans l'oeuvre de la plantation 
de l’Eglise canadienne.
Les Patrons de la Croisade 

“Nous prions instamment le 
Coeur aimant de Notre-Seigneur, 
par r intercession de son Immacu­
lée Mère de saint Jean-Baptiste, de 
saint Joseph, de sainte Anne et des 
saints martyrs canadiens, de bénir 
ce tte entreprise .. ” (Lettre pasto­
rale.)
Une cause d'intérêt national

Travailler à la glorification des 
Fondateurs de l’Eglise canadienne,

PO U k \ \ \

■ Réorganisation de votre tenue de livre,
Vos problèmes de taxe d'accise, taxe de vente,

■ Inspection et vérification de vos livres,
■ Administration de succession,
■ Vos rapports de revenu,
■ Organisation de prix de revient,

. . . Consultez . . .

(Ornements violets.)REME.
Le Carême qui est par excel­

lence le temps de la lutte contre 
la tentation et contre Satan, nous 
donne avec le 3e dimanche. l'E­
vangile qui nous illustre Le Maî­
tre en lutte avec l'esprit du mal. 
Il s'agit de la guérison de celui qui 
était possédé par un démon muet 
et des commentaires que la gué­
rison suscite. A i'Epitre par ail­
leurs. il convient de méditer ce 
conseil de saint Paul: 
chez comme des enfants de lumiè­
re; car le fruit de la lumière con­
siste en toutes sortes de bonté, de 
justice et de vérité.
29 mars. — Lundi. — De la Férié.

—(Ornements violets.)
Même remarque que pour le 23 

avril.

Feuillet-neu vaine

UNE CROISADE
DE PRIERES

Qu'est-ce que cette Croisade?
C'est une campagne nationale i

Mar- ANTONIO LAROSE,
L’HEURE CATHOLIQUE 274 rue St-Pierre, 

St-Jeen, Tel. 3754
Commissaire Cour Supérieure.

La causerie doctrinale à l'Heure 
catholique du 28 mars sera donnée 
par Monsieur le chanoine Harbour, 
curé de la cathédrale de Montréal, 
qui poursuit une série de causeries 
sur quelques vérités fondamenta­
les Il parlera ce jour-là de la re­
ligion. Cette causerie a lieu à 2 
h., au poste CKAC. A 2 h. 30, 
sketch pour l'ouverture de la cam­
pagne de la Fédération des oeu­
vres de charité canadiennes-fran­
çaises.

Téléphone: 2812

Jean-Marie Thuot, B.A., B.Ph., O.D.
OPTOMETRISTE - OPTICIEN

I
==

I
Spécialiste de la Vue 

Professeur à l'Université de MontréalHonneur pour deux
des nôtres

BUREAU OUVERT TOUS LES JOURS$
E> 27 Sl-Jarigue# St-4ean« 4|ué

Hamilton, du débat interuniversi­
taire annuel de langue anglaise du 
Canada. Il a corn, iis le trophée 
Beatty. Les deux représentants du 
collège Loyola étaient Georges Va- 
nier et Guy Desjardins.

#— - 1

K k

VE,
\<&é^ me. FEU, Tel: 3690Dramatisation de la 

Passion selon Saint-Matthieu AUTOMOBILE
DIRECTEUR DE FUNERAILLES 

SALON MORTUAIRE
Jean-Sébastien Bach est peut- 

être le plus universel des grands 
musiciens. Son oeuvre traduit un 
idéal serein, un caractère bien 
trempé, une science musicale par­
faite et un profond sentiment de 
piété. Il composait de la musique 
liturgique non seulement parce 
que sa profession d’organiste lui 
en fournissait l’occasion, mais sur­
tout pour satisfaire aux aspirations 
de son âme essentiellement reli­
gieuse.

Les Festivals ont déjà eu l’oc­
casion de présenter au public mont­
réalais l’immortelle Messe en si mi­
neur et, sous forme d’oratorio, la
Passion selon Saint-Matthieu. Cet­
te fois, c'est à une dramatisation 
de ce chef-d’oeuvre que nous som­
mes invités.

Cette représentation rappellera 
les Mystères du Moyen Age que 
plusieurs auteurs dramatiques s’ef­
forcent actuellement de faire re-

POUR VOS
ASSURANCES GENERALES

t EL Era OSE

St.JEAN 2414
HONORE MEUNIERm RICHELIEU . ST. JEAN

— SOI» —
Ses. m JACQUES CAMUS

TUDHOW sees
SERVICE D’AMBULANCE

112 Nlchellew, coin St-Georges, Saint-Joan, P. Q.
S
1 $ ward Kane comme narrateur.

Quatre représentations auront 
lieu à 1 Ermitage, les 20, 21, 23 et 
24 avril. Les trois premières com­
menceront à 5 heures et demie, 
avec intermission de 7 heures à 8 
heures et demie, alors que se joue­
ra la seconde partie. Samedi après- 
midi, 24 avril, il y aura pour la 
jeunesse une audition abrégée.

vivre. Les artistes seront en cos­
tumes et évolueront sur une scène 
dont l’aménagement a été confié 
au Dr Graf, metteur en scène du 
Metropolitan.

Parmi les solistes qui viendront 
de New-York pour la circonstan­
ce, mentionnons: Mark Harrell,
baryton, John Dudly ténor, Mar­
guerite Harshaw, contralto, et Ed-
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MOISSON DE HASARD —Mais je n'ai pas dit que je ne j crétaire, Miss Hanson, de bien
vouloir me le rappeler!

Kitty lui sauta au cou.
De retour au bureau, Smith mit

—Oh! Jill?. Elle sera heureu­
se- de se débarrasser de moi...

.Et la jeune fille parlait du ton 
des enfants détachés de touU af­
fection familiale par suite dv di­
vorce des parents.

vous aimais pas, Kitty
Nouvelle tirée du film “Random Harvest”, première grande 

production de Metro-Goldwyn-Mayer pour 1943, 
sera présentée au Théâtre Capitol bientôt

Il se mit à réfléchir. Peut-être
le mariage chasserait-il à jamais
ces fantômes d'un passé perdu qui ses affaires en ordre afin de pou­
le hantaient sans cesse. Il sentait , Vt'*r 5 absenter. Il accepta définiti-
vaguement qu’il y avait une fem- vement .a proposition d achat d une 
me dans son passé. Il n'y avait nouvelle usine a Melbridge .. Mel­

' bridge .. Ce mot lui rappelait 
quelque chose II sonna sa sacré-

Jill, précisément, partait. Elle ap­
pela sa fille.

—Au revoir, oncle Charles, cria 
Kitty. Et merci de m'avoir invitée 
pour les fêtes!

Il sourit, puis se rembrunit. Voi­
là qu'il se trouvait encore seul. 
Sauf Kitty, personne n avi.it paru 
sincèrement heureux de le re­
voir. Et pourtant, ils étaient de son 
sang. Seul maintenant, il se sen­
tait perdu. '

Pendant les années qui suivi­
rent. les affaires de Smithy (Rai­
nier) prospérèrent dans toute» scs 
usines, si bien que ses frênes et 
soeurs eurent l’agréable surprise 
de retirer de meilleurs dividendes 
que jamais auparavant.

Tenant sa promesse, l'industriel 
avait continué à s’adresser à Kit­
ty. Il répondait à ses lettres et al­
lait la voir à l’université. Il assista 
ensuite à ses débuts dans la société 
londonienne. Ils étaient devenus

SUITE
Le lendemain matin, tout le mon­

de avait été prévenu du retour du 
maître lorsque la famille se réunit 
au déjeuner. Ils étaient tous là. les 
trois frères, Chet, George et Ju­
lian. les trois soeurs, Jill, Julia et 
Bridget. Ils accueillirent leur frère 
chacun selon son tempérament 
1 un. avec un enthousiasme hysté­
rique. l'autre avec une incrédulité 
soupçonneuse. Dans l'esprit de cha 
cun se posait la question: quels re­
venus perdrait-il par suite du re­
tour de l’aîné?

Smithy — Charles pour eux — 
jugea bon de les tirer tout de suite 
d'inquiétude. Il déclara qu’il pren­
drait sans tarder la succession de 
leur père à la tête de ses affaires, 
qu'il avait en vue des méthodes 
neuves, et que ceux qui man­
quaient de confiance en ses capa­
cités pouvaient à leur gré se faire 
rembourser au comptant leurs inté­
rêts et principal.

Personne ne prit de décision sur- 
le-champ. et chacun s’en alla à ses 
occupations. Seule resta à table la

belle-fille de Jill, Kitty,
Smithy avait remarqué comme 

elle avait grandi; à coup sûr un 
beau brin de fille.

Kitty n’était pas de celles que sa­
tisfait une attention distraite.

peut-être q"’un moyen d'être ex­
orcisé ...

—Kitty, dit-il, je vais prendre 
un an de repos, et entreprendre 
avec vous une vie nouvelle.

la ire.
La porte «'ouvrit et Paula Rid­

geway entra ..
Pendant des années elle avait 

recherché Smithy.
Melbndge. le docteur Benêt n'a- 

—Je ne vous crois pas, Charles... vait pu lu: offrir qu un bien mince 
Demain je me rendrai à votre bu- réconfort, mais même après la 
reau pour découvrir que vous avez mort de son enfant, elle avait pour- 
déjâ oublié ce que vous venez de suivi ses recherches. Afin d’oublier 
me dire... un passé douloureux, elle avait

—Alors, je vais prévenir ma se- (Suite a la page 10)

Incrédule, elle le fixa un instant. 
Puis, en souriant, elle dit:

A l'asile de—Charles, dit-elle, en rougissant 
un peu—elle l'avait toujours ap­
pelé oncle autrefois — n allez-vous 
pas vous trouver bien seul dans 
cette grande maison?

—Peut-être, 
lointaine. Pourquoi cette ques­

tion?.. .
—Parce que lorsqu'un homme 

sy trouve ieul, il se laisse prendre 
par la pre nière femme venue. Et 
c'est souvent bien malheureux ..

fit-il d’une voixI

A LA * » »
Avant qu'il pût placer un mot, 

elle ajouta:
—Vous savez que j'aurai dix- 

dans quelques années!
FEHHOVNEItlE

huit ans STANLEY FOIS YIl sourit
—Je penserai à vous, fit-il.
—Pour en être bien sûre, je vien­

drai passer les fêtes avec vous!
Vous m'invite/.! Je pourrai prendre chaient au bord de la Tamise. Kitty 
soin de vous ..

—Et que dira votre mère?

d'excellents amis.
Un beau jour de juin qu’ils lun- KNTVti

vous avez le plus pour votre argent

Articles de plomberie: en pyrex; accessoires 
électriques ; machines agricoles et 

pièces de rechange.

interrompit soudain leur bavarda­
ge et ,sérieuse, dit à Smithy:

—Vous savez que vous m’avez 
enlevé tout penchant pour d'au­
tres hommes?Cartes Professionnelles Etonné, il répliqua:

—Mais, ma chère enfant, c'est 
ridicule! ..

—Oh! très bien Je rencontre­
rai quelque jour un jeune homme 
pas trop déplaisant et je devien­
drai sa femme 
P'us un secret, n'est-ce pas? De­
puis mes jours d'écolière, j'ai tou­
jours été folle de vous 
tout nous avons .es mêmes goûts, 
et je me demande parfois pour­
quoi vous ne m'aimez pas.

Après un moment de silence, il 
répondit lentement:

Dr C. N. Arpin Dr Henri Laflamme
Ex-Interne de l'Hôpital Notre-Dame 

et de 1 Hôtel-Dieu
66 - lere RUE. IBERVILLE

Rés. d'été: 2241
Heures de bureau: 7 à 9 p. m. 

Le mardi excepté

6AMSAYS Distributeur de la 
PEINTURE “RAMSAY” 

Gros et Détail

MEDECIN-CHIRURGIEN 
214 Longueuil - Tel. 2032

Heures de bureau: 2 h. a 4 h. p. m.
7 h. à 8 h. p. m.

3»
«UCtkUl*1 i
îv»

Mais ce n'est
TEL: 3633

AprèsDr Jean Beaudin
Médecin - Chirurgien 

NAPIERVILLE
Bureau : 9.30 à 11 a.m.

7.00 à 8 p. m.

Dr Roméo Marcoux
Ex-Interne de 

l'Hôpital La Miséricorde 
96 Saint-Charles

Heures de Consultation:
2 hres à 4 p. m.—7 hres à 9 p. m. 

TEL: 2335

163 Champlain Saint-Jean Tel. 811TEL 33

Saint-Jean
J. E. A. Benoit
Architecte-Expert

36 années de pratique
Mesureur. Evaluateur, Plans, pré­

parations de soumissions pour 
construction.

110 CHAMPLAIN /Dr Luc Mailloux
SPECIALISTE

Yeux, Ne*. Gorge. Oreilles
Heures de bureau:

Mardi soir, de 7 à 9 heures
Samedi toute la journée

224 Longueuil. Tél: 2432. St Jean

TEL: 2969

Dr Fernand Ethier
ex-interne de l'Hôtel-Dieu

Heures de bureau: 2 à 4 p. m.
7 à 9 p. m.

114 - 1ère rue. Iberville - Tél: 3022
3

■hr*
Dr Aimé Perrier

MEDECINE GENERALE 
Ex-Elève du “New-York Post ' 

Graduate”
Heures de bureau: 2 à 5 P. M.

7 à 9 P. M.
222 Longueuil • Si Jean - Tél: 2632

Armand E. Girard M. D.
1880 »MALADIES DES ENFANTS 

Consultations :
2 à 4 P. M. 

et sur rendez-vous 
236 Longueuil. coin Si Charles 

ST JEAN. QUE.

i

j

/•Dr Georges PhaneufTEL. 2265 /'3Chirurgien, des hôpitaux de Paris
Bureau :

Tous les jours, excepté le jeudi 
2 h. à 4 p. m. — 7 h. à 8.30 p. m.

225-227 Jacques - Cartier - Tél: 
SAINT-JEAN

PFunérailles

dWiaNC
DENTISte

Directeurs: 2445

de
Dr Jean-Paul Senécal

FunéraillesMEDECINE GENERALE 
Ex-Interne de l Hôtel-Dieu

35 SAINT JACQUES — Tél: 700
Heures de bureau: 4 à 5 h. p. m.

7 à 9 h. p. m.

\gBEDFORD,Que. /
/Génération

/3 /Cartes d’Affaires >e
WT

Manteaut Antoine Messier
Réparations de bicycles, 
voitures d'enfants, fer électrique, 
grille-pain. Achète et vend bicycles 
et parties usagées de toutes sortes.

Meilleur service possible.
227 St Jacques. St-Jean. Tél: 2925

<

W. BERGERON carrosses.
Contracteur Plâtrier 

et Ciment
par Marchands de Meubles

LANGLOISIBERVILLE45 - 2ème Ave
des plus Modernes

T. J. Davignon J. A. Pelletier
Entrepreneur en Construction 
DEMANDEZ NOS ESTIMES

100 Frontenac - Si Jean - Tél: 501

Entrepreneur-Peintre 
Tapisseur et Imitateur

COLLIN — TEL: 2SS6100

Mlle M.-A. Patenaude
FLEURISTE

Fleurs pour toutes occasions
Ouvrage artistique. Travail d'expert 
Livraison rapide — Prix attrayante 
226 Richelieu — Saint-Jean

Goyette & BUaillon
Salomon Goyette, Prop.

Manufacturiers de Monuments 
LETTRAGE AU CIMETIERE

IBERVILLE

1942 I COMPAGNIE

281 Ricbeliei -Tel: 948 
NUIT 97534 rue Miss is quoi — 

TEL: 2426 TEL: Le jour: 936 St-Jean
André Trahan

AGENT
Champlain OU products. Ltd

Huile à chauffage.
Huile à moteur, Caroline

Tél; 663

“REPARATIONS”
Machines à coudre, machines 

à laver de tout genre. 
S'adresser à:

M G. H. GOUIN
69 rue CollinTéL 2591 178. Mercier Saint-Jean. Que.

e
«

— ■



—La prière du Carême a lieu 
à l'église, les mardi et vendredi, 
avec pieuse instruction, par M le 
i me. salut du S. Sacrement et che­
min de Croix, le vendredi.

Lors du dernier tournoi de ski. 
organisé par les directeurs du club, 
notre charmante jeune concitoyen­
ne, Mlle Madeleine Choquette, de lents de 1 enfant. Porteuse 
in classe H. eut 1 honneur du cham-1 Joanne Giroux, tante.

— Nos félicitations à Mlles Léo-

St-Bernard de Lacolle SAINTE-SABINE II. Bessette. Sylvio Morin, Ar- 
1 man cl Morin, Joseph Favrenu, Ed 
mond Bouchard. F. Houle, O. Du 
ehvsneou, J. Harrison, P. t)enon-

semaine

du .
CRIÏ

Nouvelles de la Campagm Magasins
Dimanche dernier, le 14, fut bap 

lise J.-Gérard, vivant de M AP
M. et Mniv .1 Prévost, de Notre- 

Dame de Stanhi idge, étaient di­
manche, en visite chez M Aldéi 
Tarte.

—«Dimanche

et court. Al. Godrcault, Ed Courte- 
manche. Ex Couture, A. Pepin, M 
Lemieux, J. Biheau, D. Boni elle, 

- ouvrait A , ,, Qai alou, V Bros
Ja!» .nolrv ParolîiSe- ,une retraite, s,.aUi Mlles C. Beaudoin. F. Laeos- 
prechcv par It Kev Pen Leon Pas- t,. M Duchamps Y. Deschamps, 
«al. nous espérons que tous nos G iMlefeuillo. M A. Goyette. J. 
paroissiens se feront un devoir d'as- M Cloutier. M Fournier, H. Pin 
•' stl‘r *,ux offu‘s vt dv bien profi-lwonneaull> c Allard. D Arcs, S 
ter .le cvs jours <le graces et de Cad leux Madeleine Favreau, fa 
• ■t nédictions

Mme Ernest Sen veal (Cécile Gi­
roux). Parrain et marraine, M. et 
Mme S înaï Giroux, grands-pa-

M lie
SAINT-BLAISE iMT SAINT-GkEGüIKL

alimentairesLe lti du courant, s'éteignait pai­
siblement, à la demeure de son *ns, 
M. Uldege Barrière, 1 un de nos es­
timables concitoyens, M. Thomas 
Barrière, âgé de 75 uns, epoux de 
dame Marie Bouchard, il laisse 
dans un deuil profond, son épouse; 
ses filles (Joséphine) Mme Médé- 
nc Bessette, (Lucienne) Mme Ar­
thur Rondeau,-ses tils: Orner, The­
odore, Uldège et leur épouse. Le 
regretté del uni laisse aussi ses 
beaux-frères et belles-soeurs: M. 
et Mme Jus. Boucher, MM. Napo­
léon Messier, Alexandre Massé. 
Mme Wilf Boucher; vingt-deux pe­
tits- entants: Reginald Bessette,
Grégoire Bessette, Jean-Louis, Lau­
rier. Alexis, Raymond, Maurice, 
Geo.-Etienne, Jean-Bruno, Gaétan, 
Réal Barrière; Jean-Guy et Marcel 
Rondeau; Mme H. Louis Dextraze 
(Roberte), M.-Claire et Thérèse 
Bessette, Marie-Laure, Jeanne- 
d’Arc Barrière; Rita Barrière, De­
nise, Pierrette et Ruth Rondeau; 
deux arrière-petits-enfants: Gilles 
Dextraze et Rollande Bessette; un 
f'ère: M. Pierre Barrière, ds St- 
Jean, et sa soeur, Mme Jos. Le- 
beau, de Winooski.

Les funérailles furent célébrées 
vendredi, le 19, au milieu d’une 
foule imposante. M. le curé Ar­
mand Guertin officiait, assisté des 
abbés Ant. Rémillard et André 
(Juillet, du séminaire de St-Jean. 
La chorale de notre paroisse, avec 
le concours de MM. L.-O. Per­
rier, Paul Hébert, Mires Grégoire 
et Roland Guillet, rendirent la mes­
se de Yon. A la sortie, le Crucifix 
de Faure fut exécuté par le direc­
teur. M. L.-Orner Perrier et M. 
Paul Hébert. A l’orgue, était Mme 
A. Quintir..

Le deuil était conduit par MM. 
Reginald Bessette et Jean-Louis 
Barrière, petits-fils et filleuls du 
regretté défunt. Les porteurs 
d'honneur étaient MM. Laurier, 
Alexis Barrière, Raymond et Jean- 
Bruno Barrière, Grégoire Bessette 
et Maurice Barrière, autres petits- 
fils du défunt.

Voici la liste des sympathies re­
çues par la famille:

Messes: Jean-Bruno Barrière, fa­
milles Médéric Bessette, Uldège 
Barrière, Arthur Rondeau. A. E. 
Grégoire, Orner Barrière, le Sémi­
naire de St-Jean, famille Théodore 
Barrière, affiliation à la Terre Sain­
te: M. et Mme Lucien Quinttn.

Bouquets spirituels: Les élèves 
de l’Ecole Normale de St-Jean, les 
élèves du Séminaire de St-Hya- 
cinthe.

M. et Mme Blphège Oligny de 
►aint-Jean visitaient 
lernicrs MM. et Mmes Philemon et 
llfred Oligny.
—Mlle Hélène La noue de Mont- 

éal et M Gérard Lanoue du Col- 
kge de Montréal visitaient leur 
ère, M. Joseph Lanoue, dimanche 
emier.
—Mlle Lucille Samoisette passe 

uelques jours à St-Jean, chez des 
arents et amis.
—M. Réal Délisle de St-Hyacin- 

ie, chez ses parents M. et Mme 
mile Délisle, dimanche dernier. 
—M. et Mme Floride Samoisette 

t leur fillette de Sainte-Anne de 
ellevue étaient chez M. et Mme 
ucien Boissonnault, dimanche tier­

ces jours pionnat. Nos félicitations.
--L assemblée mensuelle «lu Cer- j na Duquette et Thérèse Guay, qui 

vie des Fermières eut lieu jeudi ont visité le rang de lu grande Lt- 
dernier, sous lu présidence de Mme gne. en faveur de la Croix Rouge.
Eug. Bessette. M. le curé voulut ,_______ ______
bien honorer cette réunion de su

LY /Tmilles Omet NoLseux, J. Cusson. 
II. Lapalme, P. Lapai me. N. La- 

sentatlon de Coaticook, ainsi que paj chandler. N. Courches- 
M. P N Phoenix, du Séminaire ne, A (;i„R,{LS, mm. G Des- 
de St-Jean, étaient ces jours der­
niers, dans leur famille, auprès de 
leur mère, Mme A. D. Phoenix, 
dont l'état de santé s'améliore 
quelque |M*u.

cesSoi ur St Ainédée, de La Pré-
<£" •*HEMM1NGF0RDpresence et donner une conferen­

ce des plus intéressantes sur l’Ac­
tion Catholique et l'art ménager.

—A l’occasion du décès de M. 
Thomas Barrière, un vote de con­
doléances a la famille a été pro­
posé par Mme Eug. Bessette, pré­
sidente du Cercle des Fermières et 
secondé par Mme Lucien Quintin.

—Voici les notes de février à 
l'école No 8:
5e année: Lucette Monast 87.80% 
4e année: Georges Quintin 68.7% 
3e année: André Lazure 
le année: Roger Lazure

Bonne conduite et application: 
Lucette Monast.

—Les cours préparatoires à la 
Communion solennelle sont com­
mencés depuis la semaine dernière; 
quarante-quatre jeunes garçons et 
filles suivent assidûment ces cours 
donnés avec tant de dévouement 
par M. le curé Gticrtin.

—Le 27 mars, a été baptisé: Jo­
seph-Rolland-Bernard-Robert, en­
fant de M. et Mme Gustave Té- 
treau (Albertine Messier). Parrain 
et marraine, M. et Mme Roland 
Bienvenue, de Verdun, oncle et 
tante du bébé. Nos félicitations.

BOKAR
H -b. ,8c /eoMÏ
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ZLeblanc. Denischamps, Maurice 
Lacoste, D. Daigle, Lionel Allard. 
If Rreault, O. Las nier, R. Bessette, 
Amédêe Bessette, A. Messier et au­
tres. dont les noms nous échap-

Fête de la St Patrice, célébrée à 
Hemmingford

Mercredi matin, M. le curé R. 
Langlois a bien 'voulu offrir une 
messe aux intentions de ses parois­
siens de langue anglaise. Vers 9 
heures, nous pouvions voir un beau 
groupe se diriger vers 1 église. Pen­
dant la messe, il y eut des canti­
ques en anglais, par les grands en­
fants de l'école du village. Mme 
O. Laçasse touchait l'orgue. M. le 
curé nous fit le grand plaisir de 
nous répéter, pour la circonstance, 
un sermon que le regretté M. F. 
X. Goyet te, ancien curé, pronon­
çait à la St-Patrice, en 1908.

Toute la journée fut une fête de 
préparation à la soirée qu'avait 
promise et organisée notre Société 
St-Patrice.

7 i ib

pent.
Madame J. I). Coupai et 

membres de sa famille remercient 
sincèrement toutes les personnes 
qui leur ont été sympathiques dans 
cette épreuve.

St-Jacques-le-Mineur les
LA FRAICHEUR 

EST VITALENous avons le regret d'annoncer 
la mort de Mme Honoré Richard, 
née Césaire Couture, survenue chez 
son gendre, M. W. Cardinal. Ses fu­
nérailles eurent lieu samedi matin. 
M. le curé Briére fit la levée du 
corps et chanta le service. L’inhu­
mation eut lieu au cimetière pa­
roissial. Nos sincères sympathies à 
la famille.

—Mlle Dupré, de Montréal, est 
actuellement en visite chez sa 
soeur, Mme Philippe Longtin.

8 O'CLOCK ÆTcht*
***"-• 16e 10viïaÏH- 3V 11

I* café vraiment fraie wt le 
café fraîchement moulu. Le 
Café A & P rot moulu melon 
votre méthode particulière de 
faire le café au moment même 
de l'achat. En plue d'être 
l'uNHurance d'une tanne de café 
fraln, l'exacte mouture donnera 
plun de tannen par livre. 
Knaayez le Café A A P aujour­
d’hui. Trois mélanges délicieux 
à votre choix.

3 oouponn requin pour 
1 livre.

1 coupon requin pour 
H livre.

—M. J.-E. Morin de Montréal vi- 
itait la ïamille J. H. Morin, der- 
ièrement.
—Mme Roch Gagnon, de Saint- 

ean, rendait visite à Mme Isidore 
lagnon, la semaine dernièie.
—Le Rév. Père Albert Ethier. 

ominicain d'Ottawa, visitait des 
«rents, dimanche dernier.

53.7 «X
Feu Mme Fortunat McNulty70. % I lk.(Suite de la 1ère page)
M( Quillen, M. Achille Laflèche, 
abbé Gabriel Martin, abbé A. Ga- 
mache, Mlles Dubois, M. Dama.sc 
Métras. M. E. Benjamin, famille 
Joseph Auclair, M. et Mme Do­
mina Langevin, Mlle Alice Bros- 
seau, Mme Martin Forest, M. Hen­
derson Black. Mlle Clarisse Mé- 

—M. et Mme Orpha Lucier, de | nard, Mme J. Hervé Gaudette, 
St-Jean; M. et Mme Adrien Lucier, ! MM. et Mmes Benoit Champagne, 
de Montréal, étaient en visite chez J. Paul Beau'ieu, M. R.A. Hood. 
M. Arcade Lucier. dimanche der- j Mme Frank J. Kelly, Mme Char­
nier.

RED CIRCLE
Sac % lb. 14c 1»SacLe soir venu, l'assistance fut très 

nombreuse; quatre cents personnes 
répondaient à l'invitation. Après la 
partie de cartes, il y eut grand ti­
rage d'un magnifique couvre-pieds, 
fait et offert par Mme Langlois, 
mère de notre dévoué pasteur. 

Mme Léo Fortin mairesse, fut de­
mandée pour tirer au hasard et 
l'heureuse gagnante fut Mlle Ger­
trude O'Meara, sec. de l'organisa - 
lion.

27eHE-AUX-NOIX t lk.

—M. et Mme Gérard Cloutier, 
née Jeannine Lorrain, font part à 
leurs parents et amis, de la nais­
sance d'un fils, baptisé en la Ca-‘ 
thédrale de St-Jean, le 23 mars, 
sous les prénoms de Jacques-Gas­
ton-Laurent-Gilles. Parrain et mar­
raine: M. et Mme Félix Cloutier, 
grands-parents de l'enfant.

La semaine dernière, MM. Jo­
seph et Gaston Clément se sont 
portés acquéreurs de la ferme de 
feu M. Rémi Thibodeau de Saint- 
Valentin pour la somme de $4,150.

—M. et Mme David Ethier et 
leurs enfants de Lacolle, visitaient 
Mme Arthur Ethier, dimanche der-

rj
| les Mol leur et ses enfanta, Mme 
Henri Parent, Mme C. André Pa­
rents. famille C. A. Papineau. Dr 

|et Mme J. P. Sénécal, Mme Lily 
Longtin, M. et Mme Jacques Four­
nier, famille Max Frederick, M. et 
Mme Cyprien Vmet. Mlles Cécile 
et Jacqueline Cloutier, MM. et 
Mmes Oscar Perron. Louis J. Tow-

PAIN*THECOWANSVILLE noir - Mélange npécinl ANN PAGE—M. et Mme Modeste Fortier et 
leur fils Rolland, étaient la semai­
ne dernière, à Montréal, les hôtes 
de M. et Mme J. Hermas Fortier.

—M. et Mme Gilbert Thébvrge 
et leur bébé, de Richelieu, étaient 
dimanche, chez leurs parents, M. et 
Mme Eug. Bessette.

—MM. Reginald Bessette, de 
Cowansville et J. Bruno Barrière, 
du Séminaire de St-Jean; Geo- 
Etienne Barrière, du Séminaire de 
St-Hyacmthe, étaient ces jours 
derniers, dans leurs familles, à 
l'occasion des funérailles de leur 
grand-père. M. Thomas Barrière.

—Dimanche dans l’après-midi. J 
M. Rodolphe Boucher a vu sa mai­
son réduite en cendres, par un in­
cendie, causé par un tuyau sur­
chauffé. Aucun effet du mobilier

A tir P Vitamine "B"
(approuvé ■■ Canada)

Le 15 mars, est décédé subite­
ment M. J. De us Coupai, à l’âge 
de 89 ans et 6 jours: il demeurait 
chez sa fille. Mlle Diana Coupai, 
g m. Il laisse dans le deuil, son 
épouse (née Adeline Leduc), ainsi 
que ses filles (Evelina) Mme E, 
Elie, Sutton: (Sidonia) Mme J.-B. 
Courvillc, Hardwick. Vt : (Maria) 
Mme A!p. Laguë. Sherbrooke: Ré­
vérende Soeur Leduc (Valéda et 
Soeur Coupai (Anna), Consolatrice 
du Divin Coeur; Mlles Diana, Thé­
rèse, Laurctte, de cette localité; 
ses fils: Sylva, de St Alexandre; 
Edna, de St-Sébastien; Orpha, de 
Hcnrville; Josaphat, St-Armand; 
Ovila et Ignace, de Stan bridge; 
quarante-trois petits-enfants, 4 ar­
rière petits-enfants. Les porteurs 
furent: MM. Orner Poutre Arthur 
San terre, Edgar Choinière, Rosald 
Desnoyers, Fabien Gingras. 
mand Grenier.

SAC a 07.8.
(I reupon) 

SAO 4 OZ8
9' Itlane, Blé entier. 

Blé craquelé2e prix: Certificat d'épargne de 
guerre, offert par Ed. Berthiaume, 
tiré au sort par M. F. McKough, 
prés, honoraire, et gagné par M. 
A. Bourdeau, du St-Albans.

3e prix offert par M. le maire 
Lavallée, gagné par M. O. Hébert.

4e prix, offert par M. le docteur 
A b ran, gagné par M. E Bertrand.

6e prix, offert par M. W. Keddy. 
gagné par Mme D Brogan, de N - 
DG

Les deux prix de présence furent 
gagnés par Messieurs Léo Duquet­
te et L. Boileau

Sous la direction de M. le curé 
qui avait accepté d'être maître de 
cérémonies, et de M le vicaire, no­
tre soirée procura beaucoup de joie 
et d'admiration aux assistants. Ils 
étaient bien secondés par M W. 
Beaudin dont on a remarqué le 
dévouement inlassable.

Nos petits entants d'école de­
vinrent. pour cette circonstance, 
de véritables irlandais. Les jeu­
nes couples, costumés, oui para­
daient sur le théâtre, surent nous 
rendre une agréable surprise. Les

17eSylvie Quintin.famillesner,
Edouard Lebrun, M. Roland Sa- 
bourin, Mme E. Hébert, MM. et 
Mmes E. Georges, Aldéi Tougas, 
Eugène Normandin, M. Olivier 
Langlois, M et Mme Charles Bou­
tin, Mlle Guillet, famille G. A 
Raymond. M. et Mme P. Poirier, 
famille Charles-Emile Demers. M. 
et Mme O. Péladeau, Mme L. P. 
Cloutier, famille Larose, famille 
Do 1 bec. M. Marcel Raymond, fa­
mille Stanislas Poulin, MM. et 
Mmes L. Frith. Isaïe Dumouchel,

d i) Pmli J, •u
na<’ h lu.

<4 coupons) 2 p°ur 15/31'

1er. FESSES DE VEAU 
DEVANTS D'AGNEAU 
ROTIS 
BIFTECKS
ROTIS DE GROUPE 
ROTIS DANS LA COTE

Entières
bout du gigot Ib. 29'—M. et Mme Joseph Clément vi­

vaient la famille Alfred Clément 
le la Côte Saint-Paul, à Montré- 
1, dimanche dernier.
—M. et Mme Paul Clément vi­

vaient M. et Mme Georges Gra- 
el, de Montréal, dimanche der- 
tier.
—M. et Mme Gérard Savage de 

it-Jean étaient les hôtes de M. et 
Ime Adrien Cloutier, dimanche 
lemier.

23'Ib

36/Fses-fllet 
Aloyau - Hurlonge 
Peinte de eerlenge

Ib.
M. et Mme Joseph Soutière, Mlle 
Rita Charette. G.M E.. M et Mme 
Pierre Bonneville, Mme R. Forget. 
MM. et Mmes Jean Ledoux, Rodri­
gue Lasnier, MM. Roméo et Gaston 
Poutré, MM. et Mmes Paul Nadeau.

Les funérailles eurent lieu à St - j Philippe Boëll, Léon-Edouard Ma- 
Ignace de Stanbridge; la levée du j roussy, Camille Champigny. 
corps fut faite par le curé Renault, j Emile Contant.
qui chanta le service, assisté des --------------;------------
abbés J. Lagacé et Adrien Dupuis. Liste de SOUSCTipteUiS 
comme diacre et sous-diacre; Vin- » i frniv.Rnnop
humation eut lieu en cette paroisse | a la vrOlX-IXOUge
où il a vécu 32 ans. pendant les-1 (Suite de la 1ère page)
quels il se dévoua au bien <!<• la pa- Catholic Womens League

j : Co: punition de St-Luc
Dons de

n'a pu être sauvé. Notre jeune con­
citoyen a toute notre sympathie 
dans cette épreuve.

—M. J. B. Rondeau, ayant ven­
du sa ferme à M. Roger Tétreau. 
viendra sous peu. ainsi que sa fa­
mille, demeurer en notre village, 
pour jouir d'un repos bien mérité.

—M. et Mme C. Moquin, de
Du 30 mars au 9 avril, des cours Télégramme: Mme Joseph Le-1 Chambly ; M. et Mme Laurent Mo­

le coupe et de couture seront don- beau, de Winooski. | quin, de Montréal et Mlle Lucien -
nés par Mlle Estelle Deslauriers. Sympathies: M. le curé Armand ne Bessette, de Cowansville, visi-
Institutrice du Ministère de l'Agn- Guertin, professeur et élèves, en Paient récemment Mine J. A. Be, I nds enf3nts aussi voulurent par-
culture. Ces cours seront donnes a Méthode du Séminaire de St-Hya- **tte. mst.. que la maladie a re- t|(. à ,a s^anrv Un surtout n­
la salle paroissiale, sous les auspi- rinthe. MM les abbés R Corri- tenu au ht quelque temps Nos ,.Vtu d(ij| ,.mhlvmvs Mandais, cha-
ces du Cercle des Fermières; tou- veau André Guillet. Ant. Rémil- meilleurs voeux de parfait rétablis ^ m hQUt fl r., , v.lMn, na$
Iles les dames et les demoiselles fer- lard, du Séminaire de St-Jean M i sèment, 
mièves ou non, y sont invitées. A. j Benoit. Mlle Raehellv Can

—M. le chanoine M. Paiement, tara. Rév. Srs de la C. N.-D. de Q'r Al ry ANFIDF
ancien curé de notre paroisse, est l Ecole Normale de St-Jean, fa- 01 ■/LltCA/illl/IxTi
gravement malade à l'Hôtel-Dieu milles Alp. Quintin. Azarias Nor- 
|de Montréal. Nos meilleurs voeux mandin, René Côté. Noël Rochon, 
de rétablissement. Jos. Dextradeur, Modeste Fortier,

Albert Barrière, Zoël et J. B. Ron­
deau, Mme Joseph Lalanne. Mlles 
Cécile Lalanne, G. M., May-Alice 
Quintin, Rév. Sr Monat. C. N.-D.,
St-Jean, M. Roland Monat, MM.
et Mmes Moïse Lasnier et Pierre Lisette Plante, récemment 

MM. et Mmes Armand 
Alix. Oswald Benoit, Chs Gladu,

I famille Z. Normandin. Cercle des 
! Fermières de Mont St-Grégoire,
Mme Wilf. Boucher, familles Jos.
Boucher. Hcr mas Jette. Henri Al­
lard. MM. et Mmes Annibald Tar­
te. Maurice Brault, Roger Té­
treau II. Jos. Boucher, Rodolphe 
Bessette, Normand Normandin, Jos.
R Bessette, Oswald Benoit. M. Gé­
rard Tétreault. Mlles Cécile Gladu.
Rita Bessette, MM. Adélard et 
Gérard Phénix. Paulin et Rolland 
Fortier. Maison Lasnier et Gali- 
peau. M. et Mme Emile Bessette.
MM. Géra Id Dextraze, P. Albert 
Dextraze, J. Philippe et Jos. For­
tin, Bernard Monast. Paul et Bc- 
noni Goyctte, Marcel Choquette.
Edéas Quintin. Mlles M.-Berthe et 
Estelle Dextraze, M.-Laure et Ga- 
brielle St-Germain. Rina Barrière.
Rose-Anne et Jeanne-d'Arc Bar-

31'lb.

32'A - SIsailM lb.

M
ORANGES NAVEL ,2LACADIE 53'Does.I «■ns pépins de Californio — Jumbo

PAMPLEMOUSSES 2 4 .... 25'
tant pépins do Californie — Créé

100.00 
10.00

$1.00: Mmes Wm.
T wigg, W ni. Knight, G. Prêt tic, 
HUI, J. Thorburn. J. A. Proctor,

mhu4«' > i i vyifi tv icfiint , 11 .i i.. , Huns. W Neithiu cut R R. M a x
tant au service. i well, F. L. Pratt, C. Max w 11, D.

HMH"ï’C MJN, H. Buck M. Buck

mmsmm
Bousquet. Mme Adalbert Auclair. 
Henri Samoisette Sr. M. et Mme 
Rodolphe Paradis, M. Geo. Harvey. 

A. J. Gendreau. Mme A. R 
j Gendreau, Mme E. A Boisvert. 
Mme Aden Farthing, M. A. Far- 

j tiling. Mme H. Lord. Mme James 
| Berry, M. et Mme Henry Hart. 

Sympathies: Familles Aime Le- Mm,. Ellda Wickinson, Mme Rémi 
mieux. Paul St-Aubin. Charles Phe. paradJs (/armlle Gagnon J. Emile 
mx. François Grenon. Darne Vve Dvhslv ,, j Bourassa 
Paul St-Autin, Pierre Raymond. Cyr jIenn Bolssonnault. Alex. 
Alfred Lemieux, Alphonse Le- |lflrbeCt j h Morin, 
mieux, Georges Fortin. Paul Bou­
cher. Mlles Aline, Berthe Phénix.
M. et Mme Adrien Raymond. Léon

Sherrington, en visite chez M Ru- Mnr‘ dp Swwtaburg, ,,mille, Or-

manche dernier, chez M Eucl.de * „e RoS(. (îrrmain< M ct Mme R.
Daigneault. | Desnoyers. M. Maurice Montagne.

—En visite chez Mme Alexandre m. et Mme L. Lefebvre, familles 
Barbeau: MM. Orner Coache ''1 Maxime Coupai, Henri Duquette.
Vbald Barbeau, de Napierville; M. |joseph l Ecuyer, Maximilien Cou- 
ci Mme Ovide Barbeau et leurs. pa, Coupai & frères. Mlle M.-Rose 
fillettes, Alice ct Angèle, de La 
colle; M. Phil. Barbeau, de Val-

NKWTON 
Ne 180 Does. 21'.. 3 ■«. 25'POMMESmisse, occupant les charges 

marguillier. conseiller, président de 
ilaire. La paroisse 
un dernier hom-

dc luir de la C.B.
mla <

DELICIKirSKS 
No 12$ 39'trèf H POMMES11-. l

I.i• tout fut un succès
'F‘P*

.illt'ii! ion
re nu ï>oue.

, splendide.
Vint ensuite une charmante co­

médie intitulée “Casey and Cohen", 
si bien rendue par Messieurs Doc­
teur Abran et W. Smith.

Hr In « tilnm hlr Hritenniqu#W
m Groast* bottes 

complètesCAROTTES 3 Poer 25C
Mlles Jeanne et Simone Galipeau 

de Saint-Jean; M. et Mme Eugè­
ne Galipeau et M. Laurier Daude- 
lin prenaient le souper chez Mme 
Joseph Plante, dimanche dernier,

—Mlle Jeanne Galipeau passait interprétée par Mme W. Smith, 
quelques jours chez son amie. Mlle

m portés*

Grosses bettes 
complètes 11'BETTERAVES—La semaine dernière, une ving­

taine de jeunes filles de notre loca­
lité étaient en retraite fermée à la 
Maison Sainte-Bernadette, 
sont revenues très satisfaites de 
ces jours de reçueillefnent et sou­
haitent que les autres jeunes filles, Lasnier. 
aient le même bonheur.

BotteLa he. uté de la chanson irlan­
daise “Mother Machree’, fut bien importées

Elles
Durant les entr actes, on a eu 

l'occasion de tirer au sort une jo-1 
lie coutellerie offerte par M. A I; 
La roc h ? t : gagnée par M L. Dau | 
p h ma ls. Celui-ci remettait une 
caisse de Porter, offerte par la ’ 
Frontier Inn.

m BEURRE -'l'Orbroolt 1ère Catég. Ib. 38/
GRAISSE 
OI'UFS

SS
SHERRINGTON VEGETALE

DOMESTIC 19'Ib.sas
NAPIERVILLE H Carton

Dons.
CATEGORIE “A” 

GROS 39'Lundi, le H mars, fut bénit, en 
1 "église des Saints-Anges de La-
chine. le mariage de Mme veuve J. Bairière et J Deneault, qui on! 
Jean-Baptiste Boyer, née Valcn- exécuté une danse du bon vieux Dominique: 
tine Rémillard. de cette localité à temps. M. K. l’erras les accompa- 
M. Henri Payant, veuf de Corildu gnait 
Pois.- ont de Lachinc. A ces bou­
veaux époux, nous souhaitons le Hemming ford, non seulement pai - 
bo.ihcur et la bienvenue parmi mi les citoyens français et irlan­

dais. mais aussi la population an­
—Nos félicitations a M et Mme glaise qui a bien voulu se joind: •

Léonide Couture, née Blanche Bé- a nous, fit de notre organisation 
langer, qui sont les heureux pa- Une fête memorable, 
rents d’un nouveau né.

—M. et Mme Albert Riendeau. j mercie cordialement tous ceux qui 
de Ste-Clothilde, en visite réeem- ont contribué au grand succès de 
ment chez Mme Veuve Médéric notre soirée.

A l'an prochain.

0î. ne (au! pas oublier M essieu i s

R■Récemment, le soldat Georges 
Boucher, du camp militaire de 
Farnham, rendait visite à sa fian­
cée: Mlle Fleur-Ange Babcux, à 
ses parents: M. et Mme J osa ph at 
Lefebvre, à son frère, M. Jean Bou­
cher et à sa soeur, Mme Eusèbe Le­
febvre.

l'Iilif ■* If# nouveau* coupon* 1 et 2 pour le Thé. le Csfé et 
Sucre. Le coupon No 2 pour le Beurre, maintenant — le 

coupon No S, samedi le 27 mate.
|

La bonne entente qui exist ■ a j barre
18c %. 63c

4 .. .. i7e

2 ”u 17c
3 ' ' 16c

UE SAVON P«tl 
Maple Leaf 1 Ib.FLOCONS

SAVON HEALTHGLO 
MACARONI 
SAVON CAMAY 
DESSERT
FECULE DE MAIS Benson 2 19c

Canada

Bouquets spirituels: Religieuses 
Consolatrices du Divin Coeur de la 
Pointeaux-Trembles. l'Ecole Nor-

famille Ovila M

x<tRnous.
male de St-Jean,
Coupai. M. et Mme Georges Lalan­
ne. famille Alp Benoit, Mlle T 
Dubo'\

Clark
HENRYVILLE

Le Comité de la St-Patrice re- 8caa chocolat Manhattan 
Harry Horne

Pet
Samedi dernier, sous les auspices 

du Cercle des Jeunes Agriculteurs, 
et sous le patronage de M. l'abbé 
A. Pépin curé de notre localité, 
avait lieu une grande soirée dra­
matique et musicale, au profit de 
l'Eglise paroissiale.

Cette soirée fut gracieusement 
donnée par une troupe d'amateurs 
d’Iberville, sous la direction de M. 
Gérard Brunelle.

Une grande foule remplissait la 
galle, et tous purent admirer les 
talents de ces excellents interpré-

Adélard Pat 9«FECULE DE MAIS 
SAVON
SAVON cirbolique Jergen 3 M,“ 14c 
POLI A CHAUSSURE Nugget Bu 10c 
NUTRIM

Sénécal. de cette localité.
—M. et Mme Gabriel Guérin, 

marchand, de cette localité, sont 
allés récemment visiter leurs nom­
breux parents de Montréal.

•—Notre curé. M 
frid Carbonneau. est allé la semai­
ne dernière passer quelques jours 
à Saint-Jean.

—Mme Joseph Choquette, Mme 
Emile Robert et son fils, sont al­
lés récemment visiter leurs nom­
breux parents de Montréal.

—Mme Arthur Bombardier ainsi 
Mlle Marie-Jeanne Bombar-

4 29ede toilette Weed bury

5.00rière. M. et Mme Alonzo Lalanne, 
Mme Nap. Ôstiguy, M. et Mme Gé­
rard Gladu, M. et Mme Alexandre 
Bessette, M. le maire et Mme Eu­
gène Bessette. M. et Mrrm Aidé: 
Barrière, M. et Mme M. Brault. 
MM. René Poissant, Adrien Dex­
traze, Alcide Dextraze, Elphège 
Fortin, Edouard Lamarche, Ray­
mond St-Germain, Pierre Lalanne, 
J. Louis Dextraze, MM. et Mmes 
Maurice Bessette, Ephrem Quintin. 
Léopold Monat, François Brault. 
Eugène Choquette, M. Jos. S. Bes­
sette, Yvon Lalanne, P.-Emile Bou 
cher, J. Paul Dextradeur, Geo - 
Etienne Lamarche, Mlle M.-Perle 
Bradette, MM. et Mmes Emile Mo- 
rast, Edmour Yello. Phi lias Bes­
sette, Adoniquv Lamarche. Jos 
Dextradcur. Arthur Bérubé. Edéa.s 
Boucher. Adonaï Quintin. Georges 
Dextraze. Armand Alix. MM. Louis

M. H. Gaudet
M. Geo. Windsor................
Mlle Edna Gray . . . .
Mm. et Mlle C. Duval 
Sub/Lt E. Winch . . . . 
Mme H. C. Kruse . . . .
Mme R. Renaud.................
Henri L’Ecuyer .... 
Marguerite Dockstadcr. 
Mile U. Fennell
Art. L’Ecuyer......................
M. D. Wing.......................
M. M. Sloane...................
M. J. Wing.........................
M. A. Higgins . . .
M. T. MacDonald . . . . 
M. A. Sahlan 
Mlle Frances 

et M. Maxwell 
Ladies Aid St-Johns

United Church 
St-Johns Silk Co. Ltd.

& employés, . . 
The United Group 
Dorn Blank Book Emp.
W. V H C
Mme F Si Cyr
St James Ladies Guild

HENRYSBURG 25.00
2 00l’ablW* Wil- 6.00

49c29c BteBte3.00 18 «es
p* 17C

• osa
20.00 CEREALES VITAGRANE 

VIGOR 8 
OXYDOL 
SAVON IVORY Moyen 
FARINE D AVOINE Quaker 
BLE GRILLE Sunnyfield 
FROMAGE Vieux

2.00
49cBteSirop de chocolat 

pour breuvagesr *
.50
.50 22cGroa
.50tes. pi*

Les billets de tirage furent gra­
tuitement fournis par M. L.-Omer 
Perrier, directeur du 
Français".

Sur la fin de la soirée eut lieu le 
tirage d'une magnifique montre- 
bracelet gagnée par M. René Char- 
bonneau de Henryville.

1.00 3 M,ne 17c 
Cr- 19c 

2 ,qu 17c 

,h 33c Nouveau ,b 29c

1.00
"Canada que

dier, de cette localité, sont allés à 
Montréal récemment.

1.00
1.00
1.00

La com be. families Jules P inset. 
Excas Allard. Lucien Tremblay, 
Mlles Mélina Elie. Jeanne Pinsct. 
M. ('t Mme F. Plante, Mme Louis 
Leduc, famille Abraham Papineau. 
Mlle Analda Le lue. Mme Vve Da­
rn use Leduc, familles Léo. Victor. 
Léonard, Ernest Leduc. Ephrem 
Côté familles Joseph Le lue. Er­
nest Lague. Clement Laguë, Alo- 
syus L. gué. Mlles Eva. Elizabeth 
Cîeoffvion. MM. et Mmes Théodore 
Lasnier. Edgar Ch ornière, C Ed. 
l'otvin, familles Pierre Choinièrc.

1.00

SAINT-IGNACE 1.00leyfield ////////////////,
Mme Iiéo Lalanne et so fillette 5.00Il y eut aussi deux au thés tirages.

Une jolie pharmacie domestique 
gagnée par Mlle Rita Loiselle, et 
une boite à pain donnée par M. La- 
combe. gérant du magasin United à 
St-Jean. gagnée par Mlle Rita Ray-1 Monast. Lucien Dextradeur, Mauri- 
mond également de cette localité, j ce Dextraze, Mme Olivier Lapor 

Après la soirée, un lunch fut te. M. O. Laporte. Mme Eug. Bcs 
servi chez M. Hervé Loiselle, et sette et sa fille Madeleine. M. Mail 
tous purent se divertir à leui gré. ! rice Boucher, M. Pierre Barrière, 

Le Secrétaire. M. et Mme Phi lias Barrière, fa 
_A M. et Mme Jean-Marie Lord milles Théo. Barrière. Zéphir Bou­

nce Madeleine Bédard est né un cher. Henri-Louis Dextraze, Gré- 
fils. baptisé sous les pronoms de goirc Bessette, Reginald Ber sotte. 
Joseph-Léo. Parrain et marraine: Mlle Yvonne Harrison.
M. et Mme H. Raymond, oncle et Bessette, Jos. Boucher, Bernard 
tante de l'enfant. Nos félicita- Sylvio et Rodolphe Boucher. M. 
lions. Napoléon Messier, Alexandre Mas­

sé. Willie O Cain, familles Armand 
, Boucher. Wilfrid Boucher, J. Sé­
guin. U. Têt renu. Mme J, A. Mes 
.atte, MM Mag. Tarte, El. Bros 
seau. Ers Payette et Fils. etc.

A toutes ces sympathies, le “Ca­
nada Français" joint sincèrement

MAGASINS^*Hélène sont allés passer quelques 
jours a Montréal.

— Mme Evrctt True a passé quel­
ques jours chez son frère Hervey 
Smith, de Roxham.

- M. et Mme Gustave Guay. chez 
M. Grégoire Dupuis.

Mlle Laura Cock' rime visite 
chez M Joseph Landry

M. Alfred Cook man, de passa­
ge a Montréal, mercredi dernier 

• Notre bureau le poste a chan­
gé de local; il est installé chez 
Mme Drysdale Barrington.

Nos meilleurs voeux de prompt 
iétablissement à M Charles-Emile 
Lareau, de retour dans sa famille,

moi

25.00
Prwprlèl* de The Greet Atlantic A Pacifie Tea Ce. Ltd.passé deuxapres avoir 

l'hôpital du Sacré-Coeur ou il a 
subi une sérieuse intervention chi­
rurgicale au pied.

Mlles Simonne et Georgette 
Clouât re. a Montréal, en fin de se

600 00
30.00 
65.50
10.00
501) Air Observers School No 0 

Municipalité de St Biaise 
M. et Mme Ben neon 

Saint-Biaise
Mlle K va Perron St-Biaise 
Mme Sylene Perron 

St-Blaisc
Pearl Masseau Gr. Ligne 
Mme Art Se ne,-al St Biaise 
M. et Mme Arc. Mongvau 
Famille Ls. Bourgeois 
Mme Ed. Lorrain 
Mme John Hart 
Mme Erhard Vary 
Lucien Tremblay 
Mme Jf>.. Guay 
J Roland Bousquet 
Mme Adalbert Auclair 
Henri Samoisette, Sr.
M. et Mme Rod. Paradis 
M Get). Harvey 
M. A. J. Gendreau 
Mme A. H ( f-endreau 
Rév. E. A. Boisvert 
Mme E. A. Boisvert

80.00 Mme James Berry 
2500 M et Mme Henry Hart 

Mme Elida Dicknson 
1.00 Mme Rémi Paradis 
1.00 M. Jean Roy ....

M. Geo. Ethier . . .
1.25 Mme Deneau . . . . 
1.00 Camille Gagnon
1.00 Agathe Boissonneault .
5.00 J. Emile Dellsle . . . .
3.00 H. I. Bourassa . . . . 

5(i Adélard Cyr
1.00 Henri Boissonneault
.50 Antonin Legendre . . .

1 oo Alex Herbes . .
.25 Mm, Urgel Chabot

1.00 Mme S inaï Perrier . . 
1.00 J. II Morin 
1.00 Mme Alfred Oligny 
1.00 Horace Perron 
1.00 Concentration Camp 

Grande Ligne
1.00 St-Blaise Branch
2 00
2.00 Junior Guild
1.00

1.001500
1 00mairie , , ... - Mme Ho lan i Hird

='ld l»"-n«yrs. F»bien Oingra*., cembrid*. Ruhh-r UH
Armand («renier, Adrien Hébert,
Arthur San terre. Emile Pelletier,
Omet Poutre. MM. et Mmes Aider 
Tarte, Aimé Bessette, Mme Vve 
F X. Beauvais. Mlles I). et J.
Beauvais. MM. et Mmes Roland

5 00M. et Mme Orner Poutre. Mlles 
( >mérine et («liberté Pout ré, Mlle 
Marguerite Bérubé, Mme Louis- 
Paul Grenier et son fils Charles; 
M Pierre La flamme étaient a Phi 
lipsburg et à Pike River, en fin 
de semaine.

- M et Mme Paul Moreau et 
>urs enfants, de Pike River; Mme 
Raymond Montagne, de Bedford, 
chez M Orner Poutre.

- Mme Jean-Paul Charron et 
son tris Pierre, ont passé quelques 
jours a Granby, chez des parents.

- M. et Mme Jean-Paul et Ro­
naldo Charron, a Iberville, diman­
che dernier.

M Roger Brise bois, de Cow­
ansville de passage dans la parois-1 
se, récemment,

1.00
1.00& employés

Ladies of Grace Church 
Lacadle

Mlle Gertrude Chassé 
Mlle A Chassé

37 25 .50*
200Médéric 15.00 2001.00 1 001.00 50SAINT-MICHEL Mme Lena Simard 

Mme K Lewis 
M II Buck 

Mmes K. Boisvert, maire, Eugène Mlle M Buck 
('adieux. ph„ Albert Bédard, J. I). ville X Dixon 
Normandin, J osa ph al Morvisseau. mu,. y p,„,im 
N a zaire Gagnon. Alvarez Dussault,
A Degmre, R. Goyer. René Beau­
vais. Emile Vincent. C Duhamel.
André Viens, Léo Gendreau. Th.

1.00 1.00Pu val. Rodolphe Laguë, Philippe 
Beauvais, Dr Noiseux. MM 1 00 1.001.00PIKE RIVER 1.00Dimanche dernier, MM Rom a 

Si cotte cl Jean-Marie Roy. Mlles 
Jeanne Lemoine et Elizabeth M a - 
nrelin, visitaient leur amie, Mlle 
Jeanne Cardinal
- Mme Dorilla Usereau a passé 

une huilai; , a St-Mathieu, chez sa 
mère, Mme Vve Deromn.

M Yvon Monchamp nous est 
revenu apres plusieurs mois d’ab­
sence.

l.(X) 1 00
1.0(1 2 00

Jeudi dernier, avait lieu la ré­
union du Cercle des Fermières; 
cette réunion était rehaussée par 
la présence de M. le curé A De 
Granpré, MM les agronomes Paul 
G ingras, de Bedford et Rolland Pi- membres de sa famille remercient

sincèrement toutes les personnes

1.00 1 00Mlle E. Kemp 
M me Jos A Paquette 
Mme Léon Frith

., . . Mlle BernardI-ngon. J. Daniel. (. Deschnmps, , Mmv p Brau|t
Jos Lacoste H Nadeau A ^ Mme J T. Shannon 
nueux. G. I adieux. W- Paquette. Mme E. C. McKenzie 
A Daigle. G. Dragon. 1). Paradis. Mme C Ménard 
Eire Boisvert. A Hebert V. Hé- I Mme J. McQuillan 
bert. R. Fournier, H Polender, Mrm, Mat Ford 
Raoul R heaume. T. Robert, J. I Mlle Godin 
Bourassa. R Rhéaume. Gérard M (.t Mme Geo. Simard 
Côté. Rolland Renaud. Mme Vve Mme E. J Charland

100 25
1 00 50
2 00les siennes.

— Mme Thomas Barrière et les 1.00
1.00 .50"1.00 .50.

(eon, de Saint-Jean 
—M. Claude Des ra ni eau, 

jdiant à Montréal, était de passage 
chez ses parents. M. Oscar Dos-
ronleau.

—M. et Mme A. Robert rendaient 
visite à M. et Mme J. Robert, ré­
cemment.

1.00
élu- qui, de quelque manière que ce 

soit, leur ont été sympathiques 
dans leur cruelle épreuve.

M. et Mme Nap. Ostiguy, de 
Montréal, ont été qu loues jours en 
visite chez M. et Mme Orner Bar­
rière.

2.00 1.00 72.00
I 00

—Mlle Anm -Marie Roy a passé 
une récente fin de semaine à Mont­
réal. où elle visitait son frère, dans 
la communauté des Frères St-Ga- 
briel.

i oo Red Cross Soc’y 46.39Lis#: "LE CANADA FRANÇAIS". 
1# seul hebdomadaire vous donnant 
les nouvelles de toute la région.

1.00
1.00 Mme Aden Farthing
---- , M. A. Farthing
1 00 Mme H. Lord

St-James Church 10.00
2 00 1.00

1.00 $1013482
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FARNHAM Squires
Lortie
Henderson Geo.

5535 38
4125 29
2484 18

tateurs. Il y eut plusieurs jolis 
prix décernés aux gagnants de ces 
courses endiablées et plutôt drô- j 

_ _ . lntiques. La Mascarade du Mardi!
2e Section 15 parties et plus Gras à l'Externat remporta donc un 

Pts Parties

MESDAMES!
MESDEMOISELLES!

s*
Carnet social

M. J. B. Bissonnette. de retour 
de l'hôpital de St-Jean. après un 
séjour de quelques mois.

M. et Mme Maurice Lanoue. de 
Granby, de passage à Farnham.

—Miles Claire Dulude. Jeanne 
D'Arc Berfhiaume 
Normand Lanoue. Alban Berthiau-

franc succès, car en plus d établir 
une innnovation dans * otre loca­
lité, elle permit à nos jeunes de 
faire preuve d'esprit d niginalité 
et démontra que nos enfants sa­
vent très bien tirer par ie de nos 
belles coutumes canadiennes.

Pour le choix de 
vos Fourrures, 
Consultez . . .

Tétreault Geo. 
Ingold Arnold 
Tétreault Th. 
Demers Henri

1048 6
3486

862 6
i160 1 \Bazinet Edg. 

et Messieurs Bazinet Em.
2358 15
1380 9

La Renardière Brosseau
Lacadie, Que

. . , .Pendleton Eddy
me se rendaient dernièrement a Dubois N.
Granby. , . Blain Armand

—M et Mme Rene Belair, de re- Pollender Maurice 
tour de leur voyage de noces.

—M. André Gratton, de la ma­
rine canadienne, autrefois de Fam- 
ham. a passé la fin de semaine chez 
ses anciens amis.

2287 15
301 2 MOISSON DE HASARD435 3

1593 11
(Suite de la page 7) 

suivi des cours pour pouvoir entrer 
dans une maison d'affaires et avait 
obtenu un emploi. Puis elle avait 
vu la photo de Charles Rainier, 
le grand industriel, dans un maga­
zine.

Tout de suite elle avait voulu se 
présenter à lui. se faire reconnaî­
tre mais le Dr Benet Ven avait

Turcot R.
Domey
Laliberté A. - 12 
Guillet M 
Martini

1716 12
Grand choix de collets prêts à être portés, parures de cou. 

paires de renards capes, etc.
965 7

1376 10
399 3 La plus belle qualité sur le marché 

TELEPHONE: 3357
771 6

—M. et Mme Henri Bonneville Dynes 
assistaient aux funérailles de Mme Suate 
Adélard Bessette, soeur de Mme ; Genest 
Bonneville. Nos sincères condo- j Racicot Wilf. 
léan ces.

—Mme Marcel Bates et ses en­
fants. de passage à Montréal.

—Mme Alfred Buckingham, en 
visite chez ses enfants, de Mont­
réal.

1412 11
1532 12

763 6
126 1

si. Sa seule chance restait qu'urïTDepuis des années, elle était deve 
dissuadée. Il ne la reconnaîtrait jour la mémoire de son mari sc rou- nuc sa .secrétaire, et il avait plei

retrouverait jamais son amour ain- i marches pour se rapprocher de lu. I A SL IVRE

Langdeau A. - 12 
Robert J. L.

734 6
121 1

Wheeler R.
Giguère
Emard Em.
Côté
Enkel
Turner

118 1
3350

1408 12
202 2

—M. Ernest Bazinet du camp de 
Val earlier, en visite chez ses pa­
rents.

—M. Dieudonné Beaudry, de 
Montmagny. chez sa mère, en fin 
de semaine.

—M. Lionel Délisle. aviateur, de 
la Nouvelle-Ecosse, de passage à 
Farnham.

96 1
81 1

POSITION DES EQUIPES
J. G. P. Pts 

48 34'. 134 38456 
48 284 194 37758 
48 28 20 38124
48 25 23 38390
48 15 33 33914
48 13 35 36283

Biack-Horse
Durivage
Rialto
Richard
A. 12
Sergeants COMMENT REMPLIR VOTRE DEMANDE 

DE SUCRE POUR LES CONSERVES
Mortalité

Le représentant du journal of­
fre ses sincères condoléances à M. 
e: Mme Y van Mailhot de Fam- 
ha.T.. ainsi qu'à tous les membres A l'occasion du ‘ Mardi Gras", 
de leurs familles à l’occasion du notre jeunesse locale, en collabo- 
décès de M Thomas Arbour, d’I- ! ration avec nos jeunes écoliers, 
berviile. Le défunt était le père de sous l’habile direction du Rév. Fr. 
Mme Yvan Mailhot. Marie-Antoine, C. S. C., Directeur

de notre Collège, avait préparé un 
superbe Carnaval sportif, dont le 
succès fut tout à l’honneur des or­
ganisateurs et au plus grand mé­
rite de ceux et celles qui y prirent 
part.

Grâce à une température idéale 
et a une publicité bien conduite, 
au-delà de cent personnes avaient 
envahi les abords de notre pati­
noire et les spectateurs purent à 
loisir admirer les décors, les cos­
tumes et les gracieuses acrobaties 
accomplies par les quelque trente 
numéros en costumes variés.

Le premier grand prix de la soi­
rée fut décerné a Gérard Ménard, 
dont le costume original et pitto­
resque personnifiait le “diable’’; 
il reçut comme récompense la 
somme de $1.00. don du Comité 
des jeux.

Le second prix fut gagné par 
Gérard Santerre, représentant un 
4 bouffon” et reçut une boite de ci­
gares, don de M. et Mme Robert 
Chàteauvert.

Pour les demoiselles, le premier 
grand prix fut accordé à Mlle Thé­
rèse Dumont, dont l’apparat con­
sistait en un splendide costume re­
présentant les drapeaux anglais et 
f-ançais et dont l’effet était réelle­
ment saisissant; elle reçut la som­
me de $1.00, don du Comité des 
Jeux de 1 Externat.

! Le second prix des jeunes filles 
fut gagné par Mlle Monique Des- 

j lières, dont le costume représentait 
une de nos bonnes “vieilles” de 
chez nous; elle reçut des articles 
de bain, don de Mme J. R. Buckie 

Parmi les enfants, les concur­
rents étaient très nombreux et 
leurs costumes avaient quelque 
chose de vraiment féérique.

Le 1er prix fut gagné par Hu- 
45 bert et Bruno Coulombe, person- 

8249 48 nifiant un couple de nouveaux ma-
7709 45 r:és; ils reçurent une balle au
5982 36 camp, don de M. Lucien Trem-
7952 48 blay.
6724 41 Le 2ème prix fut gagné par Do-

47 nald Premont, dont le costume re- 
7751 48 présentait un “Cowboy”; il reçut
6927 43 un nécessaire de toilette, don de
7234 45 Bernard Bazinet.
3536 22 Le 3ème prix fut gagné par Ber-
8036 51 • nard Tremblay, personnifiant très
6586 42 bien un “ours"; il reçut comme ré-
6861 44 compense une boite de friandises.
4669 30 don du Comité des jeux.

Le 4ème prix fut gagné par Ro- 
6341 41 bert Bazinet et Raymond Tétreault,
5391 35 personnifiant, le 1er un “Esqui-
2761 18 mau" et le second "Satan”; ils re-
3493 23 çurent des boites de friandises,
6192 41 don du Comité des Jeux.
3757 25 Avant la parade des costumes, il
7043 47 y eut quelques courses en patins,
6933 47 des courses à trois jambes, la course
4272 29 aux patates, et la course à relais.
4410 30 Les concurrents furent nombreux
5267 36 et se firent une vive lutte aux
3071 31 grands applaudissements des spec-

SUTTON
Les ménagères cette année doivent caèulci à l'avance la quantité de sucre nécessaire 
pour les conserves et les confitures, afin qu'on pui^e pn ndre h> mesures pour obtenir et 
distribuer les quantités nécessaires. I.« - (lemandes doivent être adressées à votre Comité 
local de rationnement avant le L> avril. A cette fin. utilisez la formule de demande dans 
votre nouveau carnet de rationnement.
On accordera du sucre pour la mise en conserve de tous les fruits frais, y compris le 
cédrat et les fruits sauvages. On n’aeeordera pas <!•• 'îicro pour la mise en conserve de 
courges, tomates et citrouilles.

Fiançailles
Le dimanche, 7 mars, eurent lieu 

les fiançailles de Monsieur Paul 
E. Berîhiaume. fils de M. et Mme 
Damien Berthiaume. de cette ville, 
à Mlle Hélène Choimère, fille de 
M. et Mme Georges Cnoinière. éga. 
lement de Famham. Le mariage au­
ra lieu dans l’intimité au cours du 
mois de mai prochain.

COMMENT CALCULER LA QUANTITE DE SUCRE REQUISE

CONSERVES CONFITURES OU GELEES<*>

&Calculez ^ Ib. de sucre futur 
chaque bocal d'une pi nie

Calmiez le nombre TOTAL DE 
boraux d'une pinte que vous axez 
l’intention de remplir—puis utilisez 
la méthode rapide et pratique d'al­
louer Vu Ib de suere pour chaque 
bocal d'une pinte Ne tentez pas de 
determiner exactement le nombre de 
chaque esjMx-e de fruits que vous 
avez l’intention de met t re en con­
serve. Certain» fruits seront peut-être 
plus als-mlants que d'autres Basez 
vos calculs sur le nombre de bocaux 
que vous avez, sur la quantité mise 
en conserve l'an dernier ou sur ce que 
vous croyez avoir besoin cette année

Calculez 11 Ib*. de mere pour 
c Inique pinte de confitures ou 

priée*
I.» plupart des gens utilise des bocaux 
de formes et de grandeurs diverses 
Prenez un nombre de Ixtcaux que 
vous utilisez habituellement et dé­
terminez combien ils contiennent «le 
tasses d'eau Ijuatrv (4) tasses font 
une pii.te I>«- cette façon, vous pour­
rez calculer le nombre «le pintes de 
confitures ou gelées que vos I«oraux 

>«nt < n«lront Pu - allouez I Và ll«s de 
'in r«- par pinte Par exemple, il vous 
faudra l< ll«s de sucre pour 8 pintes 
de confitures ou gelées.

De» calcul* basé* sur res méthodes .«ml conformes au rationnement du sucre 
pour le» ronserses et les quantité» sont suffisante» pour le» conserve», 1rs 
confiture» et le# gelée» en temps de guerre, ainsi Pent prousé le» expériences 

dans le» cuisine» laboratoire» du Ministère fédéral de I*Agriculture.

Campagne du Timbre de
Noël441942”

La Campagne du Timbre de Noël 
dans les comtés de Br orne-Miss is 
quoi s'est terminée cette année 
avec une recette de $1713.34. Se 
magnifique résultat a été obtenu 
grâce à la coopération des manu­
facturiers et de leurs employés, 
des Commissions scolaires, des 
Conseils municipaux, du personnel 
enseignant, des enfants des écoles 
et des bienfaiteurs nombreux des 
deux comtés.

»

I olre demande remplie 
iliùt rire adrewee à ritlre 
Comité l.ornl de Ration­
nement avant le /.» arril.

H me fait plaisir, au nom de 
l'Association anti-tuberculeuse, de 
remercier bien sincèrement tous les 
généreux souscripteurs et tous les 
auxiliaires bénévoles qui ont as­
suré le succès de cette campagne. 
Je dois une dette de reconnaissan- 

• ce envers les journaux et spécia­
lement Le Canada-Français" qui 
a donné une large publicité à no­
tre Campagne. A tous et à chacun 
un cordial MERCI.
Ligue Commerciale de Qufl-

REMARQUE IMPORTANTE
l.e Minixli n* ft’il» ral «le l'Agriculture recoro- 
maiiHt la mw en conserve «le fruit* <le preference 
a la fal»ri< ntmn «le confit lires ou geh’-e* parce que: 
On peut mettre en conserve plus «le fruits avec 
moins «le mi» re et a meilleur marché, 
le fruit en conserve ganlc une plus grande 
valeur «le* vitamines «lu fruit frais.

QUAND ET COMMENT LE SUCRE POUR 
LES CONSERVES SERA OBTENUles de Farnham Ix>rs«|ue votre Comité 1«mhI «le rata nneinent aura 

re\ i*« Notre «l« inamle. on vous fournira à une 
date anliT eure au 1er juin, des eou;»on* s|K-eiaux 
de sucre p««ur le* conserves. Ces coûtions vous 
permettront <1 acheter «lu sucre a n importe «pie lie 
épicerie a «les intervalles spécifiés. Vous a'êtes 
pas tenu d'acheter tout votre sucre à la fois.

CLASSEMENT DES JOUEURS 
Saison 1842-1943

1er section . 16 parties et plus
Pts Parties 
7956 45 Madame Durand a décalé de mettre en conserves 

cette année 40 pintes de fruits «le différentes e*p.-*-rs 
Elle alloue % livre de sucre pour chaque pinte et par 
conséquent elle aura besoin «le <0 livre* de sucre pour 
ses conserves.
Elle décide de faire 6 pintes de confitures et «le gelée* 
Elle alloue 1% Ibe. de sucre pour cha«pic pinte de 
confitures et par conséquent elle aura besoin «le 9 
livres de sucre pour ses confitures et gelées.
Elle additionne lea deux quantités de su<tc (<0 + 9) 
et écrit le total (89 livres) sur sa demande ainsi que 
le nombre de personnes quelle se propof-e «le nourrir 
dans sa propre maison. A sa propre formule de de­
mande remplie au complet, elle joint le* formules «le 
demande des autres personnes quelle se propose «le 
nourrir dans sa maison. Elle doit indiquer seulement 
les numéros de aéria sur ces autres formule* de mande.

Chagnon M. J. 
Richard Albany 
Archambault Roi 
Braddock Ernest 
Bédard J. P. 
Laguë Adrien 
Lagassé Gérald 
Langdeau R. 
Finnegan Albert 
Martel Georges 
Molloy James 
Leduc Gérard 
Dubois Adrien 
Finnegan Harold 
Blain Conrad 
Lamarche Paul 
Laguë Albert 
Lovegrove 
Bazinet Albert 
Sullivan 
Ganépy 
Robert A 
Lafleur Pierre 
Laliberté B. 
Measures W. T. 
Bourgeois 
Bouchard Marcel 
Beard Art 
Clément

7902
REMPLISSEZ ET ADRESSEZ VOTRE 

DEMANDE AVANT LE 15 AVRIL
|{«-mpli*»c/ votre formule de demande 
rom me dan» la gravure et adresser 1a à 
votre comité local de rationnement au plu» 
lard le 15 avril. Attachez y les formules de 
demande de» carnet» de rationnement des 
autres personnes que vous nourries dans 
votre mai»on. N’écrives rien sauf les 
numéro» de série de» propriétaires 
autre» formule*. Copiez simplement les 
numéro» de »érie de la rouverture de leur* 
carnet» de rationnement sur leurs formules 
de demande et épinglez les à votre propre 
demande remplie au romplet.

7663

sur ce»

5721 87

Bu calculant la quantité de conserve* et confitures dans un endroit frai*, sec, sombre. Ne serves pas des 
que vous aura besoin voua devez étudier avec soin fruits en conserve lorsque vous pouvez obtenir de» 
vue facilités d'emmagasinage. Un lieu d'emmagasinage fruits frais, arrangez-vous pour consommer vos fruits 
qui n’est pas satisfaisant peut causer des perte» et «lu mi» en conserve à la maison durant les mois d’hiver 
gaspillage. Les fruits en conserve doivent être gardé» seulement.

N'oublie* pas Lm fausses declarations sont sujette» aux peines prevues par la loi
ADMINISTRATION DU RATIONNEMENT

1 FLA COMMISSION DES PRIX ET DU COMMERCE EN TEMPS DE GUERRE
J

1
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A l’affiche du Théâtre 
Capitol

bert Taylor, Brian Donlevy et 
Charles Laughton.

L'action de ce film est sans pré­
cédent, même elle surpasse celle ■ 
de “Mutiny on the Bounty".

L'histoire de déroule sur un j 
destroyer américain qui prit part 
au combat lors de la première 
grande guerre. Reconditionné, il 
navigue à nouveau au service de 
la liberté.

Taylor est l'aide de camp de 
Laughton, un amiral bourru. Don- 
1< vy tout dur officier qu'il soit, j 
donne le meilleur de lui-même j 
pour servir son pays. Au cours j 
d une croisière, le destroyer res- 
carpe deux femmes et vingt en­
fants. En cours de route, chacune | 
des deux femmes donne naissance j 
à un enfant, avant que le vaisseau 
ait pu rejoindre sa base, c'est là 
un des passages les plus touchants 

• émotionnants de ce merveilleux 
f:lm.

CapItoL ST-JEANTHEATREJEUDI - VENDREDI . SAMEDI 
"THREE HEARTS FOR JULIA"

Une comédie musicale mettant 
en vedette Ann Sothern et Melvyn 
Douglas, ce dernier est journa­
liste. Après une absence de deux 
ans en Europe. Melvyn rentre chez 
lui pour un repos bien mérité; 
quelle ne fut pas sa stupeur en 
apercevant que Julia, son épouse 
(Ann Sothern) avait quitté le foyer 
conjugal pour se joindre à un or­
chestre symphonique de femme 

et que même elle a signé des pa­
piers pour obtenir son divorce.

Matinee
SamediJEUDI VENDREDI • SAMEDI 25 26-27 MARS

When there's three on o love 
/S^i^ _ match, someone gets burned
*. *• • ond •*» Melvyn Douglas

* ,L fOnd he loves it! Time out

...for o romantic riot!
Vl z

* \.•>
Tout entre dans 1 ordre après que 

Lee Bowman et R chard Ainley, 
les deux rivaux de Melvyn Dou­
glas en vi nnvnt i une env-ntc. 
qui ne manque pas d'être mouve­
mentée. Font aussi partie de la

rj

r
ILes parties comiques ont été con. 

fiées à Walter Brennam (trois fois- 
distribution: Régn a i Owen, un lignant du prix académique) et 
publiciste et Felix Bressart le di- ('hill Wills. Les autres figures 
recteur de i orchestre. principales sont: Richard Quine

Au mêm programme “LOST Douglas Foxvley. Marilyn Max- 
CANYON '. avec William Boyd. veil. Marta Linder et Inez Coo- 
dans le rôle de l'infatigable CasM- per.
dy. Ln innocent es' accusé d un Attraction supplémentaire: Wil- 
hold-up; pour trouver le vrai cou

*
■

% ’ »
'* ^

il
i

HUfaf*«dm
. Fra y et Marjorie Woodworth

parue. William Boyd s engage com- dan£ une excellente comédie inti­
me contremaître dans un “ranch” tYANKS AHOY", 
avoisinant le scène du forfait. MERCREDI SOIR SEULEMENT 
Après d'assez longs combats, les 
hors-la-loi sont envoyés derrière 
les barreaux, à la grande satisfac­
tion des gens de la région.

?
Marie Bell. Charles G ran val et 

Mady Berry dans "BLANCHET­
TE *. Aussi Henri Gara*. Suzanne 
Dechelly et Pierre Larquey dans 
•ÇA C'EST DU SPORT".DIMANCHE - LUNDI - MARDI 

1ère representation au Canada 
"STAND BY FOR ACTION"
Trois grandes vedettes dans le 

premier grand film naval de la , 
guerre actuelle. Notez bien: Ro- uIle *)ete ^che.

Humanité
L’humanité sans Dieu n'est pas 
ulement une bête féroce, mais

Louis VEUILLOT

m CONTINUEL DIMANCHE 
MATINEE MARDIDIMANCHE • LUNDI • MARDI 28 • 29 • 30 MARSQ jours

** seulement

; M-Jcaii. la première ville canadienne à présenter ee film
>*★★★* * * * * *_* * * * ****** * * *** * * * * *

Mus grand que @
“MU UN Y on the BOUNTY” B

Un régal pour tous . .
Action, tendresse,
Emotion, Caresses, y^r • ' 1Æf

I X F3" fc/j •
CHARLES

lAUBHTOn
WALTER BRENNAN

AUSSI
-K

*
*

\o -K
Ë

ROBERT/* TAYLOR IV*

*

y
• V\%.

M

BRIAN
/

WILLIAM TRACY\¥ - J*
iO

*

E?I1A
*
♦ 4 MAJOR'X

WOODWORTH*
**

i dans*

**

YANKS**
*MARILYN MAXWELL* HENRY O’NEILL* MARTA LINDEN 

Directed by ROBERT Z. LEONARD
Product by ROBERT Z. LEONARD o=d ORVILLE 0. DULL

-fd

9
AH06u

*•* Screes PUy by Georje Bruce, John L Balderelee end Hermes I. Manktewic* 
Bated cm • story by Cmpt Hsnrey Hsisbp, U S N. and * C. Skerrii^^pj- 
Suggceted by "Cargo ■>! Innocence" by Laurence Kirk

tu>

*
WitmmMjKi

Henri Garai, Suzanne Dehelly
dans

Marie Bell, Charles Granval
dans

Mercredi Soir
seulement BLANCHETTE Ça c’est du Sport31 MARS
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set te, famille Eugène Lanciault, M. 
et Mme Michel Lymburner, fa­
mille A. E. Chaput, Commission 
Scolaire, Conseil Municipal, famil­
le J. R. Courtemanche, Mme Au­
guste Larocque, Mlle Annette La- 

Mme Alphonse Nadeau, 
MM. et Mmes Joseph Marcoux, 
Georges Larivière, Henri Bourassa, 
O. A Rivet, famille J. E. Boivin, 
notaire, MM. et Mme A. L. P. La- 
lanne, Eugène Chaput, J. Hector 
Morin, MM. et Mmes Philippe 
Chartier, Charles Choquette, L. J. 
Manny, Dr et Mme J. A Lapierre, 
MM. et Mmes A. Lamontagne, W. 
Denicourt, Roland Guillet, N. P., 
familles Urgel Lalanne, Henri La- 
moureux, Antoni Davignon, Mme 
Théophile Choquette, MM. et Mmes 
Albéric Lareau, Arsène Durand. 
François Goyette, Gaston Bisson- 
nette,
Henri Boissonnault, René et Mau- 

Boissonnault, Antoine Bois-

tantes:: M. et Mme Arthur Barré. | —M. Jean Dumas, militaire, du
de Montréal; M. et Mme Arthur camp de Kingston. Ont. est actuel- 
Picard, de Montréal; M. et Mme liment chez sa mère, où il passera 
Léopold Fortin, de Saint-Jean; M. 1 quinze jours.
et Mme Troy Kaigle; M. et Mme —M. Norman Contant, militaire, 
Georges Choquette. M. et Mme du camp de Sussex. Nouveau- 
Roland Choquette, de Bristol, Brunswick, visitait Mmes Charles 

jConn.; M. et Mme Edgar Hamel, de Mailhot et Léo Dumas, récemment.

Marques de sympathies
M. Wilfrid Poitras et sa famille

Nouvelles d'Iberville
Les Nôtres à l’Honneur

Samedi dernier, le 20 mars à 
HenryviHe. devant une salle rem­
plie d auditeurs, le Cercle dramati­
que a donne un concert qui a rem­
porte un brillant succès.

Voici le programme de la soi-

Naissances rocque.

A Iberville, le 6 mars a été bap­
tisée Marie-Thérèse-Nicole, née le 
3 de ce mois, enfant de M. et Mme 
Aimé Dubuc. née Gertrude Dufres­
ne Le parrain a été M. Amédée
Dufresne et la marraine Amanda qu- chanta aussi le service.

tl6* ... . - ... Les porteurs étaient MM. Pierre
A Iberville, le 7 mars a ete bap- chaboî, Jean-Luc Choquette. Alain 

use Jaseph-Georges-Alain-Dondt, Govettt Roger Racmc.
ne le 5 courant, enfant de M et Xos sincères condoléances à la 
Mme Georges Lussier, nee Cecile famüle en deuiL
Genier. Lx> parrain et la marraim \j et ylTne Georges Fortin ont1 Monat. 
ont ete M. et Mme Donat Genier. ;vçU de nombreux témoignages de Mlles Marchessault, 
nee Mary Davis, oncle et tante de sympathies a 1 occasion de la mort ! Emery Trahan, Mme T. B. Na- 
1 enfant de leur fils, Georges, entre autres:

A Ioervi.le, le 14 mars, a ete Tribuls floraux: W. Lenche, de 
baptisé Joseph-Emile-François-M:- Montréal; MM. Maurice Forand. 
chel. ne 8 de ce mois, enfant de Michaud, A Bisaillon. Al-
M. et Mme Léo Letourneau, nee •oert Beaudoin, Aime Bisaillon.
Rita Tranchemontagne. Le parrain Condoléances: M et Mme Léo- 
a été M. Emile Letourneau et la p0]d pantin, famille Georges Au- 
marrainew Elizabeth Banville. . _ del in, M. et Mme Serge Audelin,

-A Iberville, le 14 mars, a etc 1 famil’le Lucien Bessetîe. famille 
baptise Joseph-Rosaire-Gi.bert, ne £Ugène Lanciault. famille Henri 
le 10 de ce mois, enfant de M. et Lemonde. Mlle Antoinette Audelin.
Mme Arthur Pépin, née Léona Pri- yky,\ et Mmes L. P. Beauchcmin. M et Mme Armand Grenier, fa- 
meau. Le parrain a été M. Rosaire q y Lavoie.
Sirois et la marraine Elizabeth Henri Ménard. Aimé Bisaillon. L

O. Perrier, Eugène Bouchard. M. han. M. et Mme Louis Parent.
Télégrammes: — M et Mme Lu-

Bristol. Conn.
Ses funérailles eurent lieu ven­

dredi, le 19 mars à 9 heures.
La levée du corps fut faite par ont reçu de nombreuses marques

de sympathies à 1'oceasion de la 
mort de Mme Poitras, entre au-

M le chanoine Uldéric Decclles.
ree: très:

Mlle Caroline Moreau exécuta 
au piano: "Danse espagnole”.

Le Cercle joua ensuite un dra­
me intitulé: "Leur pardon”. Les 
acteurs étaient: Miles Elizabeth
Phaneuf, Christiane Prairie. Yo­
lande Chaput; MM. Hector Pha­
neuf et Gérard Brunelle.

Mlle Jacqueline Bélanger, de St- 
Jean, rendit les chants "Ninon, 
quand tu me souris”, et "Pour­
quoi?”, accompagnée au piano par 
Mile Caroline Moreau.

La tzoupe rendit aussi la comé­
die: "J a: dompté ma femme ', dont 
les artistes étaient: Mlle Yolande 
Chaput. MM. Hector Phaneuf et 
Alphonse Ha bel.

M. Paul Bernier récita un mono­
logue. Quelques membres du Cer- 
c.v jouèrent une comédie en un ac­
te, ayant pour titre: "Les deux ti-1 Major, 
mides " de Labiche. Les personna-1 A Iberville le 14 mars, a été

bap'isé Joseph-Andné-Lionel-Mar- 
cel. né l'avant-veille, enfant de M. 

Cecile Thibaudier | et Mme Josaphat Fontaine, née 
Annette1 Madeleine Dulude. Le parrain a 

Thibaudier été M. Lionel Fontaine et la mar- 
Frémiss in raine Henriette Thuot.

A Iberville, le 21 mars, a été 
baptisée Marie-Patricia-Mireille, 
née le 17 de ce mois, enfant de M. 
et Mme Léopold Marcoux. née 
Laurette Boudreau. Le parrain a 
été M. Avila Marcoux et la mar­
raine Emilienne Hamel.

A Iberville, le 21 mars, a été 
baptisé Joseph-René-Gilles. né l a­
vant veille. enfant de M. et Mme 
Avila Benjamin, née Adélia Pou­
lin. Le parrain a été M René Ben­
jamin et la marraine Berthe Pou-

Messes: — Xf. et Mme W. J. Poi­
tras. Roger Poitras, M. et Mme 
Louis Poitras. Mme Félix Moreau.
M. Ernest Poitras. famille Auguste 

Yvon et Gérard Thuot, 
M. et Mme

Mlle Gisèle Bissonnette,deau. M. et Mme Gustave Archam­
bault. famille Valentin Trahan. 
Mme L. Roberge. Mme A. Mercier 
M. et Mme André Thibodeau, les 
membres du Club 500, Mlle Aline 
Daignault les élèves de l'Ecole De 
Lanaudière. Les religieuses de la 
Congrégation N D. d'Iberville, la 
famille Arthur Poitras. la famille 
Charles LeSieur, Mlle Lucette 
Lymburncr. famille Orner Giroux.

rice
sonnault. Mlle Gabrielle Boison- 
nault. Claude Langlois, Aimé Bois- 
sonnault, Mme Albéric Beauvais, 
Thérèsé Langlois, Pauline Dextraze, 
Thérèse Oui mette, Fernande Ben­
jamin, M et Mme A. Mercier, Mme 
André Coderre, M. et Mme Roland 
Hébert. Armand Grenier, Gertru­
de Bissonnette. Gertrude Langlois. 
Mmes Adorio Monas t, Henri Cho­
quette, Isaïe Berger, M. Jos. Poi- 

Mmes Edmond Larivière, Ar-

•-

Lionel Bea.idoin, mille J. E. Poitras.
Fleurs : Jean-Denis Tra-

ner.
thur Bonneau, C. H. Goyette, Irène 
Surprenant, Mme Wilfrid Bisail­
lon, Jeanne et Aurore Dextraze, 

M. et | Mmes Alphonse St-Pierre, Emma­
nuel Bertrand, Albert Fortin, Al­

, bert Bédard, M. et Mme J. O. 
famille Octave Boulais. Mme Alphonse Roy. MM. 

n ^ e: Mmes Richard Benoit, Rosario
'C m v Dufresne, Mont- Tougas, Mme Ludger Nadeau, MM.

real M e. Mme V. Lavoie, Drum- Mmes B. Bissonnette, Emile Bis- 
mon \ î e. | sonnette, Mme Julien Beauregard,

Mme Ambroise Poirier, Roland 
Poirier, Mme L. St-Arnaud, Frè- 

Ovila et Etienne Louis. Mme 
Henri Bessette, M. et Mme Eugè­
ne Normand in, M. Emile Thibault, 
Mme R. Bernard, Carmen Messier, 
Raymonde Messier, Jeannine Mes­
sier. Georgette Forget, Alexandre 
Lebeau. André Miclette, Les re­
ligieuses C. N.-D. et leurs élèves, 
Iberville. Pauline Boissonnault, Eu- 

Boissonnault,

A. G. McQuillen, M. et Mme Al­
bert Beaudoin, Mme Belcher. Mlle cien Poitras. New-York; Mlle Béa 
Hélène St-Germam. Mlle Louise 
Tougas. etc.

La famille remercie tous ceux 
qui lui ont témoigné des sympa­
thies dans leur épreuve.

g es étaient:
M;ie Fernande Forget trice Poitras. Boston; M. et Mme 

Octave Poitras, Bosquet:
Mme Alphonse Grenier. St. Johns- 
bury. Vt ; Mme Victor Boisson- 
nault. Montréal;
Poitras. Victoriaville; familles Mé-

Miie Elizabeth Phaneuf
M. Paul Bernier ........
M. Gerard Brunelle 
M. h. Bissonnette .. Garadou 

Mile Elizabeth Phaneuf chanta:
_»emere les volets" et en rappel: 

"By bye”.
ol..e Yolande Chaput récita: "La 

...arsen.aise"; M Hector Phaneuf 
chanta "Because" d'Hardelot en 

a..çais; et "Je ta; donné mon

Sympathies à la famille
J. R. Courtemanche

A la longue liste des sympathies 
offertes à M. et Mme J. R Cour­
temanche lors de la mort de leur 
fille Fernande, et publiée la semai­
ne dernière, s'ajoutent ces autres 
noms.

Messes: Dr et X* ? Fernand
Ethier, Mlle Léonie I uuot famille 
Philippe Stébenne, Mme L. J. 
Many.

Sympathies: M. Martial Rhéau- 
me M. P., M. et Mme Roger Latré- 
mouille, M. Beauchemm, M. et 
Mlle Jeanne Thuot. M. et Mme 
Mme J. E. Jobin, Syracuse, N. Y.. 
Georges Fortin, L'Orphéon de St- 
Jean, Mlles Honorine et Virginie 
Courtemanche. Isola Courteman­
che de Lawrence. Mass., Club Ra- 
quetteur de Montréal, M.-Louise 
Thuot, M. Georges Lesage, Mme J. 
F. St-Cyr, Mlles Sarah. Cécile et 
Honorine Dubois, L'Amicale No­
tre-Dame du Thabor de St-Jean. 
Mme John-E. Barry, Mme Arthur 
Bush. Toronto, les religieuses du 
Précieux Sang. Mont-Laurier; Mar­
guerite Fortin. Bedford; Hélène et 
Mariette Gagné. Montréal; E. A. 
Cusson, surintendant régional du 
rationnement.

La famille remercie toutes ces 
personnes qui lui ont témoigné de 
la sympathie.

Sympathies: — M. et Mme J.
H..Archambault, les religieuses C. 
N.-D.. Joliette, famille Jean L. 
Boissonnault, Mme Rémi Bessette. 
Robert Chabot. Mlle M.-Jeanne 
Davignon, famille Louis Guillotte. 
M. et Mme 
Mme Magloire Dextraze, M. et 
Mme Eugène Meunier, famille G. 
Guillet. MM. et Mmes E.néril Poi- 
rie. Oscar Boulais, Antonio Cama- 
maire, Mme Arthur Camaraire, M. 
et Mme Os. Bissonnette, familles 
Ovide Beauchemin. Romuala La- 
belle. MM. et Mmes L.-Omer Per­
rier. J. Noé Beauchemin. Roméo 
Gaudet, famille Georges Boutin, 
Mmes Chs. Maiîhot et Léo Dumas, 
M. et Mme René Bonneau. J. Ré­
gnier. Mme P.-Emile Audet. Le 
Cercle des Fermières. M. et Mme 
Georges St-Germain, famille Del- 
phis Bousquet. MM. et Mmes Ai­
dé: Duquel. Orner Bessette, famille 
Jos. Daignault, M. et Mme J. A. 
Bélanger. Mlle Yvonne Labellc. M. 
et Mme Achille Gauvin. l'abbé Lu­
cien Messier, M. Henderson Black. 
M. et Mme Jean-Marie Tougas. 
Adrien Barrière. M. et Mme Aug. 
Rome, famille Edmond La berge, 
Lucien Barrière. M. et Mme Ar­
mand Goyet te. Mme Gédéon Cou­
sineau. MM. et Mme Armand Ra- 
cicot. Philippe Messier. René Bes-

rcs
oeur.

M. Gerard Bruneile récita: "La 
v.ga.e et ia fourmi"' et exécuta un 
..ant a répondre.

M. le curé d Henryvilie remercia 
nos artistes et se dit très content 
de la belle soirée qu il avait passée 
en leur compagnie.

Apres le spectacle, il y eut ré­
ception chez Mme Loiselle où un 
superbe réveillon fut servi.

Nos félicitations a notre Cercle 
Dramatique qui se dévoue sans 
compter pour les oeuvres sociales.

Serg.» Pinsonnault,

lin.
A Iberville, le 21 mars, a été 

baptisé Joseph-Hormisdas-Jacques- 
Guy-Ciaude. né le 16 de ce mois, 
enfant de M. et Mme Avila Ro­
bert. née Laurette Lareau. Le par­
rain a été M. Hormisdas Robert et 
la marraine Sara Demers

Cinéma
Dimanche soir, le 21 mars, à huit 

heures, à la salle de l'Académie des 
garçons, le public était invité à une 
séance de vues animées.

On reproduisit sur l'écran le 
magnifique film sur la messe. M 
l'abbé G. Beauregard expliqua les 
diverses parties de la messe et par­
la de l’origine du sacrifice sous 
l'ancienne loi et le saint sacrifice 
de nos autels. Il fit connaître la 
mission de tous les chrétiens, prê­
tres par le baptême et la confirma­
tion et la grandeur du sacerdoce.

On vit aussi un film comique, 
puis le voyage du roi Georges V et 
la reine Elizabeth au Canada et 
celui de "Formation du sol” et 
"Sport Parade".

Ces vues animées furent très in­
! téressantes et sùrent piaire à tous 
: les nombreux spectateurs qui rem­
plissaient la salle.

Roméo Bois-gene
sonnault, Sr Ste-Béatrice du Rosai­
re. Sr St-Amédée, Lucienne Du-
cios.

M. Wilfrid Poitras et sa famille, 
sensibles aux marques de sympa­
thies reçues, remercient sincère­
ment toutes les personnes qui, de 
quelque manière que ce soit, les 
leur ont témongnées.

Réception
Mardi dernier. M. et Mme Lau- 

r.er Beauvais recevaient M. et 
Mme Honoré Roman. M. Armand 
Alix Bernard Brais et ses enfants. 
Bruno et Guy Brais,
Beauvais et ses filles, Mlles Elise 
et Jacqueline Beauvais, MM. René 
Alix. Denis, André et Claude Alix, 
A.béric Beauvais, Mlles Madelei­
ne Brais. Fernande et Liliane Sher- 
r.dan, Noëlla et Lucienne Beau­
vais. Mance Bessette, Josette et 
Louise Roman 
Alexandre, 
neau. de Saint-Luc. Lucien Robert, 
René et Ovide Beauvais. Jean-Guy 
Beauvais.

Avis aux AutomobilistesM. Roger
I.cs nouvelles licences sont arrivées 

et sont entrées en vigueur depuis le iS 
février, procurez-vous 
nant de même que votre nouveau cou­
pon de rationnement. Pour toutes autres 
informations.

la vôtre mainte-

adressez-vous à
EUGENE MENARD

St-Jean
toutes de Saint- 

MM. Paul-Aimé Da- 295 Richelieu.
Promotion

M. Oscar Bessette a été nommé 
ingénieur de la Cité de Drum- 
mondville. Il partira pour cette vil­
le. le 1er avril prochain.

Nos félicitations.

38-4Tel: #17

Généreux donateurs
Voici les noms des nouveaux do­

nateurs a l'Oeuvre des Vocations 
Sacerdotales : Mme Eugène Thé- 
berge $5.; Famille Félix Desma­
rais. S100.; Famille Maurice Bois- 
clair, S100.; Comité des Oeuvres 
sociales. $25.: Famille A. Messier. 
$15.; Une fervente de l'Oeuvre. 
$40.; Cercle des Fermières. $25.

Tirage
Partie de cartes Un grand tirage d'un magnifi­

que coussin est organisé par le 
Tiers-Ordre, au profit de l'Oeuvre 
des Vocations.

Le prix du billet est de 5 cts. 6 
peur 25 cts, le livret 50 cts.

Encouragez cette Oeuvre admi­
rable.
Feu Mme Ambroise Sévigny

Mme Ambroise Sévigny, ancien­
ne concitoyenne, de notre ville est 
décédée la semaine dernière à 
Montréal où elle demeurait depuis 
quelques années.

Ses funérailles eurent lieu same­
di dernier.

Elle est la mère de Mlle Maria 
Sévigny, bien connue en notre vil­
le où elle se dévoua comme sa mè­
re aux oeuvres paroissiales, et qui 
a eu la douleur de perdre en quel­
ques années sa soeur et son père, 
estimés de tous.

Jeudi, le 8 avril, à 8 heures p.m., 
il y aura à la salle de l’Académie 
des garçons, une partie de cartes au 
profit de l'Oeuvre des vocations, 
sous la présidence de M. le cha­
noine Uldéric Decelles.

Outre un prix par table, plu­
sieurs prix de présence et un prix 
de consolation, seront offerts. Il y 
aura aussi une comédie intitulée: 
"J'ai dompté ma femme”, jouée 
par le Cercle Dramatique, dont les 
rôles seront interprétés par Mlle 
Yolande Chaput, MM. Hector Pha­
neuf et Alphonse Habel.

Veuillez apporter vos jeux de 
cartes.

i Admission: 35 cts.

ue • • •
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LANGLOIS
Centre Catholique

Au No 99. 1ère rue, Iberville, 
vous pouvez vous procurer les li­
vres suivants:
Notre Vie, Notre douceur.

Notre espérance:
Père H. Couture,

Dominicain $0 75 
Ce que toute femme devrait

Emma F. Drake $1.25
Possédait un salon mortuaire de 
classe, rénové à neuf et situé à

premieresavoir:
La sonate au Clair de lune:

Henry Bordeaux $1.25 
Le Bonheur dans le ménage:

Gérard Petit $0.10 261 rue RichelieuFeu Georges L FortinDécès
M le Dr. D’Amours, de Papi- 

neauville. est décédé dernièrement 
II était le père de Mme Yvon Thu­
ot. Nos sincères condoléances à la 
famille en deuil.

Mercredi, le 17 mars, est décédé, 
après trois mois de maladie, à 
l'Hôpital de Saint-Jean, Georges- 
Lucien Fortin, âgé de dix ans, 5 
mois.

Le regretté disparu laisse dans 
le deuil, ses parents: M. et Mme 
Georges Fortin, née Laurette Cho­
quette; deux frères: Jean et Clau­
de; quatre soeurs: Mlles Claire, Ri­
ta, Marie-Marthe et Rotlande For­
tin; ses grands-parents: M. et Mme mond Hébert, et Mlle Rachel Hé- 
Joseph Choquette; ses oncles et bert.

De plus, nous possédons les plus nouvelles 
décorations que l’on puisse voir.

Des funérailles bien dirigées a la portée de 
tous.
LANGLOIS — Signalez 948 ou 975, St-Jean.

Va-et-vient
Mme Victor Hébert et sa fille: 

Cécile, se rendaient à Montréal, 
où elles assistaient à une prise 
d'habit chez les Rév. Soeurs ct- 
Joseph, et visitaient leur cousine. 
Sr Marie du Bon-Secours. Elles vi­
sitaient également M. l'abbé Ray-

Cours d’Art frimaire
Le 29 mars à la salle municipale, 

commencera à 2 heures p. m. un 
cours culinaire qui se terminera le
2 avril.

Toutes les dames et jeunes filles 
sont invitées à y assister.
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SERVANTE DEMANDEE, pour ré., 
dcncc privée; L n salaire. S'adresser a 
16 Blvd St-Josepfa, St-Jean.

A VENDRE: Réfrigérateur pourCHANCE EXCEPTIONNELLE 
A VENDRE, a Saint-Jean: Belle tx-ochene. marque Kdvmator. grandeur

10 x 7 x/j avec mvcam ,ue en variait or- 
ire S'adresser a 1. Lctendre. 85 St- 
Paul. Tél. 544.

ON DEMANDE: logis de 3 ou 4 piè­
ces. S'adresser à 78 rue Cousin, Sl-

43-2
2 F II LES DEM A N DEES comme 

"waitress'*, I garçon, comme "'waiter' 
et un cuisinier, demandé. Bon salaire 
S'adresser au restaurant Gavaris, a 206 
Riclielnu, St Jean.

LOGIS DEMANDE. 6 à 7 pièces, dan» 
Il erville nu St Jean S'adresser a M.
Poulin, tél. 3874. ____ ______

A VENDRE: garde-robe portatif, pres­
que neuf, pour cause de départ : aus<i 
r.4»e du soir, 12 à 14 ans. souliers ar­
gentés. Ix»n marché à faire 
ser a 1V-A Richelieu. St Jean Tél 24."').

Tiob. Alphonse Fournier 
reçoit favorablement le 
projet de canalisation du 
Richelieu.

Jean. _________ j-n-o.
A I.OÜER: Belle chambre. S'adresser 
176 )aegues-Cartier. St-Jean.

propriété en Ix.is. avec toutes les amélio­
rations modernes et commerce d’épice 
ries, restaurant, faisant en moyenne pour 
$.:<>i.f.00 d'affaires par semaine, pas de 
cri «îit. pas de livraison, a vendre pour Hôtel de campagne, bonne construction en

briques avec garages, hangars, etc. 20 
A VENDRE : Terre de 56 arpents, chambres meublces. frigidaire Location

:.>ute équipée, a 5 milles de St Jean S’a superbe, prés de la Frontière. Aubaine a 
dresser a 193 Richelieu, St Jean Tél prompt acheteur. S’adresser a Casier 
243*. 1 til. j-n-O.

yn-o.j-n-o.
JEUNES FILLES DEMANDEES.

comme commis de magasin, parlant les 
deux langues. Expérience ou sans ex­
périence. Aussi jeunes filles comme 
commis supplémentaires. S’adresser à : 
< i mmision d’Assurance-Chômage, Saint- 
Jean, Qué.

A VENDRE OU A ECHANGER

cause de maladie
Sous les auspices de la Cham- 

ire de Commerce de Saint-Jean, 
n groupe de personnalités de notre 
ille et d’Iberville, se sont ren- 
lues auprès de l'hon. Alphonse 
’oumier, ministre des Travaux pu- 
lics, à Ottawa, lui représenter les 
vantages stratégiques de la ca- 
alisation du Richelieu. 
L’entrevue eut lieu aux

S'adrc.--

PREMIÈRE PRESENTATION =u

y V simmons

OX DEMANDE femme «.u fille d'un 
certain âge, avec expérience dans eui 
cine et aimant la campagne, pour tenir 

bu- maison, chez un cultivateur. Si mariée, 
du ministre à Montréal, lun- H' mm, trou*era de 1 emploi Référence#

i exigées S adresser a case 211. St-Jeaneaux
ii dernier, et avait été ménagée 
lar M. Martial Rhéaume. député 
u gouvernement fédéral.
La délégation comprenait M. L.­

>. Régnier, président de la Cham- 
re de Commerce de Saint-Jean; 

M. Martial Rhéaume, M. P., Mc 
Stanislas Poulin, C. R., M. Ovila 
•éladeau, pro-maire de Saint-Jean; 

Me Maurice Demers, président de 
la Chambre de Commerce d’Iber- 

ille; M. Edgar Claudette, ingénieur 
de la cité de Saint-Jean.

Me Vincent Dupuis, député de 
Chambly-Rouville et M. le maire 
Armand Goyette, d'Iberville, de-

A VENDRE: Ford 36, coach, 5 pneus 
en lion ordre, bon marché 

près 5 heures. , St-Paul
OUVRAGE DEMANDÉ™ jeune hem 

me aimerait travailler sur une ferme, a 
un salaire raisonnable. S'adresser a 11! 
St Pierre.

S'adresser

A VENDRE: habit de cérémonie; 2 
toxedos, 38 et 40; 2 manteaux pour jeu­
ne fille robes, kimoqos en satin bleu, l 
manteaux pour garçonnet. 12 et 8 ans 
S'adresser a 149 Jacques-Cartier, app. 7.
chez Mme A Camaraire._________________

\ VENDRE: Encyclopédie anglaise.
absolument neuve, 34 volumes, valeur 
$200. p tir $60. S'adresser a 12 Notre- 
Dame. >t Jean Tel : 2403 , Appeler après 
6 p m.

. \ VENDRE Bassinette et linge
valent egalement se joindre a la dent mi, ainsi que paletots de printemps
délégation, mais en furent empé- pour homme, et r. be de ch -i re s 
chés à la dernière minute. ;‘!rssrr •' , <uricr- St

La discussion du projet se fit X ^ ' N DR l - ' tr.. ncaux. tram elec-
dans une atmosphère d. cordialité. te %

ïL'hon. M. Alphonse Fournier s'est Tél: 986.________________
déclaré très sympathique au pro- \ \ \i>Kl _ P.rvr."
jet, après avoir considéré les mo­
tifs apportés par les membres de 
la délégation.

Il fit cependant remarquer que 
les raisons invoquées avait trait à 
l’effort de guerre par l'amélioration 

es moyens de communication en-
k Canada et les Etats-Unis; et x VFXDRr: BoI,m s-,

<iue, par conséquent, il fallait ab-1 ,irrss,.r à n6\ St Jacques. St-Jean 
solument obtenir l’assentiment du

de semences 
I “Cobbler** de l'Ile du Prince-Edouard 
certifiées et non certifiées. S'adresser à 
St tnislas I rd. R R N"o 1, St Jean 
T rl 3351.

SERVANTE DEMANDEE Sadres 
ser .i 1 4 de Salaberry- Tél 3812.

\ l.ifl’KR: Chambre avec droit de 
cuisine S'adresser à 236 Mercier. Saint 
Jean

Petite maison d'eté. cui-
abinet de guerre qui dispose des sine et chambre IWd de Veau un mille 
rédits nécessaires. Il terminait en crn'rr <*e xi,lr S'adresser P».il

assurant nos délégués de son appui 4,6 rur ‘ T' ! 5’°
personnel. Avant de partir, M. L. j

\ l Ol'FR

TTr , . . • - . , ----------- Bourse en cuir man*
O. Régnier laissait au ministre, un brun, c ntcnnnî c>r:e d’enregistrement au 
dossier documentaire, ainsi qu'une n.-m le i-ciueline Lnp.-dme l rap*.. r 
résolution de la Chambre de Corn- ;,rr *' 1,2 1 ,urirr- con,rr $Sf>n ,]r ”

merce de Saint-Jean et une réso­
lution de la Fédération des Cham­
bres de Commerce de la province.

PERDUE A

TRES GRAND COMMRtlMt#T
V Le STUDIO par EXCELLENCE! rrmpen-.e.

\ LOUER: Logis de quatre pièces, 
entouré -l'un Jardin, à tin mille -Vlher 
ville, v-isin de la plage Richelieu ci 
aussi -leux chalets à la vlaur S'adres 

C.e- rt’rs Mnmier. Tel : 3189

f.
11 est plus comfortable, sa 
base fixe ne brise pas le 
couvre plancher, il possède 
une boite pour les couvertu­
res, fabriqué dans les plus 
jolies couvertures . . . C'est 
un produit "Simmons' .

Prix à partir de

hiJi ;/ /;/•. "M'a2 *43-2Cours donnes par srr
VOUS TROUVEREZ dans 1- Rr- x 

Daily Special”, d»*« poussins de cli i\ 
provenan* de Cf'tivèes n- mbreu<r~ u du 
surplus d'un ordre Mettez vous en cm

la Croix-Rouge
Les cours anglais pour les pre-1 tact avec notre agent pour vous procurer

miers soins à donner aux blesses, des poulettes et des o«is him t n -x \n
sont commencés SOUS la direction dre Brais HrnryviUr 1 ..uner Beauvais
d. Mm. Sec. Les cours franca, 1 énaerè H.n-
commenceront des que le nombre v, „• st-Gré,-ire
d'étudiantes requis sera atteint.
Si ces cours vous intéressent, mes­
dames, vous êtes priées de donner 
vos noms à Mme Harolde Savoy.
Tél. 2300. ou à Mme See. Tél. 2944 
aussitôt que possible. Les instruc 
lions vous seront alors données 
sous la direction de Garde Marie- 
Jeanne Clermont

■ Z
s•> fM |

AM
\ VENDRE nu à ’ 1 H A \C,1 R mai

e n à m ! grment. située à 172 1 arneque. 
Rt Ir n S" "Irr s-rr sur les lieux

ITERRE A VENDRE, sur 1, r.uite <2 
\ 6 milles lr Hemmingford Rien hîtir-, 
unis n en bri ne. 190 .invents en ru' 
Mire, b il.mm ?2 arpents m b-is et pâ­
turage. \ en.Irais à 1 rès !w unes corn! 

i ti"ns S" vlresxer à Mme -Xlex Barbeau. 
Henrvs'mrg. Co St-Jean

A LOUER Chambre me-bl.-e S'adres 
ser à de Salaherry, St -îe.an

*119-50
4 3-2 e

Opération d'urgence Nous avons en magasin 
tous les fameux produits

TERSE \ VENDRE: 112 arpent*, 
rang de la première Grande 1 igné, près 

Nos voeux de complet rétablisse- id«* l'écnle. 3»< milles de E glise de s-

transportée d’urgence, mardi der- [,ourR : Mais- n meublée, grand
nier a l'Hôpital Saint-Jean. Une terrain située près de I.t rivière, a A
intervention chirurgicale fut prati- ’
quée avec succès par le chirurgien 
Georges Phaneuf.

j-no. I "SIMMONS"
_______

A VENDRI : 5 tr i -
capacité de >00 jxmlets e^acimr- vendr- 
i sicri '•<■«■ ^’adresser a Tél • <367 • n ».

A LOVER : Bureau mnihlé . S*adre< 
ser à 197 St-Jacques. Tel: 2294

LITS, SOMMIERS, 
MATELAS "SIMMONS"En convalescence

Nos meilleurs voeux de complet A VENDRE : Tracteur K«>rd«< n <S-16)

bi récemment une grave interyen- j 
tion chirurgicale. Mme Dalpé était 

les soins du chirurgien Geor­
ges Phaneuf.

j-n-< V fyaitl pou\ lié* doàuüA.”\ VENDRE: Rtiick Special Sedan. 
S cvlirtires. Modèle l°4n Chaufferette 
hr.tterir neuve. Seulement 11000 de mil­
lage. pas usaaç rendant les mois d’hiver 
Pour plus d'informations, téléphoner à

42-2
A LOVER : Chambre. S'adresser à 237 

Champlain Tel : 2SS9
\ LOVER A La SEMAINE: petites

nièces chauffées et meublées. S'adresser
42-2

A V E N I *R E : M aehinrs à pcrmanen 
tes. en Iwnne condition S’adresser à 5S 
Pn-.vhillicr. T ci. 30)2
T \ ENDRF v [won à deux 
S'adresser à 258 Ciamplain

W
*►>»sous ■ #

3451
PETITES ANNONCES PRIX LES PLUS BAS

A VENDRE OU A LOUER : 
merce d'épicerie et restaurant, accessoi 

marchandises compris ainsi que 
S'adresser a /0.

com-

à 246 'hamplain. St lean/es et
machine à tricoter.
9e ave, Iberville. Tel 2916.________ .

SERVANTE DEMANDEE $6 00 ,.ar 
enfant. S’adresser a Mme

MONTREMAINTENANT E N42-2

42 2 1
James Brodie. fà 2672.

SERVANTE DEMANDEE pour 
son privée. S'adresser à 62. 2ieme aye 
Iberville. 43 -

1» CHAMBRES MODERNES Le Sieur & Frère
Iftft-171 Richelieu. St-Jean.

mai-

Meublées, pour 1 ou 2 personnes, 
eau chaude avec bain, 

usage du téléphone;
Hommes seulement.

AVIS EST DONNE à celui qui. mer 
credi soir, le 17 courant, est entre dans 
la cour i 126 St Charles et a dérobe une 
paire de bottes dans mon auto, de les 
rapporter au même numéro, dans les huit 
jours qui suivront cet avis, sinon on
dfn? narcdl cTs^-^-lT MEUNIER J 

A VENDRE OU A ECHANGER : 
Dodge Sedan 1934. très bons pneus, li- 
_ z__ 1943. $200 00. S’adresser a Station 
Doihêc. 291 Richelieu, St-Jean.

A LOUER : Chambre ;
S'adresser à 52 St Georges.

Tél. 2114
S'adreaeer au

CLUB V-41
Prop. GEO. REMILLARD 

260 CHAMPLAIN 
ST-JEAN

cence
42-2eau chaude.
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AU THEATRE 
IMPERIAL

^lUéaUeRenommé 
pour la 
qualité 

supérieure 
de ses 
films.

Où le
confort donne 

plus de 
cachet aux 
meilleures 

représentations
IMPERIA!26-27 MARS—

"Underground Agents" avec 
Leslie Brooks et Bruce Bennett. 
Une tournure inattendue donnée à 
un film d'espionnage. Des agents 
nazis sont informés de la date du 
départ des bateaux d approvision­
nement. Bruce Bennett appa­
rat et prend soin de tout—y 
compris la jeune et jolie Leslie 
Brooks.

D uxième attraction: "Wran­
gler's Roost". De l'action dans 
les vastes horizons de r Arizona 
lorsque Ray (Crash) Corrigan. 
John (Dusty) King, Max (Alibi) 
Terhune échangent des balles 
avec leurs ennemis.
28-29 MARS—

La vie fascinante de Corbett; 
Gentlemen Jim. et sa carrière de
boxeur.

La distribution est brillante et 
comprend Errol Flynn l'élégante 
Alexis Smith. Alan Haie et John 
Loder.

A JR CLIMATISÉ VOIR VOTRE COMFORT

VENDREDI . SAMEDI . 26 - 27 MARS Matinée Samedi

Rencontrez les héros obs­
curs qui se couvrirent de 
gloire en dénichant un 
véritable nid d'espions 
nazis!

EN PROGRAMME DOUBLE avecas
••. -i ~ ThiJtamqe BuAUM

HKHGuik) JOHN (DuOt) MA \(OMi)
0

'

CORRIGAN-Kl MG-TERMINE/ %
•< v; ^^H09W*:

7 ■, . • '
:;v X2;

:ü\ £
7:En programme double est 

"Palm Beach Story". Un conte
qui se termine- comme les contes 
du bon vieux temps, de l'inatten­
due de-- situations a vous faire 
mourir de rire avec la savoureuse 
Claud -U Colbert. Joel McCrea. 
Mary As tor et Rudy Vallée.
30-31 MARS et 1er AVRIL—

"Keep Fil"—Le plus récent 
film de George Form by. Le co­
mique anglais est apprenti-barbier 
cette fois dans un magasin à rav­
ens et fort amoureux de la ma­
nicure. Pour acquérir du pres­
tige à ses yeux il se forge une 
réputation d'athlète et se fait ins­
crire dans un concours. De ce 
moment il doit se distinguer dans 
des sports desquels il ne possède 
même pas les notions élémentai­
res.
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e.Formby est secondé par Kay 
Walsh et Guy Middleton.

Le second film "Junior Army" 
présente Freddie Bartholomew 
comme un ré.ugié anglais bien 
élevé, mais qui n'a pas froid aux 
yeux puisqu'il en vient aux pri­
ses avec les 

Trop jeune pour s'enrôler, il 
veut tout de même faire sa part 
en combattant la cinquième coion-

y

ÜÈI31 Sujets Courts SPECIAUX
"Dead End Kids". mTHE MODNTIES 

LAST CHANCE ,
ne.

Film à
. Suivre . . .

QUI?. . nj* y7 "TOBISOF IHE _ t
WH WKINTI3

t - eemnrnn.. *i.nn
Qui terminera la guerre mon­

diale? ..
C hurchili0

•)

k
• •

,<

H itler?
R oosevelt?
I 1 Du ce?
S taline?
T ojo? ? ?
La réponse est dans le nom for­

mé par la première lettre de ces 
ce sera le “Christ” véri-

Continuel DimancheLUNDI - 28 29 MarsDIMANCHE
IL PLEUT DE L’IMPREVU . . . L’HILARITE SE DONNE LIBRE 
CARRIERE ... ET L’IDYLLE EST MAGISTRALEMENT FILEE! EN PROGRAMME DOUBLE avec

noms; oui. 
table maître de nos destinées. MftNN

Qnd gonyeavSmm
»

Le vrai se dévoile peu à peu; 
ceux qui le tirent de l'ombre n ont 
pas à lui demander de leur faire 
une
fit, et de ceindre un seul instant le 
glaive des héros ou de porter le | 
bouclier devant eux. est leur ré­
compense.

Iiauréole, ils servent cela suî-

II I
•• fiSERTILLANGES

Votre abonnement est-il payé? ♦ y% in

Ba Wârnerdros! fût
"GENTLEMAN _ „

4

IL HARDI DELICIEUX 
SENTIMENTAL!*. - £V

iffi
L'aventure d'une Itmme qui 
s'envole en Floride avec de 
rapides aviateurs!

;
i
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JACK CARSON 
ALAN HALE
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un i* STIIffS...aJpnttjMiltu!

Le capitaine Cécile Edna Bou­
chard, officier des Relations exté­
rieures du Service féminin de 
l'Armée canadienne, section fran­
çaise, qui vient d'arriver outre­
mer. Mlle Bouchard, originaire de 
St-Hyacinthe, est la fille de l'ho­
norable T. Damien BoucHhrd, mi­
nistre de la Voirie dans le gouver­
nement de Québec.
(Photo Armée canadienne)
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SAINT-JEAN, 25 MARS, 1943. LE CANADA FRANÇAIS l:T LE FRANCO C’A NA DI EN 15

Saint-Jean, lors de la redistribu- j !î 
lion qui pourrait être faite par la I 
Législature, des comtés de la pro- ! , 
vin ce.

“ATTENDU que la voix des jour­
naux. nous a annoncé que la lé-1 !j 
gislature de Québec, projette à cet- I 
te session de faire une nouvelle j| 
distribution des comtés de cette ! I 
province: et que cette même an-1 ij 
nonce des journaux déclare qu'il j! 
est question d'annexer le comté j j 
d'Iberville au comté de Saint-Jean:

Il est en conséquence.
PROPOSE par Arthur Brisson, j
SECONDE: par François Grcnon.
Et RESOLU UNANIMEMENT: M 

QUE ce conseil comme représen- ! 
tant l'opinion claire et manifeste 
de ce comté, déclare s'objecter à 
cette annexion du comté d'Iber­
ville au comté de Saint-Jean et 
que loin de vouloir cette annexion, | 
il en profite par les présentes, pour 
demander aux autorités, lors de1 | 
cette redistribution, de lui resti- i 
tuer, en annexant à "ce comté, les ' 
terrains des paroisses ci-après qui 
autrefois en faisaient partie, ont i 
été annexés aux comtés de Miss:- I 
quoi et Rouville, savoir :

St-Sébastien. par Statut 2. Geo 
V. Chap. 77.

St-Alexandre, par Statut 2. Geo. | 
V, Chap. 14

Ste-Brigide. par Statut 2. Geo. | 
V. Chap. 14 & 8. Ed. VIL Chap. 15. ! g

à

.
.....

ut • •■V. 5m.lez-voU$ ‘J■ %
W: M I.
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- L COMPAGNIEV

:i
8SAINT JEAN.P.Q.

a réorganisé toute son organisation et pos­
sède un assortiment de meubles de toutes 
sortes: mobiliers de chambres, de salon, de 
studio, de dinette, de salle à manger, à dé­
jeuner; lits, sommiers, matelas, enfin de tout 
pour meubler votre maison.

Avant de faire vos achats, passez nous voir à

■
■ •••

%
ws-'

%■

A
4 I

2 I'■
1

IMmm
:tes
5281 rue ftielielieu âï i■

(EN FACE DU CLUB SOCIAL) i
I

L: Il faut voir pour croire : 5QUE de plus, cette partie du
— , _ . . , ... , , - comté de Missisquoi, constituant

I La jolie Alexis Smith en vedette theatre Imperial, dimanche et lun- j St-Gcorges de ClarenceviUo et ^ 
Lvec Erroll F.ynn, ^ dans le film di, 28-29 mars. Noyan dont les contribuables dési-
n Gentleman Jim à iafiiche au raient faire partie de ce comté | §

soit aussi annexée au comté d'I- 
jberville de manière à lu: donner) i1 
! par ces annexions une superficie ! ^ 
jet une population approchant celles 
des comtés voisins.

I
SPECIAL CETTE SEMAINE: COUPON DE 
PRELAT 50°° d’ESCOMPTE ; MOBILIER 
DE CHAMBRE, 7 Morceaux $89.00

8
8

Iberville contre la nouvelle annexion ;

nu quelques autres renseignements défier ce grand maître de s'adres- 
. • j j • |à son sujet, bous nous faisons un ser au bureau de la Presse. DansLe COUmer des damistes plaisir de les publier. M. Poisson 2e bon vieux temps, il y avait des

--------------- est le détenteur du titre mondial parties jouées par numéros. On en-
Voici quelques nouvelles sur les dans les partjes par litres, télé fermait un homme connaisseur du

non* dm, den mp».
nier courrier, de M. A. Poisson, de te quelle correspondance avec nu- public par l'entremise d'un
Stc-Sophie de Lévrard. ayant obtc- méros. Avis à ceux qui voudraient portier. Alors l'homme qu: était au

damier, jouait avec un adversaire 
inconnu invisible, qui gagnait tou­
jours la partie quelqu'aient été les 
adversaires.

ï Le conseil du comté d'Iberville 
tenu sa session trimestrielle, le 

1 mars courant, au Bureau d'En- 
«•égistrement à Iberville. A cette 
Assemblée, Monsieur Alfred Méthé, 
■naire du village de St-Alexandre 
jjfut nommé préfet du conseil et 
llM. Alfred Méthé. Osias Bou-

cher, maire de St-Athanase et Eu­
gène Bessette, maire de Saint- 
Grégoire. furent nommés délégués
pour 1943.

Le conseil à l’unanimité a adopté 
la résolution suivante relative à la 
rumeur voulant que le comté d'I­
berville soit annexé au comté de

;

f H E AT R IMPERIA! Dans nos précédents courriers.
' nous avons parlé le matchs célè­
bres joués il y a plusieurs années. 
Nous en étions rendus dans nos 
souvenirs à l'an 1930. alors qu'il y 
eut une loi de passée voulant que 
les titres pour la Province de Qué­
bec soient de $50.. qui ont été sou­
vent gagnés par M. Emile Dion, 
de Wottonville. qui avait joué avec 
M O. Labrecque. détenteur de ce 
vitre dans ce temps-là. le Dr Roy, 
de Wottonville. alors maître des 
Cantons de l'Est, avec M. A. Dar­
cy, Maître des Trois-Rivières. M 
A Latour, maître de Valleyfield, 
L. St-Amand. maître de St-Hya- 
c.nthe. Nous félicitons M. Dion qui 
s'est toujours montré à ïa hauteur 
d< sa position, mais qui. ces der­
niers temps a brillé par son absen­
ce surtout au cours du match In­
ternational qui eut lieu récemment 
a Sherbrooke. M. A. Tanguay, de 
M ontréal, ex-champion de :a clas­
se A et M. Mousseau, champion 
u Ottawa, gagnèrent chacun un 
match contre M. Dion. Nos félici­
tations à ccs deux heureux ga­
gnants.

Nous terminons la liste des par­
ties jouées récemment. Le con­
cours de ".a ville de Québec a été 
gagné par M. A. Picher. ex-cham­
pion qui ? ainsi regagné son cham­
pionnat: celui de la ville de New- 
Bedford a < té gagné par M. Cour- 
nover. ex-résident du comté d'Ya- 
inaska. Nous félicitons tous les por. 
t urs de ces titres de maîtres.

(Communiqué)

Mardi - Mercredi - Jeudi, 30 - 31 - Mars - 1er Avril MATINEE MERCREDI

Êl: rv LES VALEUREUX FILS DE 
L'ONCLE SAM SE PREPARENT 

A LA VICTOIRE
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Des ecoliers combaîtifs font la 

guerre aux membres de la Seme 
colonne
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I Feu Mme George Johnson.

La semaine dernière, est décé­
dée. à Newport. N. H. Mme Geor­
ge Johnson (née Annie Fontaine), 
âgée de 4C ans. Mme Johnson mou­
rut subitement à la gare alors 
qu’elle reconduisait son fils, mili­
taire. en Toute pour outre-mer. 
Elle laisse dans un deuil profond, 
outre son époux, deux fils: James 
et Rodolphe; deux filles: Marga­
ret et Louisa: trois soeurs: Mme
Georges Gagné (Alice). Mme Vve 
Nora Perry. Mme Charles Hamel 
(Rosy); deux beaux-frères: MM.
Gagné et Hamel, tous de Newport: 
un frère: M. Frank Fontaine, de 
cette ville.

Nos sympathies à la famille 
éprouvée.

Imà ■En plut émÉÈmÈtm
DERNIERES NOUVELLES 

MARCH OF TIME - SUJETS COURT «M
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Dimanche - Lundi "Ice Capades Review" 

4-5 Avril X Marks The Spot"
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SAINT-JEAN. 25 MARS. 1943.LE CANADA FRANÇAIS ET LE FRANCO CANADIENIt*

Sur proposition de M. J. A. Pa-1 C___ C M*» Niiltv Mlles R,ta ct Thérèse Poulin. M
gé. "secondé par M. Georges Gi- i » IflIUC a * IflvilUlljr ct Mme Robert Comeau, M. Jean-
rard, il est résolu unanimement | .------------- Marie Thuot. Mme Philippe Des-
que les sympathies de la Chambre ^oici la liste des nombreux te- ranlcau. Mlle Yvette Desranleau,

MINUTES de rassemblée régu- tre semble toujours favoriser un soient transmises à Dame Henri moignages de sympathie reçus par m. et Mme Jean-Paul Richard,
here de la Chambre de Commerce nouveau tracé qui serait le pro- d Orsonnens. à l’occasion de la a famille McNulty, a i occasion de Mme Henri Dansereau, famille J
de Saint-Jean, tenue a l'Hôtel de longement de la rue St-Jacques mort de son époux. a mort de Mrno Tortunat McNui- D. Normandin. M. et Mme Jac-
V.::.. jeudi, le 18 mars sous la pré- et passerait pas VAcadie. Comme M L. O. Régnier, informe la ty. survenue ces jours driers. ques Cartier. Dr et Mme Albert 
sidvr.ct de M L -O Pegmer. Me. ce nouveau trajet augmenterait la Chambre qu’une délégation de la ri#ur*: F amnle Fortunat McNu.- Guertm. M. et Mme Henri La-
Jt an Me unier. N P. autant corn- distance de 5 à 6 milles, la Cham- Chambre rencontrera prochaine- W Mbe Louise McNulty^M. Jac- bossière. M et Mme Henri Payet-

:reta:re. bre de Commerce ne le favorise-iment l’Hon. Fournier, concernant dues McNulty, famille Oscar Na- te, Mme Arcade Trudeau. Mlle
S..nt present.»: MM. E. Arbour, rait pas. ; le creusage du Richelieu et que dcau- M ct ^mc Louis Régnier. Rita Trudeau. MM. et Mmes J.

V: -Presid.nl Georges Girard. Le Ministre laisse entendre tou- cette délégation sera formée d’ici ?,aUVCV, N’a‘ A Ciosselin jr. Albert McNulty.
T csorier. P. Beaudoin. A J. Bros- tcfois. qu’il ne s’arrêtera pas dé- quelques jours. deau. W Rol.o M. et Mme Charlc- Mme Aimé Oligny. M. et Mme Ber-
Mau V. E Dion. Eugène Dolbec, finitivement sur un nouveau tracé M Régnier informe également la Lajoie. Mme Kodolphe Be- nard Lonergan. famille John Ni-
Svlva Dumont. Leopold Fortin, sans avoir examiné les lieux et Chambre qu’un nouveau comité non. famille Georges St-Germain. choLson. Mlle J Godin. Mme A. 
M* - Lasnier. J B Maltais. J. P. sans avoir jugé sur place de la sera formé sous peu et que ce co- et Mme Maurice McNulty Em- Barré. Mlle A. Audelin. Mlle Yvet- 
;.v . L E. Martel. Bernard chase. j mité aura pour objet l’étude des Ployes Franco Canadian Dyers, te Payette, M. et Mme Bernard Mi-
M : A. E Mailloux. T. Marcoux. M. Page informe également l’as- problèmes résultant de la guerre UJjald Champagne et famille, jot Famille Raoul Roy, MM. et
Or: nâ M xndou. J A Nadeau. Jos. semblée qu’il a rencontré ces jours et qu’il sera probablement corn- j *«• °* Mar£o1. ™yV} c* j** Mn>es Aimé Pinsonnault, Armand
Os: .uv. L. O. Perrier. Gérard derniers, le conseil municipal de P^* de tous les anciens présidents | M. Adrten Boivin Arthur Collin. Mlle Françoise Lanoue. M. 
Press eau. J. A Paquette. Slams- St-Luc. a la suite de son opposi- de la Chambre. Clement, .amille 0\-ila Chagnon. et Mme J. P. Rouleau. M Conrad
las Pou .n. N D Prefontaine. O. tion a un nouveau tracé. L’opposi- M O A. Rivet propose, secon- et ü. Cupcmnsky Mlle Dupuis, famille Marcel Payen, MM.
A Rivet Geo. Remillard. tion du conseil à ce tracé dérive- de par M. Georges Girard, qu’une S“farJJt? £°*'er' ™ W„K..D°^S' 'et Mmes Joseph John. Harry Di-

L secrétaire donne lecture du rait de la crainte qu’on entretient somme de $20.00 soit souscrite ^ Wallace Doussett. M. Phi- j mock. Mlle T. Ouellette. M. et
proces-verbal de l’assemblée pré- que la route actuelle ne serait pas P°ur l’Oeuvre de la Croix Rouge Deneault et ses frères. M.le Mme Adrien Martin. Mlle Germai-

lequel est adopté sur pro- entretenue durant l’hiver. Le con- Canadienne. m y?*’ M™e Sylvia Ross. | ne Dextraze. Mlles Chasse. MM. et
pusi-ion de M E Arbour secondee seil s’est dit prêt à faire certaines Los membres eurent ensuite le JJ* Ed«ar Mayrand. employes du

.-onccsaiions s, on lui garant., que Pl^.r d'entendre une très inté- Canadian Pacific Express, fatml-
la route actuelle resterait ouverte, rossante causerie presentee par M. -cs L Garceau. L Etoile.

Orpha Mondou. directeur de la Messes: M. Fortunat McNulty.
M Gérard Pnsseau informe l’as- Cooperative de Lmerie de Saint- Mlle Jeanne McNulty. MM. et

semblée qu’une délégation de la dean- Mmes Jean McNulty.
35 i Chambre, composée de MM L - M. Mondou nous rappela que Nulty, Moïse Alix. Antonio Na

$ 90.00 Orner Perrier. Moïse Lasnier. Phi- cette industrie apportait un élé- deau. M. Rosario Nadeau. M et
96.131 hppe Granger et lui-même a ren- ment de diversité dans les cultu- Mme Eugène Bessette. Mile Ma-

1 Hon. Hector Perrier, le 8 "es de la région et prédit à cette deleine McNulty. M Normand Mc-
432.17 mars, concernant le projet de l'E- culture un avenir exceptionnel, vu Nulty. MM et Mmes Joseph Pay et-

I cole d Arts et Métiers. I que le climat et le sol sont émi- tr. Rodolphe Lefebvre, famille Ht-c- Poulin. Mme Arthur Lasnier, Mlles
Le ministre a accueilli très favo-1 nomment propres à cette culture, tor Champagne. MM. et Mmes Ar- G. Massé. Françoise Comeau. MM.

donne lecture à rablement la demande d’agrandis- ' L nous informa que le moulin de mand Bourgeois, Ernest Deneault. et Mmes Léopold Tanguay. Phiiip-
l'a-<- mblé de l'accusé de récep- sement de l'école et s’est dit prêt St-Jean marchait à pleine capa- employés Franco Canadian Dyers, pe Baiilargeon. H Guertm. Mmes

H n Ministrt i,- la Santé, i à fournir les professeurs, la machi- cité et que sa production était pres. M. Sylva Dextraze. M et Mme Narcisse Morin, Joseph Jolin, Mlle»
concernant une résolution envoyée r.erie. la force motrice. pour\u que totalement englobée par le Jean Sagala, Mlles Harbcck. MM. Poulin. Capt. et Mme Gérard Lan-
r. lativement à la pasteurisation du qu un local chauffé et éclairé soit marché européen, vu la guerre, et Mmes Roger Amyot. Bruno La- « ois. famille Willie Robert. Mme
a.‘t; d ure résolution provenant de mis à la disposition du gouverne- R ajouta également qu'il faudrait mothe. Mme D. Mardi. Mlle Elia- Charles Boucher. familles Louis
a Chambre de Commerce d'Iber- ment, puisqu'il ne saurait être songer bientôt à compléter l’indus- ne Lefebvre, famille Alf. B Cham- Picard. D. Fournier. M. Léo Du-

v ;*£. concernant certaines amélio- question de nouvelles construe trie du lin chez nous, s'assurer de pagne. M et Mme Rodrigue Mc- puis. MM. ct Mmes W Clairmont.
ra- on a faire au pont Gouin: du- : ions actuellement. | a machinerie, faire préparer des 1 Nulty. Mlle E. Tessier. M. et Mme Lion 1 Dupuis. Mlles Jeanne Cho-
r.V rés .lu:"on provenant du con- Le ministre demanda a la dé- spécialistes et finalement bâtir Eugène Boivin. Mlles Laura Mc- quette. Florence Gomeau. M. Gé-

dc la municipalité de St-Luc légation de revenir le rencontrer ; l'usine, et que St-Jean est le lieu Nulty. Irène Normandin, Mme rard Sheppard. M. et Mme Henri
tracé dès que la question du local sera, tout désigné pour l'établissement : Georges Fortin. Mlle Andrée Roy. Roy. Mlle Louise Tremblay. Mlle

réglée. de cette industrie. L'assemblée est ; M. et Mme Achille Bergevin. Mlle Yvonne McNulty, Mlles A. ct P.
M Presseau termine son rapport levée. 1 Gertrude Bettez. M. 1 abbé André Bourassa. M. et Mme Ronald Beau-

Gérard en faisant les suggestions suivan-   Guillet, M. Jean-Guy Denicourt, rt gard. famille Charles J. Comet-
p ' ' «• famille Roméo Alix. M. et Mme te. J î Marcelle L’E-
ivecuperauon Damien Jolin. M Jean-Louis Mail- ! cuyrr, Mme Yalmore Blanchard.

ioux. M. et Mme Ovila Jolin. Mlle M. Martial Rhéaumc, M. et Mme 
Jeudi dernier, la Campagne de Corinne Hachez. Mme J.-F. St- Antonio Giroux. Mlle Henriette 

recrutement. ibres représentant: La Cité de St- Récupération commença ses aeti- Cyr. Mlle Angela M il M. et Poulin Mme G Mm-... M . : Mme
Y E loua d Arbour informe Vas- Jean. Les Commissions Scolaires vîtes dans St Jean, sous les a us- Mme Armand Dussault. Mlles Sa- Albion Noël. Mlles Marie-Rose La

terne ec qu MM Robert Perreault Catholiques, la Commission Sco- Pices du Salon Littéraire et Musi- moisette. MM et Mmes Lionel Ro- combe. Thérèse Galipeau, M
et Joseph Gstiguy feront egalement lairc Protestante. 1 Association des cal. Un bel entrain régna entre les bichaud. Henri Lanctôt. F. D. Car- Mme Gérard Parenteau. M Shiet-
- -lie de son comité. i Manufacturiers et la Chambre de ; différentes équipes, et chacune reau. L. W Bourassa. Mlles Réjane tekatte. Mlle Jeannette Champa-
N ou veaux Membres Commerce. Cette commission pour- chercha a ramasser plus que ses Manny. Germaine Lafresnaye. M. g ne. M. et Mme A. Frédette, Mlle

S^- proposition de M Edouard rait s'intituler: la Commission de rivales. L équipé Phil. Baiilargeon. et Mme Louis Richer. M. et Mme Bérangère Chartrand. M. Romuald
Arbou*- secondée par M. O. A. R.- l'Ecole d'Arts et Métiers de Saint- chauffeur Gérard Desroches, ac- Marcel Boivin. Mlle Cécile Lacerte. Rameau, famille N. A. Sabourin.
vi t • i • résolu unanimement que ! Jean. Cette commission, comme compagne par MM Montpetit. Mme Harold J Savoy. Mme R. R MM. et Mmes Gérald St-Germain,
la demande d admission comme toute comn olaire. aurait i L Hérault et Richard. fut vain- Munro I W. J. Demers. Ferdinand Laçasse,
n mbres des personnes suivantes, a responsabilité de l'administra- queur. ; emportant par une légère

tion de l'Ecole dArts et Métiers, marge sur l'equipe du camion de 
2) Qu'une demande soit faite au Léon Frith, chauffeur A Lambert, 

conseil de la cité de St-Jean. de accompagné par Maurice Régnier 
frais de location, chauf-jot J. M. Frédette. Les premiers ont

A LA CHAMBRE DE COMMERCE
Importants rapports et suggestions

I

me

te.ce J
Mmes Alan Farley, Victor Jewkes, 
sgt.. famille Mvdard Dupont MM. 
et Mmes Paul Boivin, Hervé Jo­
lin. B. Bernard, Miles Cartier. Ro­
lande Forget. MM. et Mmes Ar­
thur Dion. E. J. Charland, Mile 
Blandine Boucher, famille R. Dus­
sault, MM. et Mmes Albéric Fré- 
gi'ault. Armand Lemieux, Charles 
Ménard, Mlles Poirier, MM. et 
Mmes Florent Nadeau. Valmore

i-ar M J. A. Page.
RAPPORT DU TRESORIER

M Georges Girard fait le rapport Comité d'industrie 
suivant:

Membres inscrits 
Membres en règle 
Recettes à date

Paul Mc-139

Dépenses à date 
Argent en banque le 

31 déc. 1942 * . 
Argent en banque le 

18 mars 1943

contre

426 04
Le secrétaire

.> vojectant a 
pour la r

un nouveau 
ite St-J- an-Montréal

Comptes
Sur proposition de M 

Press eau. secondée par M. Moïse tes : 
Lasnier. il est résolu unanimement 
que les comptes soient acceptés
Comité d'assistance et de

1* Qu'une demande soit faite au 
gouvernement provincial de nom-, 
mer une commission de cinq mem- :

et

Télégrammes: M et Mme Mauri- ! famille A. Beauregard. M. et Mme 
ce McNulty, familles J. W. McNuI- i Adélard Granger. Mme Arthur

'Camaraire. MM. et Mmes E. Bon-soit acceptée, a savoir:
M. G. Barabé. commis au maga­

sin M îlot. M. Philippe Breaull 
agent d assurance. M Lucien Ger- 

marchand. M. Henri Gar- 
f’.eunste, M. E. H. Lanctôt.

ty. Joseph Alix. MM. et Mmes Ar- .
mand Boisseau. Maurice Forget, | n('au> Fr:u st Loger. M. A. L Etoile, 
famille Pinsonnault, Mme Contant. M^L ct Mmes N. L. Préfontaine, 
M et Mme Roger Audette. M. Kd*ar Gaudctte, Mlles Antoinette 
John Scott. Mile Corinne Deneault. Comtois. Beatrice Benoit.
MM. et Mmes Victor Mongeon, J 
W. Lamoureux. M. Roger Nadeau.

Sympathies: MM. et Mmes Henri 
Bourassa. Charles-Emile Lamarre, 
famille Ludgcr Demcourt. Mlles 
Henriette Mailloux. Lucille Mé­
nard. Corinne et Louise Patenau- 
de. M. et Mme Hector Lamoureux.
M. Robert Chabot. Mlles Ella 
Dixon, Ida Tétrcault. Muriel et 
Helen Buck, Mme et famille Pierre,
Poulin. MM. et Mmes Gérard Près- Mmos Léo Boucher. Oscar Menard, 
seau. Adélard Richard. O. A Ri-1 (;eo. W. La jeunesse. M John Scott.

Mlles Bibiane et Marguerite Dai- 
gneault, M Léon Frith, Mme Lena 
Simard, Mlle O Cain et Mme Lewis, 
famille J. A. Pinsonnault Ray­
mond Lebcau. M. et Mme Rodol­
phe Lachance. Mlle Cécile No: 
seux, MM. et Mmes Albert Godin, 
J. E. Normand. Osias Blais, A J. 
McQjiUen, Arsène Mailloux, Mlle 
R. A. Dumouchel, famille Faquin, 
M. Georges A. Payette, M. et Mme 
J. Henri Meunier. Mme Euclide 
Moreau. M. et Mme Honoré Meu­
nier, Docteur et Mme Armand 
GervaLs, Mme Joseph Mailloux, M. 
A. Thibodeau, M. et Mme Alain 
L Heureux, Mme Dos.thée Godin, 
Mlle Louise Godin, Mme André 
Raymond. MM. et Mmes Gérard 
Richard, J. P. Meunier, Mlle Ber­
the Meunier, Dr et Mme Gérald 
Caza. M. et Mme J. A Paquette, 
Mlle Béatrice Frcgeau, M. et Mme 
L. J. Manny, famille John Lati­
mer, M. et Mme A. Rémillard, Mlle 
Cécile Lambert. M. et Mme I. Mc­
Millan. Mlle Boutin, M. et Mme 
René Payette, Mme Elie Gamache, 
famille Georges Trahan, MM. et 
Mmes Albert Bourassa, Georges 
Simard, Mlle Eva Thérrien, M. Zé- 
phirin Therrien. Mme Maurice 
Therrien, Mlle Rose Laurin, Juge 
André Régnier, M. et Mme John

•

fage. et éclairage d'un local d'une passé dans la paroisse Notre-Dame, 
grandeur minima de trois mille j tandis que les derniers, firent la 
cinq cents pieds carrés (le local collecte de la rue Jacques-Cartier 
actuel du Centre mesure 1500 pieds à la Grande Rue inclusivement, 
carrés), pour la prochaine annee 
scolaire.
Comité de publicité

vais. M •

Mme Eugène Guay. famille A. Co­
rnea u. MM. et Mmes J. Hector Tcl- 
11er. Jean Plouffe. famille J. Mar­
ceau. MM. et Mmes Antonio Mail­
loux. Maurice Goineau. Mlle Pau­
line Raymond. M. et Mme Hubert 
Langlois, famille Joseph Boulais. 
Mlle Gertrude Leblanc, familles 
Henri Lefebvre. Zéphir Tanguay. 
MM .et Mmes René Lefebvre. Stan­
ley Foisy. Mme G. Mardi. MM. et

ceau.
marchand. M. R. Lefebvre, agent 
d assurance. M. Fabio Monet, avo­
cat. M Paul Pépin, (prop, de taxis >, 
M. Maurice Trahan, contracter. 
M Wilfrid Paradis, marchand. 
Comité de Prévention des Incendies 

Le président informe rassemblée 
que ce comité a tenu une impor­
tante réunion durant le mois de *é- 

et que le programme de l'an-

Outre les équipes ci-dessus men­
tionnés. firent aussi la récupéra­
tion. MM. Pierre Lomme. Jacques 

M L.-Omer Perrier, président. Dusseault avec Camion de la “St. 
dit qu'il est toujours à la disposi- Johns Express . conduit par M F 
t on de chaque président de co- Girard. Messieurs Poissant et Mo- 
mité ct informe l'assemblée que rin avec le deuxieme Camion four- 
1"Ecole Technique de St-Hyacmthe ™ P»r M. I^on Frith conduit par 
est administrée par une commis- J®. O Cam. Messieurs Rea, Roy C. 
sion qui a emprunté la somme de Lemaire et P. Ouellette avec le Ca- 
$300 000 pour la construction de rnion .ourni par J. Zinman, conduit 
1 école et que cette dernière re- Pa- N- Potvin; Messieurs Maurice 

contribution annuelle de Perron et J. P. Ashby firent les 
de appels spéciaux avec le Camion 

fourni par J. P. Trahan.

v
née a en partie été tracé. Le co­
mité s'occupera de. entre choses, la 
visite d'édifices, fera les recom­
mandations nécessaires. Il travail- 

surtout à 1 éducation du public 
en général pour prévenir les in­
cendies et en réduire le nombre et 
contribuer ainsi a l’abaissement du 
taux des primes d assurances.

Sur l’invitation de son comité, 
le chef du département des incen­
dies de Montréal, a accepté de don- 

une causerie, avec projections 
lumineuses, lors du dernier ban­
quet de la Chambre, laquelle a été 
fert goutve des membres.
Comité d'agriculture 

M. J. Hector Tessier, président est ensuite étudiée, 
irforme que son comité étendra,! Sur proposition de M. Gérard 

champ d'action Presseau. secondée par M. Moïse

vet, famille F. O. Dubois. M. et 
Mme H. Trockei. M. Fernand Brcxs- 
seau, famille Delphis Bousquet, 
MM. et Mmes Jacques Cartier. 

Le Comité remercie les membres Edouard L'Ecuyer. Eugène Hamel.
L. P. Lupicn, Joseph Boudreau. 
Ubald Laurion, fami'le J. H. Ra- 
cicot. MM. et Mmes Marcel Jolin. 
Joseph Durocher, Mlle Rosa Mom- 
bleau, famille Eugène Papineau, 
MM. et Mmes J. Leconte. Hormis- 
das Grégoire. Arcade Besner Ro­
ger Boulais. Charles Demers, Mme 
Henri Hubert, Aline Hurtubise. fa­
milles Henri Régnier, Eugène Thi­
bodeau, MM. et Mmes Roland 
Meunier, Jean R. Giroux, Gérard 
Giroux, M. Claude Montpetit, 
MM. et Mmes Léon Bienvenue, 
Lionel Richard, Aimé Boudreau. 
G. H. Sheppard, Maurice LeSieur. 
Edmond Bienvenue. Henri Ber­
nard. L.-Omer Perrier, Mme E. R 
Laflèche, Mme Martel et Ruby 
Martel, famille Pierre Raymond. 
MM. et Mmes André Thibodeau. 
N. J. Grégoire, Jean-Paul Mar- 
chessault, M. Eugène Surprenant. 
MM. et Mmes Léo Paul Dupuis, 
Joseph Clouâtre, Mlle Béatrice La- 
rivière, M. et Mme A. Ménard, Mlle 

A cause de la retraite des horn- S H. Dubois, Mlle Irène Bélanger, 
mes, l'assemblée des Propriétaires Dr et Mme Georges Phénix, fa- 
qui devait avoir lieu à 8 heures, ce mille Sinai Olign.y, MM. et Mmes 
soir, jeudi, commencera à 8.30 hrs. Hilaire Monty, J. Alcide Gaudette,

çoit une
$30.000.00 du gouvernement et 
$10.000.00 de la ville.

M Edouard Arbour informe de 
son côté que la construction de i du Salon Littéraire et Musical pour 
l'Ecole Technique de Shawdnigan ] leur magnifique travail, et les in­
a été favorisée par un don de M. vite a revenir, jeudi soir, le 1er 
Aldred et qu'elle reçoit également avril prochain, date de la prochai- 

contribution annuelle de la ne collecte de Récupération. Le
Comité remercie les Maison qui 
fournissent Camions et Chauffeurs,

lera

Shawmigan. du gouvernement et 
de la ville.

La résolution envoyée par la 
Chambre de Commerce d'Iberville

ner

ceux-là fournissant leur temps et 
leur argent, ils ont notre reconnais­
sance et notre admiration. Le Co­
mité remercie aussi les ménagères, 
qui se sont fait un devoir de don­
ner des articles de récupération. Il 
est regrettable, cependant que nous 
ne collections pas à chaque maison, 
des articles de récupération. Il y a 
encore des gens qui oublient que 
nous sommes en guerre et que le 
pays a besoin de gras, de fer, de 
caoutchouc, de guenille, de papier, 
etc. Qui de nous n'a pas chez lui 
une quantité de ces choses. Pen­
sons-y.

ce tte annee. son
et qu'au lieu de se restreindre aux Lasnier. il est résolu que copie de 
fermes construites le long des, cette résolution soit transmise au 
grandes routes, il s'intéressera é-j conseil de la cité, avec demande 
gaiement aux fermes des autres d'y accorder sa bienveillante atten- 
rangs. Chaque année, l'on s occu­
pera des rangs d une nouvelle pa­
roisse et l'organisation, en ce qui 
concernera les paroisses, sera fa­
cilitée par les cercles de fermières 
locaux.
Affaires publiques

M. J A. Page, président fait 
rapport à Rassemblée des résultats 
de l’entrevue de la délégation de 
la Chambre de Commerce avec 

1 Hon. T D Bouchard, concernant 
la route St-Jean-MontréaL

Il laisse entendre que le minis-1 été des plus goûtés des membres.

tion.
Comité de réception

M. O. A. Rivet, président, fait 
rapport que 75 membres ont assis­
té au dîner offert, mardi, le 9 mars, 
en l'honneur des membres et des 
o.ficiers du conseil de la cité. Le 
chef du département des incendies 
de Montréal, était le conférencier 
e» que MM. L. O. Régnier, Jacques 
Cartier. Stanislas Poulin et Ar­
mand Turgeon ont également a 
dressé la parole au banquet qui a

Avis aux Proprietaires

(Suite à la page 8)
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RAPPORT DU COMITE INDUSTRIEL DE LA CHAMBRE 
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ECOLE D’ARTS ET METIERS, PRESENTE PAR 
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A TOUS LES 
PROPRIETAIRES 

DE LA CITE
Monsieur le président, 
Messieurs,

La vallée du Riche!.eu est déjà 
enrichie- de plusieurs cultures spé­
ciales et elle est surnommée à bon

J'ai l'honneur de vous inviter à 
assister à une assemblée de la Li­
gue des Propriétaires de Saint- 
Jean, qui aura lieu à la salle de 
l'hôtel de ville, ce soir, jeudi, le 
25 mars courant, à 8 heures p. m.

Le bureau de direction de la Li­
gue des Propriétaires fait un pres­
sant appel aux propriétaires de 
Saint-Jean de venir en aussi grand 
nombre que possible à cette as­
semblée.

Nous voulons discuter avec eux 
de nombreuses questions qui les in­
téressent au plus haut degré, et 
qui demandent un effort de tous, 
pour la protection efficace de leurs 
droits.

Nous voulons aussi leur soumet­
tre quelques questions particuliè- 

Le but de l'agrandissement pré- res d'ordre public, sur lesquelles il 
conisé est de permettre à un plus est important de prendre parti et 
grand nombre de jeunes qui vers de trouver une solution avantageu- 
1 âge de 14 ou 15 ans. désirent ap- se pour lis propriétaires de Saint- 
prendre un métier et sortir de ’a Jean comme de la province en gé- 
catégorie des journaliers, ne peu- néral.
vent envisager cette perspective La question des loyers s'agite 
faute d'argent. la plupart d'en- dans plusieurs villes de la pro vin- 
tr'eux appartenant à des familles ce et elle se présente aussi sérieu- 
nombreuses qui ne peuvent les en- se à Saint-Jean qu'aiileurs. Il est 
voyer étudier dans des centres plus absolument urgent qu'un comité 
importants. soit formé pour aider le mouve-

Ceux qui par ailleurs seraient ment général qui se produit au- 
obligés de travailler pour aider jourd'hui pour obtenir un règle- 
leur famille, pourraient profiter des nient juste et équitable de cette 
mêmes avantages aux 
soir.

A la suite de l'assemblée du 18 à des fins de guerre, et dont les 
février dernier, où le projet d’une j difficultés de construction se font 
Ecole d Arts et Métiers pour Saint-1 sentir en raison du manque de ma- 
Jean fut mis à l’étude, le comité tériel. ma:n d'oeuvre et machine- 
industriel a fait des enquêtes et ! rie. 
des démarches dont voici le comp-

Je tiens tout d'abord a vous re­
mercier de l'obligeance que vous rr>.. iC jardin de .a province, ce- 
avez eu de m'accepter membre de j Pédant son •"°- <;• -c climat dont 
votre très active Chambre de Corn- ' c. ^oul‘‘ :a renc* éminemment pro- 
merce; je vous remercie aussi de a a eu.turc -u e‘ peint
me fournir l'opportunité ce soir de besoin d être grand prophè-
prendre un premier contact avec c' 1)0U:" prédire à cette eu.lure un 
les membres en m'invitant à adres- aveni: < xc< P‘;)nnc/; Les produc- 
ser la parole; cependant j'en veux ‘.urf n cn, ,sorit °^a.. a deuxieme 
un peu aux organisateurs de m'a- reco‘*v ’ * a<-‘-a a *a.*\u agrandir et 
voir mis au programme et de ne augmenter la capacité des machi- 
m’avoir averti qu'après. Ce n'est : "CJ* iaissc prévoir que .au-
qu avant hier que j'ai appris que prochain. .audra pratique-
je devais apporter ma contribution double: a capacité mit.a.e
dés ce soir. Avec la besogne ardue °u Moulin, 
qui m'incombe en ce moment, je 
me présente forcément devant vous 
avec des idées pour le moins dé­
cousues. Je vous avoue franche­
ment que j'ai été tenté de m'absen- 

, cependant je me suis sou­
venu de la devise que la Corpo­
ration des Agronomes du Québec 
a incrite sur son blason: "Servir", 
c'est dans ce même esprit, j os- 
l'espérer, que vous écouterez la 
lecture des quelques notes que j'ai 
griffonnées hâtivement a votre -in­
tention.

Messieurs, vous êtes tous au cou-

Le ministre n'est pas en fa­
veur d’une école technique, vu que 

Le 23 février, MM. Florent Ha- l’élève doit avoir un certificat de 
mon. Dupont et Lefebvre, profes-j9ème année pour être éligible à ces 
seurs au Centre d'initiation Artisa- cours et que le nombre d'élèves fi- 
rale de St-Jean, sur ma convoea j nissant en 9ième année à Saint- 
tion, se rendirent à mon bureau, Jean n’est pas suffisant pour ali- 
et exposèrent ce qui. à leur point menter une telle école, 
de vue. serait nécessaire pour don­
ner plus d'ampleur aux classes dé­
jà existantes, de manière à en faire 
une véritable Ecole d'Arts et Mé-

Ite rendu :

Avant de quitter le ministre, ce­
lui-ci nous demanda de retourner 
le rencontrer aussitôt que nous au­
rions trouvé une solution au pro­
blème du local.

Cette usine à lin de Sî-Jean, 
n'est pas unique dans la province, 
de Sîe-Anne de la Pocaîicre à De 
Beau; eu de Sou langes, une quin­
zaine de moulins sont en opéra­
tion 24 heures par jour 300 jours 
par année pour lépondre aux de­
mandes pressantes des filatures 
Anglaises et Irlandaises qui. a cau­
se de létal de guerre, ne peuvent 
plus s'approvisionner sur le mar­
ché européen.

Cette situation anormale crée 
pour nous un marché exception­
nellement bon, mais lorsque les 

ités aur • que la Rus-
le, a Belgique et la France et 

d'autres seront redevenues des

tiers.
Entretemps, M. L.-Omer Perrier 

fut chargé de communiquer avec 
1 Honorable Hector Perrier. Secré­
taire provincial, afin d'obtenir une 
entrevue pour le Comité Industriel 
(le tout conformément aux désirs 
de l'assemblée du 18), dans le but 
de connaître les dispositions du 
ministre au sujet d'une école d'arts 
et métiers.

ter

Après un relevé de la main 
d’oeuvre industrielle, une assem­
blée du comité fut convoquée pour 
jeudi, le 4 mars.

Furent avisés. MM. Moïse Le- 
fceau, Philippe Granger, Stanislas 
Poulin, Orpha Mondou, L.-Omer 
Perrier, Stanley Foisy, Jos. Pagé, 
L. O. Régnier, F. Hamon.

rant qu'aux limites Ouest de la 
Municipalité de St-Jean, sur la rou­
te de Napierville, à l'ombre du pe- 

cours du question. H sera donc demandé à tiT du 8ranf Bernie-r. une mo- 
1 assemblée du 25 de former un <*«te usine un beau jour du pnn-

Neaer^ que pour détourne: ^^n^hYn^2%^?é^'ei

cert avec les comités des autres crachant de la fumée. Bon nomnre
vîIIm se demandaient alors ce qui pou . . , . . ..

wammmloca.e de canad]cn „ ia comm, a;: --reativ. de i Eco* provincia* de

pays producteurs de lin. il nous res 
• : a peut-être le marché américain. 
-. n u.- pouvons réussir le rouissa­
it à 1' au chaude pour concurren- 

?Jcer le lin des plaines de l'Oregon, 
e: à coup sur notre marché d ornes-

la jeunesse des salles de billards. 
Etaient présents: MM Moïse Le- restaurants, endroits de jeux, etc.. 

beau. P. Granger, L.-Omer Per-j où elle croupit dans l'oisiveté, et 
tier, Orpha Mondou, F. Hamon et l’intéresser à quelque chose de sé­

rieux, je considère que nous au- 
Lecture fut faite d une leUre de rions déjà accompli quelque cho- 

"Honorabîe Hector Perrier, deman-1 
dant au Comité Industriel de la 
Ühambre de Commerce, de vouloir 
)ien se rendre à ses bureaux le 8 
mars à midi trente afin de discu­
ter de la question.

moi-même.

; se.
En terminant nous suggérons à

l'assemblée :
1) Qu'ur.e demande soit faite au 

gouvernement provincial de nom­
mer une commission de cinq mem­
bres représentant: La Cité de St- 
Jcan, Les Commissions Scolaires 
Catholiques, la Commission Sco­
laire Protestante, L'Association des 
Manufacturiers et la Chambre du 

Cette Commission

Il fut décidé qu’une délégation 
;e rendrait à Montréal le 8 mars, 
>our répondre à la convocation du 
Ministre.

lion.

La délégation du comité, com- 
x*sée de MM. L.-Omer Perrier, 
Joïse Lasnier. Philippe Granger et 
noi-meme (MM. Moïse Lebeau et 
... O. Régnier ne pouvant nous ac­
compagner pour raisons majeures) 
> rés en ta au ministre un rapport 
>asé sur un compte rendu préparé 
)ar M F. Hamon, directeur du 
'entre d'initiation Artisanale, et 
;ur l'enquête de la main d'oeuvre 
le la Cité.

L’Honorable Ministre accueillit 
rés favorablement la demande de 
a Chambre du Commerce pour 
'expansion de 1 école d'Arts et Mê­
lera. Mais étant donné les circons- 
ances actuelles, il trouva préfé- 
able qu’il ne soit pas question de 
construction pour la durée de la 
uerre, vu les difficultés d'obtenir 

es permis et prioriétés requis pour 
Ine telle construction.

Il se dit favorable à l'agrandis- 
ement de l'école en autant qu’un 
Deal chauffé et éclairé serait mis

la disposition du gouvernement, 
dors il serait disposé, suivant son 
budget, à fournir les professeurs, 
B machinerie et la force motrice.

Reléguant à l’après-guerre le 
rojet de construction qui pourrait 
lors être fait sur des travaux de 
(homage, il cita le cas de l’école 
’avionnerie de Montréal, qui tout 
h étant du domaine fédéral tant 
ue provincial, et qui doit servir

Commerce 
pourrait s’intituler: La Commis­
sion de l’Ecole d’Arts et Métiers
do Saint-Jean. Cette commission, 
comme toute commission scolaire, 
aurait la responsabilité de l'admi­
nistration de 1 Ecole d’Arts et Mé­
tiers. Une autre question

grande importance pour les pro­su mi su a
*r*l «5

maska; le tabac à pipe dans :es mi.ab.emcn. bien. Au n,.e d u..c 
plaines des comtés de l'Assomption region productrice de .m a main

d'oeuvre feminine abondante; a

2) Qu'une demande soit faite au 
Conseil de la Cité de Saint-Jean de 
payer les frais de location, chauf­
fage. et éclairage d'un local d'une 
grandeur minima de trois mille 
cinq cents pieds carrés (le local ac­
tuel du Centre mesure 1500 pieds 
carrés), pour la prochaine année 
scolaire.

de iiin

Le Comité Industriel. trie nouvelle s'édifiera un jour

Intéressant contrat
sur une voie na-aux Casernes

La Cie General Tarlton General 
Cont., de Montréal a commencé aux 
casernes, d’importants travaux pré­
liminaires à l'érection d'un nouvel 
hôpital Militaire. Cette importan­
te construction viendra s ajouter 
aux immeubles des huttes pour lec­
tures, classes, le manège militaire 
et la clinique dentaire. Il nous fait 
plaisir de confirmer cette nouvel­
le à l'état de rumeur depuis plu­
sieurs mois.

Nouvelles ! Montcalm; le tabac à cigarette . ., . . ,
dans les sables de Joiiette; les pois proximité du marene de Montre. . 

i verts dans les côtes de la Gaspé- « de la frontière américaine et
surtout par la voie navigable, le 
Richelieu.

Presque tous les moulins de lin 
sont en bordure du St-Laurent et 
comme les produits du lin sont des

SUR

Ration. Actualités sic; la caneberge dans les savanes 
de Manseau, etc., etc. Un fait à 
remarquer c’est que toutes ces cul­
tures spéciales ne se sont dévelop­
pées que grâce à certaines parti- ___
cularités du sol et des conditions produits volum.neux .. e. ...
atmosphériques favorables.

I

POUR RENSEIGNEMENTS 
IMPORTANTS. VOYEZ 
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I Messes du matin ne furent jamais 
manquées.

Couronne de roses offerte à l’Eter- 
nei.

' Glanant pour tous les siens le bon­
heur étemel,

le milieu où rayonnera votre in- Et soumis à Dieu par ses larmes 
fluence, le fléau de la peste blan­
che? Certes, les gouvernements 
poursuivent des campagnes antitu- Vénérable tête blanche sur ce 
berculeuses et celles-ci ont déjà 
obtenu du succès. Mais ces campa­
gnes ne sauraient être véritable­
ment efficaces si. chacun dans sa 
sphère, les administrés eux-mêmes 
ne les soutiennent pas de tous leurs 
efforts. La situation est tellement 
grave qu'elle vous impose sans 
doute des devoirs à remplir en­
vers vos condisciples, envers vos 
familles, envers vous^memes. Que 
fait-on déjà chez vous? Quel pro­
gramme d'action vous proposez- 
vous pour l'année 1943"?

Les élèves sont invités à répon- Mon coeur près du vôtre c'est Vé- 
dre en mille mots ou un peu moins, 
en adoptant la forme qui leur con­
viendra: dissertation, discours, let­
tre. narration. Et chaque institu­
tion enverra, avant le 1er avril, ses 
deux meilleurs travaux au comité 
provincial de défense contre la tu­
berculose qui les soumettra à un 
jury spécial. Les collèges affiliés 
il l'université Laval et ceux affi­
liés à l'université de Montréal, 

forment deux sections différentes.
Les scolasticats écoles normales et 
les écoles normales constituent 
aussi deux sections. Chaque sec- 
ton aura droit à un premier prix 
de SIO.. à un second prix de $7. et 
à trois mentions honorables. De 
plus, un volume sera offert à l'é­
lève le plus méritant dans les dif­
férents collèges . scolasticats et 
écoles normales.

Les Filles Maigres ApprennentA Lire près du Foyer
A jouir d'une meilleure santé

Les filles maigres apprennent 
qu'elles peuvent aiguiser leur ap­
pétit et améliorer leur digestion par 
I usage de la Nourriture du Dr. 
Chase pour les Nerfs—le tonique 
aux vitamines.

Pour être certaines de ne pas 
i manquer le traitement ordinaire 
] après chaque repas, elles achètent 
I le nouveau flacon économique de la 

Nourriture du Dr. Chase i>our les 
l Nerfs et elles le gardent sur la 

table à manger côté de la poivrière 
et de la salière. Dans ce traitement 

| nutritif se trouvent l'importante 
Vitamine B et autres minéraux 

i essentiels qui les aident à obtenir 
i du soulagement de la fatigue, de 
I l'irritabilité, des {triodes d'épuise­

ment nerveux et de connaître 
encore la joie d'une vie saine et 
heureuse.

Quelles travaillent pour la guerre ou que leurs occupations soient autres, 
elles ont la vitalité et l’énergie essentielles pour l'efficacité et le succès. 
Demandez pour le nouveau flacon économique de la Nourriture du Dr. 
Chase pour les Nerfs.__________________________________

Pipe et coeur brûlants résignées.

Le célèbre mathématicien et as­
tronome Sir Isaac Newton, lisait 
un jour Troilus et Cressida a la
jeune fille qui devait être sa fem­
me. Il ferma un moment le volu­
me pour bourrer et allumer sa pi­
pe. Il tira quelques bouffées de ta­
bac. s'arrêta, remit sa pipe à la 
bouche et se rapprocha de la jeune 
fille.

portrait
D'affection, je vous demande des 

prières,
Grand-père, vos oeuvres à vos en­

fants sont chères.
Je garderai un doux "Souvenir" 

de vos traits.

!

-

Regardant la mort en face, il a 
chanté

Ces beaux mots, le grand-père ai­
mé et respecté:

O Jésus 6 Jésus doux et humble

\

Il y eut une pause embarrassan­
te de plusieurs minutes. Evidem­
ment. il allait faire sa déclaration. 
La jeune fille baissa les yeux en 
rougissant.

Le philosophe se mit à fumer 
avec un redoublement d'ardeur, et 
saisissant la main de sa fiancée, il 
l'approcha de son coeur. On touchait 
au moment solennel. Sir Isaac serra 
cette douce main, tout en conti­
nuant a regarder vaguement les 
nuages de fumée. puis il saisit 
l'index de la jeune fille et l'intro­
duisit à différentes reprises dans 
le fourreau de sa pipe.

La demoiselle poussa un cri de 
douleur, dégagea sa main et s'en­
fuit à la hâte.

Dans sa distraction, le philosophe 
s était servi du doigt de sa fian­
cée comme d'un bourre-pipe!

La jeune fille ne garda pas ran­
cune à Newton, puisque plus tard 
elle devint sa femme.

ide coeur.

ternel bonheur!
Julie de Champlain Lagassé.

Novembre 25. 1942.

Nourriture du Dr ChaseLise* "LE CANADA-FRANÇAIS", 
le seul hebdomadaire vous donnant 
les nouvelles de toute la région. POUR LES MER FS

'“SS Sr 8f■=s=sæs-
Brodie

en proportions exactes r-- 
ineiUcurs résultats possibles.

ilJeunesse, comment vas-tu 
combattre la tuberculose?

te

La vie a ses saisons” - <rx
SM

Tel est le sujet du cinquième 
intercollégial organiséconcours

par le comité pi '. de dé­
fense contre la tuberculose. — Des 
statistiques qui portent à la ré­
flexion. — Le devoir que chacun 
dans sa sphère doit s'efforcer de 
remplir.
scolasticats et écoles normales sont 
invités à se mettre a l'oeuvre.

âFermant les yeux, je me remé­
more les vers d'un livre très inté­
ressant. écrit par un des nôtres, 
j'ai nommé: M. J.-Alcide Joyal. 
auteur de: "La vie a ses saisons", 

classiques. C'est plaisir de parcourir ainsi tou­
tes les étapes de la vie. à la suite 
de l’auteur, qui avec un doigté sûr. 

"Jeunesse, la tuberculose est ta un style sans prétention mais clair, 
grande ennemie: comment vas-tu imagé et précis, nous décrit les 
la combattre"?

â suassurer les

Zi«2-lF
Collèges

beautés de la nature, nous fait par- 
Tel est le sujet du cinquième ticiper aux joies si douces de 1 a- 

concou s intercollégial organisé par miné, nous initie au culte du soû­
le comité provincial de défense venir si vivace chez lui. M. J- 
contre la tuberculose, concours au- Alcide Joyal est un optimiste, tous 
quel ont été invités à participer ses vers en sont imprégnés, il voit 
tous les collèges classiques, écoles la vie sur le bon côté, avec ce 
normales et scolasticats écoles nor- qu'elle a de meilleur, il la voit.

avec des verres teintés de lumière. 
Les statistiques fédérales de 19ti de beauté et d'amour: je dis bien 

au sujet de la mortalité par tuber- d amour, oui, amour de son pays.
compilation, par amour de son Dieu, amour fervent 

groupe d’âges, des décès attribués de la belle nature et des êtres qui 
à la même ma.adie en 1940 sont -,Ji sont chers.

LE CANADA A BESOIN DE 40 MILUOM8 OE UVKES 01 GRAISSE

tb/e/mœiKMSiexffi i
i*

males de la province.

iculose et une %

W s Hv-gRSSa poésie nous élève, on lit dansoffertes à la méditation des con­
currents. En 1941. la peste blanche ses vers, la franchise, la recher- 
faisait au Canada 6.049 victime- ; chc du beau, la montée vers l’Idéal 
dont 2.631. ou 44 pour cent au to-| Si parfois l’auteur a des ennuis 
tal. dans la province de Québec 
qui détenait encore le plus haut 
taux. Tandis qu'en 1940. sur 1.936 
tuberculeux décédés entre les âges 
de 15 et 30 ans. il y en avait 978 
ou un peu plus de 507c chez nous.

Z X 9 !v\

Graisse et lb Oset que les papillons noirs, viennent 
le frôler de leurs ailes, vite, il 
met Une note de gaité. un chanson, 
et c'est contagieux, avec lui. l'on 
se sent plus heureux, la joie nous 
envahit. Comme le bon semeur, 
l'auteur de “La vie a ses saisons”, 
sème a pleine mains la semence de 
son style, qui est comme la source 
qui murmure et chante 
sons de sa lyre, aux notes plutôt 
gaies, il égrène les saisons. Pour 
se faire une idée du livre de M. J.- 
A Ici de Joyal et pouvoir l’appré­
cier. il faut le lire, parce que le 
portrait que ma plume inhabile en 
a tracé n'est qu'une pale esquisse; 
donc, lisez: “La vie a ses saisons”.

GARDEZ LA
ET AIDEZ À ÉCRASE* L AX11

“Quelle impression vous laisse 
ce tableau"? demande-t-on 
concurrents 
que la tuberculose est la plus évi­
table en même temps que la plus 
contagieuse des maladies. A la lu­
mière des statistiques, quelles ré­
solutions vous inspirent votre pa­
triotisme et votre sens social? Pour 
les besoins de ia dissertation, pre­
nez pour acquis que vous exerce­
rez demain tel état de profession, 
même si vous n'avez pas encore 
arrêté votre choix. Comment vous 
appliquerez-vous a combattre.dans

aux
Réfléchissez bien La prochaine fois que vous ferez frire ou 

rôtir quelque chose, songez à la satis­
faction que vous auriez de verser cette 
graisse chaude dans le doe d’Adolphe, 
de Tojo ou de Be ni to.
Vous pouvez faire encore mieux que cela. 
Avec la graisse, on fait de la glycérine, 
et avec la glycérine, on fait des explosifs 
pour faire couler leurs sous-marins et 
détruire leurs avions et leurs chars d'as­
saut Les os fournissent de la graisse, 
ainsi que de la colle pour les industries 
de guerre.
Chaque cuillerée de graisse, chaque 
once de gras, et chaque os, cuit, cru ou 
sec, doivent être gardés.
Passez toutes les graisses au tamis ordin­
aire dans une boîte métallique propre à 
grande embouchure. Quand vous en 
avez une livre ou plus,
votre boucher. D vous paiera le prix 
fixé pour la graisse et le gras, era Mesa

« peraeea la remettre ara----------
de Récupération Meraicipal QUI 
FONCTIONNE dame votre localité.

Aux

\tB 7

w

%
•,et vous ne regretterez pas les quel­

ques heures, passées en compagnie 
d'un poète de chez nous.

Madame Joseph Gamache
Samte-Brigide, 14 mars 1943.

C-( /

«...
A Cher grand-père ' ^<• S Ol -

une ou deux z z4(dédié par sa petite-fille Laura)

A quatorze ans. j'ai fait le rêve de 
jeunesse,

L'Amour qui ne change pas pour 
la vieillesse.

Le destin m'a donné un adorable 
père.

Qui. du ciel veillera sur ses en­
fants. j'espère.

s àROBOL P ------ni r

ra; 4
I

■TTai i I y iViiB
/

V< travailler aex
tie
Travailles donc tous les jours à la Vic­
toire en gardant toute la graisse de rôti, 
tous les déchets de gras et tous le# os.
Cette campagne de récupération durera 
jusqu'à la fin de la guerre.

rf

k% :Noblesse du coeur et distingué 
d’apparence.

Larmes retenues au souvenir de 
son enfance,

Courbé maintenant pas ses quatre- 
vingt quatre ans,

Charitable pour tous et bon pour 
ses enfants.

RESULTAT ...

DEMAIN MATIN
8 W e

Z3LV> S

MINISTÈRE NES SERVICES NâTIONÂNX NE 8NERREul I i c
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le de la Grande-Bretagne a alors 
été gagnée grâce aux prouesses de , 
quelques jeunes aviateurs venus de 
toutes les parties du Common­
wealth pour prévenir et combattre 
l'invasion. Depuis, la lutte est ré­
partie sur plusieurs fronts: en Rus­
sie. en Lybie et en Egypte, en Ex­
trême-Orient et darts l'Afrique du 
Nord.

Pendant que se déroulaient tou­
tes ces péripéties, les Canadiens ont 
monté la garde en Grande-Breta­
gne contre une invasion qui se fait 
toujours attendre et prennent une 
part de plus en plus large à la 
grande bataille aérienne. Sauf au 
raid de Dieppe, — une expérience 
très riche en enseignement en som­
me par rapport au grand conflit.— 
et excepté au siège de Hong-Kong, 
les troupes canadiennes ne sont 
pas entrées en action et n'ont pas 
eu à déployer de pertes très sé­
rieuses.

On ne saurait en dire autant des 
alliés du Canada. Les armées an­
glaises ont combattu et ont laissé 
des morts dans toutes les parties 
du monde: en France, en Grèce, 
en Afrique, en Birmanie et à Sin­
gapore, l'élite de ces armées est 
allée se jeter en travers des routes 
dans lesquelles se lançait l'enva­
hisseur. De leurs côtés, les troupes 
américaines n'ont ployé que sous le 
poids du nombre aux Philippines 
et elles prennent leur revanche 
aux Salomon et en Tunisie. Les 
peuples des pays conquis, eux aus­
si. déplorent d'énormes pertes et 
ils s'emploient de toutes leurs for­
ces à secouer leurs épaules du 
joug nazi qui menace de les étran­
gler I

AU CAPITOL BIENTOT
Jean tiendra bon jusqu’à la victoire 

et nous aussi!• • •

! ;

A &\ j
%

< \

!\ -■ V y v­iV,. t,t > • % srJ
\T#M

Mè
GARDEZ VOS OBLIGATIONS DE 
LA VICTOIRE! Même si vous êtes 
temporairement à court d’argent, ne 
les vendez pas. C’est votre devoir de 
les conserver; et c’est aussi une 
question de bon sens.

JU
;

%>*

Greer Garson. Roland Col man. vest". 
Ians une scène de “Random Har-

* * *

Si vous avez temporairement besoin d’argent, 
servez vous de vos obligations pour garantir 
un emprunt à la banque, emprunt que vous 
pourrez rembourser en plusieurs versements 
si vous le désirez. Tout gérant de la Banque 
Royale du Canada discutera volontiers avec 
vous les termes d’un tel emprunt. Conserves 
vos Obligations de la Victoire. Vous ne 
pouvez faire de meilleur placement.

LA BRIQUETERIE SAINT-LAURENT
LIMITEE

835. Edifice Dominion Square. 1010 Sle Catherine Ouest. MONT­
REAL: Téléphone: Harbour 4904 Briqueterie:. LAPRAIRIE P O. 

MAURICE TRAHAN. Agent local Saint-Jean.Souvenez-vous de Hong-Kong I 
Prêtez pour vivre.

LA BANQUE ROYALE DI CANADA
SUCCURSALE ST-JEAN - l. J. ROIICHAUD, Gèrent

L’AVIS DE QUITTER LES LIEUX
ET LE RENOUVELLEMENT DU BAIL

Détails importants dont il faut absolument tenir compte. — La pro­
cédure légale a suivre. — Evitons toute confusion.

— La formule des avis à donner.

Si le locataire n'a pas renouvelé Vous êtes avisé qu'à 1'expiratior 
son bail et n'a pas donné un avis, de mon bail pour les lieux situés à 
par écrit, de son intention de quit- 15 rue Z. je n'ai pas l'intention de 
ter les lieux, le propriétaire peut renouveler le bail et je quitterai 
lui transmettre la demande de re- les dits lieux le 1er mai 1943. 
nouvellement ci-dessous :

KiBfas 8 1 lÜ
lww..: à • «titi

w...

(signé) M. X (locataire)
Montréal, le 1er février 1943. | 

"A M X. (locataire)
15 rue Z 
Montréal

Le sous-".ocataire n’a pas droit à 
un renouvellement de son sous- 
bail au-de".à de la date d'expira­
tion du bail du locataire, a moins

pen
fo.

.

Vous êtes avisé que. conformé- que le locateur n'ait consenti à la 
ment à l'ordonnance No 198 de la ! sous-location.
Commission des prix et du com­
merce en temps de guerre, si vous sont régis par la Loi de la pro­
désirez renouveler le bail pour les vince; pour y mettre fin, on peut 
lieux situés à 15 rue Z, Montréal, donner l'avis d'une semaine ou 
je vous oblige à me donner, dans d'un mois, selon le cas. 
les quinze jours suivant la re- Si un locataire en vertu d un 
ception par vous-même du pré- bail pour une “période détermi- 
sent avis, un avis de renouvelle- née" d'au moins trois mois n'a pas 
ment par écrit, indiquant votr.* reçu un avis de quitter les lieux 
intention de renouveler le bail à ou une demande de renouvelle 

par mois, pour une autre ment et n'a pas donné un avis de 
période d’une année. renouvellement, il peut à son gré

quitter les lieux à la fin de la pé­
riode ou y demeurer, et s'il,y de­
meure. le locateur peut, avant 
d accepter le paiement de tout 
loyer, exiger que la location soit 
de mois en mois mais faute d une

VVS

Los baux à la semaine et au mois

Y y 7u rZ"/
f ****

$

(signé) J. DUVAL.
propriétaire

Cette demande ne doit pas être 
donnée avant le 1er février et pas 
plus tard que le 15 avril (dans le 
ras d'un bail se terminant le 1er 
mai 1943).

Si le locataire ne donne pas à son 
propriétaire un avis de renouvel­
lement. par écrit, dans les quinze 
jours suivant la réception d'une loi de la province, 
demande de renouvellement, il doit 
quitter les lieux le 1er mai 1943.

Le locataire qui n'a pas reçu d'a­
vis de quitter ou une demande de 
renouvellement peut, s'il désire 
renouveler son bail, à toute épo­
que durant les derniers trois mois 
de son bail, donner au propriétai­
re un avis de renouvellement.

quatre coins du Dominion.
Vous l'entendez cet appel puissant 

du rail? C'est la voix de la plus vaste 
industrie de guerre au pays, la voix de 
vos chemins de fer. Une voix hère? 
Sans doute. Seuls les chemins de fer 
sont en mesure d effectuer ces trans­
ports massifs; ils servent aussi effi­
cacement la nation en temps de 
guerre qu'ils la servaient en temps 
de paix.

Les chemins de fer n ont pas été 
pris au dépourvu. Ils étaient prêts au 
début de la guerre à mobiliser leurs 
ressources pour la victoire. Ils seront 
prêts à servir de nouveau le pays—un 
pavs grandi par l'eprcuve—lorsque 
la paix reviendra.

DE L'AUBE au crépuscule et du cré­
puscule à l’aurore, le sifflet d'une 
locomotive perce le silence, et vous 
savez qu'un train est en route.

C’est un cri de victoire lorsqu'il 
file, chargé de troupes, à la rencontre 
d’un convoi. C’est un cri impérieux 
lorsqu’il a dans ses flans un charge­
ment précieux de tanks, de canons, 
de matériel de guerre fabriqué très 
souvent par les chemins de fer eux- 
mêmes. C'est un cri d’ahégresse 
lorsqu’il transporte à l'usine la 
tière première dont s’alimente 
industrie de guerre. C’est un cri 
d'exultation lorsqu'il apporte des 
aliments, du combustible, toutes 
sortes de produits essentiels aux

il T AMF DU FUT DU CHEMINS DC FBI AU CANADA EST LE FtUS BAS AU MONDE

telle exigence, la période de loca­
tion créée par le paiement et l'ac­
ceptation du loyer, sera régie, fau­
te d'un accord contraire, par la

AU CANADA,
CETTE SEMAINE

ma-
notreA plus d'un point de vue, cette 

guerre dans laquelle le Canada 
s’est engagé de pair avec les au­
tres Nations-Unies est l'une des 
plus stupéfiantes de l'histoire. 
C'est ains., par exemple, quelle 
est passée par plusieurs phases 
bien déterminées. La première, que 
les Français qualifiaient de “drôle 
de guerre", s'est traduite par une 
inaction quasi complète de part et 
d'autre; puis ce fut le “blitzkreig 
alors que les Nazis ont envahi 
sans coup férir les Pays-Bas. la Bel­
gique puis la France et sont venus 
prendre position sur les rives con­
tinentales de la Manche; la batail-

Evmz DE
VOYAGE* EN 

FIN DE SEMAINE 
ET LES JOUIS 

DE FÊTE

Tout avis de renouvellement ne 
peut être retiré à moins que le 
propriétaire y consente.

Le locataire n'a pas droit à un 
renouvellement de son bail s'il a 
donné au propriétaire un avis de 
son intention de quitter les lieux. 
Cet avis doit être formule à peu 
près dans les termes suivants :

PACIFIQUE CANADIENCANADIEN NATIONAL
Montréal, le 6 février 1943. 

M. J. Dugal, (propriétaire)
Rue X 
Montréal



»

SAINT-JEAN, 25 MARS, 1943.I.E CANADA FRANÇAIS ET LE FRANCO CANADIEN20

I n fpiswlf héroïque de noire histoire locale SUTTON TEL: 2160258 RUE RICHELIEUfee ^Journal du célèbre
siège de §aii)t-<|Jcai) ROY & GOY ETTEIl nous fait plaisir d'annoncer à 

tous ses amis, que M. Hector Dan- 
denault, -d'Abercorn. qui avait dû 
orendre la route de l'hôpital Géné­
ral. de Montréal, par suite d'une 
attaque de paralysie, est revenu 
à son foyer, ces jours derniers; son 
état s'améliore considérablement.

DIRECTEURS DE FUNERAILLES 
— et —

SERVICE D’AMBULANCE 
Equipement de* plus modernes.

SAINT-JEAN, P. Q.

( He prod action textuelle de l'original, 
écrit en 171ô, par le notaire Antoine 
Faucher, l’un des assiégés.)

Sous cette rubrique. "LE CANADA-FRANÇAIS", grâce 
à l'obligeance de Me Maurice Demers, publie, par tranches 
hebdomadaires, le texte integral du siege, écrit dans les murs 
memes du fort de Saint-Jean.

Nos lecteurs constateront que nous avons scrupuleuse­
ment respecte 1 orthographe et la syntaxe, souvent fautives de 
rauteur; mais toujours toutes pleines d'un charme délicieuse­
ment vieillot.

—Mlle Jeanne Dupaul, de Val- 
court, a passé une couple de se­
maines au foyer de M. et Mme Eu­
gène Drain ville, d'Abercorn; du­
rant son séjour à l'hôtel Prince of 
Wales, Mlle Dupaul a fait plusieurs 
tournées en skis sur les collines en­
neigées et pittoresques de notre ré­
gion.

Prix modérés.

Vous Etes-Vous Blessé ?Mlle Irène Dionne, de 
Montréal, a passé une semaine 
chez M. et Mme F. Cusson, de no­
tre village.

JEAN FREDERICK.

PAINKILLER Apporte on 
Soulagement Rapide

a cinq heures ce matin L'ennemi nous a tiré deux coups de Canon, 
on vient ae tuer Trois vaches prises d'hier pour nous donner Le prest, 
nos canadiens s Elans p.aints de ne pouvoir vivre avec la livre de 
pa.n a laquelle nous Estions réduits depuis le 22, du mois dernier, Mr. 
Preston commandant. Leu: a tait donner ainsi qu'a tous nos volontaires 
La 1-ivre et demie, Tandis que les pauvres soldats qui Travaillent nuit 
àc et jour et nous exemptent de La Garde n'en ont que neuf Livres 
chacun pr. 8 jours.

depuis eux heures et toute La nuit belle T ennemi ne nous a rien

La grippe fait des siennes depuis 
quelque temps dans notre localité; 
plusieurs adultes en sont atteints., 
mais la nature de la maladie ne 
semble révéler rien de bien malin.

Pour Coupures,_ Contusions, Egreti- 
gnures, Piqûres et Morsures 

d’insectes.
Pour Foulures, Coliques, Grimpes, 

Diarrhée.
CIE DAVIS & LAWRENCE - MONTRÉAL

EN USAGE 
PARTOUT 

DEPUIS PLUS
DE

—M. et Mme Rodolphe Laguë. 
de Dunham, étaient de passage à 
Abercom, récemment, pour assis- 

dit, Ceia n a p^ empecne que nous ne lui ayons Envoie plusieurs ter au mariage de leur fille Jeanne. 
Bombes, au. .a fin au juu; deux vaches venants du camp d en haut à Lionel Jolicoeur. 
nous ont -a.t L amitié ae se rendre nos prisonnières, Et on les a mises

CENT ANS.

—Il nous fait peine d’apprendre 
que Bernard Lefebvre, fils de M. 
et Mme Léon Lefebvre, de notre 

i paroisse, est alité depuis une cou- | 
pie de mois par suite d’une mala­
die de coeur; son état semble plu- ' 
tôt désespéré.

►—M. et Mme Germain Des-1 

noyers, de notre canton, se sont 
rendus à St-Hyacinthe, dernière­
ment, où ils eurent l’msigne pri­
vilège d’assister au sacre de Mgr 
Marc Lacroix, O.M.I.; le nouvel 
évêque est le cousin de Mme Des-

VOTRE ABONNEMENT EST-IL PAYE?au piquet comme ies premieres.
yue.ques habitants volontaires ont demandé a Mr. Le commandant 

La L.oerte ae alerter du camp, .ui arguant quT.s a voient Entendu 
aire qu n donnerait Cent Louu> ae sçavoir îes volontaires à Montreal, 
Mr Le Commandant leur u Répondu que ce.a étoit taux; qu'au con­
traire n Eton Rat te de itu. compagnie, qu n seroit alRige de le voir 
Kisqmr a tombe, entre ie-s mains de 1 ennemi qui leur feroit certai­
nement un mauvais sort; que ce consen partoit de L affection se me 
q- .1 avoit pour eux; mars qu n n a voit aucun droit de les Retenir de 
force; nonobstant ces ravurau.es amis Trois habitants de L'iSie perror, 
deux Le auc et un cherrier volontaires du paru de Mr Mahay sont 
partis a ans La Nuit sans Bruit

La nuit a été mue et tranquille.

F

F *1
[ifi

%noyers.
—Mlle Jeanne Després, fille de

Oct. b.—Ce matin on nous a donné un second prest des vaches M. et Mme Henri Després, de notre
localité, a passé une semaine de j 

J a. p:is tne ce matin chez Mr. Williams capitaine d’artillerie vacances récemment; elle en a pro- 
avec ses deux Lieutenant & Enseigne, avec du lait des vaches prises Lite pour visiter des parents et
avant hier, ce monsieur m'a tait îe plaisir de me prêt ter quelques :amies à Ayers Cuff, Sherbrooke et

Montreal.
—M. Rodrigue Fréchette, de St- 

Cyrille de Wendover, a passé une 
du Bois au ouu de .a Riviere, ont engage Le capitaine de notre goua- i récente fin de semaine chez M.
iette de icur envoyer cinq coups de canon qui les ont fait Retirer dans ' e* Mme Delphis Blanchette,
le Bois. Mr Prestun Commandant e eu L'attention de taire Distribuer ! —M. et Mme Walter McCraw.
du Tapac a nos fumeurs volontaires. accompagnés de leurs trois enfants,

Notre goa.ette 6: notre iort avancé ont fait feu du Canon toute d'Abercorn, se sont rendus à
la juurnee L Ennemy a Répondu a ce teu Depuis quatre heures seme- Granby, ees jours deiniers. P°ur
ment jusqu a six heures. Le sixième coup de Canon ayant Brise le * v*SItc,r et * me- *rusn -

, . peau; ils sont de meme ailes acoin dune emorazure, le Remet est venu mourir au pied de notre ^arnham_ V13ller M et Mme Lu-

m V

ilh
II

nouvellement prises.

mr.
X IVL.vrus pour adoucir lennuy de mon Exil.

a Dix ncurvü que.quw. tiostonnuis Curieux se promenants le long ■ Il me faut f200 tout de suite!"

PIERRE DL pont est un homme entreprenant. Il 

engage même le temps à son service.

Le vent ayant soudain tourné au nord, la tempé- 
avait subi brusquement l'une de ces baisses 

imprévues qui annoncent l'hiver. “Il me faut $200 
tout de suite! ’ dit-il, en faisant irruption dans le 
bureau du gérant de banque.

nangard aux poudres.
Toute La journée nous avons Entendu le bruit des haches de 

L ennemy dans le Bois pa; le travers et vis a vis une courtine de notre 
tort avance, il nous a tiré de cette partie plusieurs coups de fusils, 
aux queis on n'a pas daigne Repondre, sur les dix heures nous avons 
compte Exactement dix coups de Canon semblant partir de la prairie 
meme en deçà et sur le chemin de St-Jean.

Depuis 7 heures jusqu a lu neures L'ermemy nous a Bombardé 
d'un seul mortier a chacun de ses coups notre fort lui a Envoyé cinq 
Bomeîs et deux obuziers. Rien netoit plus beau que celui qui avoit 
trou me T ennemi pendant une nuit belle et Eclairée de la lune.

Oct. 7.—a neuf heures L'ennemy nous a tiré trois coups de Canon 
aux quels on n'a daigné Repondre. Notre ingénieur a occupé tous les 
so. dais.

cien St-Onge.
—Mlle Pauline Tarte, employée 

au Sun Trust, de Montréal, a pas- j 
sé dernièrement quelques jours { 
chez M. et Mme Ulric Tarte de 
Sutton.

—Mme Michel Laplante, de no­
tre paroisse, est partie pour une 
couple de semaines aux Etats-Unis, 
notamment Orleans et Newport. 
VL, où elle doit rendre visite a 
sa fille et à son fils.

—On nous apprend que Mme ! 
Aristide Maurice. d’Abercorn, a, 
subi un examen médical, à l'hôpital 
de St-Jean et y doit subir des trai-

rature

Il se construisait, près de chez lui. un poste
d aviation. On craignait de ne pouvoir loger les 
aviateurs dès 1 ouverture, parce que le système de 
chauffage permanent ne serait pas prêt. Pierre 
s'était mis en tête de fournir le chauffage et d'épar­
gner des dépenses au Gouvernement, 
blant tous les poêles Québec qu'il pourrait

en rassem-La journée entière a faire des Epauiements pour nous garantir 
du Canon, El pour ce faire a tout Culbuté les terres de notre fort 
avancé.

tements.
—Mlle Rita JolicoeUr, au ser­

vice de notre agent de gare. Frank 
Reynolds, a passé la fin de semai­
ne chez sa mère, demeurant à A 
bercorn.

—M. et Mme Wilfrid Thibault, 
M et Mme Albert Des- 
d'Abercorn, étaient les

trouver.
Il obtint l’argent nécessaire, et, ayant fait 

battue dans la région, il trouva les poêles, répara 
qui n étaient pas en bon état, et les livra au 

poste d'aviation.

Ainsi, le Gouvernement économisa le coût des 
poêles neufs qu'ils aurait dû acheter pour un usage 
provisoire, et Pierre réalisa un bénéfice raisonnable,

énergie et de son esprit 
d initiative. Quant a la banque, son prêt lui rapporta 
$2.01 d'intérêts.

uneDe tems a autre pendant tout le jour l'ennemy nous a canoné, 
Et partie d'eux a travaillé a faire des Retranchements du côté du 
• ud vis a vis notre premier fort, ou maison de Mr Christie

a 4 heures nos canomers avec une vingtaine d'hommes de troupes 
et Emigrants ont approché du Retranchement et pendant 2 heures 
Le Canon de 24. monté sur le Rogalet ainsi que notre mousquettene 
ont lait un grand .eu sur l'ennemi, La Réponse à été Egalle; pendant 
2. heures nos forts ainsi que la Barque y ont répondu de la Bombe 

Nous y avons eu trois Blessés, le sergent des canomers

ceux

ainsi que 
lauriers,
hôtes récemment de M. et Mme 
Ernest Cardin, du village.

—Mlle Berthe Thibault, de But­
ton. a passé une fin de semaine 
chez sa mère, Mme G. W. Thibault 
et chez sa soeur, Mme H. Dande- 
nault, toutes deux d’Abercorn.

—Il nous fait plaisir d'appren­
dre que Mme N. Guertin, Sr, d A- 
bercorn, qui avait été victime de 
brûlures par 1 eau bouillante, se 
remet assez bien de ses blessures.

—M. et Mme Lawrence Gilman, 
leur fils, de Richford

et du canon.
a eu .es joues percees a une Balle sans fraction a la Bouche; Le Docteur 
Muer a Reçu une Banc derrière Le Col, (Blessure légère) et, un soldat 
B.e^se auaai k-gerement au bias. L'ennemi composé de plus de Cana­
diens que de Bostonnois nous a chanté pounie en passant a la laveur 
du Canne et du serin le soleil se couchant, a quoi quelques femmes 
Domestique dans notre notre fort Leur a Répondu en leur criant, 
lia. tia. uoereio. Le calme a duré jusqu'à minuit ou la pluie a reprise

en récompense de son

Cette histoire vraie, au nom près, montre une fois 
de plus que les banques à charte du Canada 
toujours disposées à servir les particuliers entre­
prenants et honorables.

sont

de Nouveau.
Oct. 8.—La pluie a Continué jusqu'à deux heures, l’ennemi nous a 

tiré de tems a autre quelques coups de Canon. Mr. le commandant 
ayant appris que quelques canadiens volontaires n avoient qu’une 
Chemise sur .e boa bien salie et déchirée, leur en a fait distribuer 
quinze de traite qui Restoient au magasin.

Oct. 9.—Ce matin un peu avant le jour Messieurs Mackay & Monin 
ont été avec une cingtame de volontaire r.ur le Camp de Mr. Mont­
gomery pour faire quelques prisonniers, En sont Revenus a onze heures; 
a l'entré* du Bois Mr. Monin a conduit l’avant garde Et Mr. Mackay 
L"arriéré garde par deux sentiers differens un peu entré dans le bois, 
Mr. Mackay a fait rengpure d’un de nos Emigrants, âgé d’environ 18 

qui dessertoit vers L ennemi avec trois chemises sur le corps et deux 
dans ses poches, il prit Le party de Revenir avec ce Déserteur apres 
l’avoir joint, huit Bostonnois le ventre contre terre Les Rencontrèrent 
au Retour, marchants a quelques pas deux, Le Sr Rainville Les 
apperçus et en averti Mr. Mackay aussitôt six d'entr’eux Relâchèrent

A SUIVRE

ainsi que 
Vt., passent une recentc fin de se­
maine chez M. et Mme H. La ri­
vière, de notre village.

%mm
T

De* 14,433 employés de banque, plus de 5,000 hommes 
expérimentés se sont enrôlés depuis le début de le guerre, le 
tâche de ceux qui restent et des nouveaux employés s'en trouve 
considérablement alourdie. Faites vos opérations de banque de 
bonne heure. Payez vos petits comptes en argent, eu lieu 
d'émettre des chèques, choque fois que c'est possible. Cola 

nous aidera.

Jardins pour la victoire
Les autorités recommandent de 

s’adonner à une abondante produc­
tion de légumes dans les jardins 
particuliers et dans les jardins en 
commun qu’il s’agit de créer. Jus­
qu’à présent, aucun appel de ce 
genre n’avait encore été fait; mais 
la situation est telle en 1943 que 
l’on a besoin d'une plus grande pro­
duction de légumes, pour les forces 
armées et pour la population.

ans

Les BANQUES A CHARTE du CANADA
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"Je vais demander à l’hon. député I 
de Chicoutimi, dont je viens de 
visiter le comté — j’en arrive jus­
tement — de seconder ma motion. 
(M. Talbot ne bouge pas à son fau­
teuil de député de l’opposition. 
"Eh bien ’, recommence le député 
de Lotbinière, se tournant cette 
fois vers M. Antonio Barrette, “je 
vais demander à l’hon. député de 
Joliette de seconder ma motion ". 
(M. Barrette, assis en arrière de 
-on chef, M. Duplessis, ne bouge 
pas plus que M. Talbot).

—"Ne demandez pas au député 
de Sherbrooke”, dit le colonel John 
S. Bourque, sur un ton qui ne 
souffrait aucune discussion.

—"Ma motion est dirigée contre 
"a conscription et blâme le gouver­
nement fédéral ", déclare M. Cha- 
loult.

Si personne ne veut la seconder, 
je présume que personne ne veut 
blâmer le gouvernement fédéral. 
Ii ne me reste plus qu’à retirer ma 
•notion. Je la retire.”

—“M. le président”, dit tout à• 
~oup M. Paul Beaulieu, en se le­
vant pour prononcer un discours.

—"Il n’y a rien devant la Cham­
bre pour permettre à un député de 
faire un discours fait remarquer 
■'non. T. D. Bouchard.

Commission îles Prix 
et du Commerce en

Temps de liuerre W
RATION-ACTUALITÉS

\y
Coupons de Beurre 
Les coupons de beurre Nos î et laire “ instructions sur 
2 de votre nouveau Carnet de la mise en Conserve” 
rationnement sont maintenant Si vous ave* l'intention de faire 
valables. Le coupon de beurre conserves cette année, ne
No 3 sera valable le 27 mars. La 
date d'expiration des trois cou­
pons est :e 30 avril. Clique cou- 
I>on est bon pour l’achat d'une 
demi-livre de beurre.

Procurez-vous la circu-

"M. J. A. Lymborner, représentant local de la Commission 
des prix et du commerce en temps de guerre. 166 rue 
Saint-Jacques, Saint-Jean. Que., nous envoie le commu­
niqué suivant :

manquez pas de vous procurer 
au Bureau de poste ou au Ser­
vice du Rationnement, la circu­
laire “Instructions sur la mise 
en conserve." Quand vous l'aurez 
lue attentivement, complétez la 
formule l'Demande de sucre pour 
la mise en conserve" que vous 
détacherez de votre Carnet de 
rationnement No 2, nuis remet­
tez-la au Comité local de ration­
nement (non au bureau régional) 
avant le 15 avril.

MARCHE ASSURE POUR LE BEURRE DE LAITERIE
L'administration du rationne- !a stabilisation des prix des den- 

ment de la Commission des Prix îées.
et du Commerce en temps de gucr- L'administration du rationne- 
re rappelle aux producteurs de n ni a déterminé les prix aux- 
beurre de- laiterie nu'il exi-te main- ou -!s le producteur peut vendre le 
tenant un marché pour toute leur : vurre de laiterie à un distribu- 
production. Une récente ordonnait leur en gros, à un détaillant ou di­
ce autorise en effet les grossistes rectement aux consommateurs, 
et les détaillants d'accepter "n’im- dans cinq régions: Colombie-Bri- 
porte quelle quantité" de beurre tonnique, Alberta et Manitoba, Sas- 
produit sur la ferme et qui leur est katchewan. Ontario et Québec et 
offerte aux prix déterminés.

Les cultivateurs peuvent main- Lorsqu il achète du beurre pour 
tenant vendre leur beurrre pa. de la Corporation, le de-
l'entre mi ■ des détaillants et gros- t,ah,ant ou ,e 8' ossrste a dioi. oc 
sûtes de leur localité S, le mar- demander deux cents pour les irais 
chand vend leur beurre aux con- d* manutention et le montant est 
somma t-urs selon le cours ordi-. paye ,p3r 13 Lorpmatron, qui a 
naire du commerce, ,1s remettront nomm* des Wnts dans les drffe- 
leurs coupons. Toutefois, si la quan- :<-nLs dL>tnc^ des cinq regions, 
tité de beum mis en vente est su- Ap!CS *c 30 avril, les prix indi-
périeur à celle qui peut être ven- ‘'jUes pourron; varier dc a M. L Tcasdale remplace

1 autres, selon les exigences du mo- r
ment.

Carnet de
Rationnement No. I
Les consommateurs voudront 
bien sc rappeler que les coupons 
de sucre, de thé ou de café du 
Carnet de rationnement No 1 
seront périmés à partir du 1er 
avril 1943. S'il vous reste encore 
dc ces coujx>ns et si vous avez 
besoin de quelqu'une de ces indiquant le nombre de per- 
denrées, utilisez vos coupons sonnes, sans vous compter, 
avant le 1er avril. Les cartes de ces personnes,

portant seulement les nu- 
Lc Carnet de rationnement No 1 méros de sérié, devront être 
devrait contenir encore les cou- annexées à votre propre carte,

puis expédiées au Comité 
local de rationnement avant 
le 15 avril.

Faites votre demande sur
votre propre carte, comme 
ménagère, pour tous les 
membres dc votre famille, en

s Provinces Maritimes.

pons ‘ Supplémentaire C" Nos 
10 à 26 et les coupons “Supplé­
mentaire B" et “D'\ Ces cou­
pons y ont été insérés quand les 
carnets ont été émis au mois de 
runlet 1942, au cas où ils devien­
draient nécessaires; mais il n'v Tout enfant qui n'avait pas 12

ans révolus le 1er mars 1943 n'a 
pas droit aux coupons de thé et 
de café.

i
Enfants dc 
moins dc 12 ans

a pas lieu dc les utiliser.due d'une façon normale dans le 
commerce, les détaillants ou gros­
sistes rem liront un reçu aux cul­
tivateurs et cvs stocks de beurre 
seront envoyés par 1 entremise des v.» du Commerce en temps de guer- 
agents locaux à la Corporation dc

M. Gouthro
De la part de Henri Girard, re­

; :ê.'i-ntant général du service d’in­
formations. Commission des Prix

Militaires en PermissionC’est avec regret que nous avons 
appris le départ du sergent-major 
Gouthro. qui a dirige les travaux 
depuis quelques années; ce vaillant 
olfici r a rempli son devoir à la 
aiisfaction de chacun et son dé-

Des rartes de rationnement Yéri6cation Finale 
seront émises en faveur des «r.ili- Avant de détruire votre ancien 
Uures ayant obtenu une permis- carnet de rationnement, 
sion de 5 jours ou plus, sur pré-

I assurez-
vous que les lettres et le numéro 

sen ta t ion par les sens-officiers ou de séné sont les mêmes que • \ 
les soldats d'un permis, et, par qui figurent sur la couverture de 
les officiers, d'une lettre de leur votre nouveau Carnet Si les 
adjudant. lettres et les chiffres ne corres­

pondent pas en tous points, 
envoyez immédiatement vos deux 
carnets au plus proche Bureau 
du rationnement, pour rectifica­
tion. Comme mesure de précau­
tion, nous vous conseillons <ie 
conserver la couverture de votre 
vieux carnet sur laquelle appa­
raissent les lettres et les chiffres 
d’identité oui vous ont été attri­
bués pour la durée de la guerre.

Immeuble Aldied. Montréal.

René Chaloult retire sa motion, faute
d’appui à l’Assemblée Législative

part sera regretté.
C'est le sergent-major Lucien

Teasdale qui est entré en fonc- 
lion en remplacement de M. Gou­
t ro; .. s occupera également de la 
surveillance des travaux; bien qua­
lifié. nous dit,on. M. Teasdale est

Ceux qui
quittent le Canada
Les reglements du rationnement 
prévoient que tout consomma­
teur quittant le Canada doit 
remettre son Carnet ou sa Carte 
au plus proche Bureau de Ra­
tionnement.

Cette rubrique paraîtra chaque semaine dans oe journal afin de vous 
tenir au courant des choses relatives au rationnement. Décou pez- 
la et conservez-la pour pouvoir y référer au besoin.

SERVICE DU RATIONNEMENT

La conscription pou: service ou - J propose", dit M. Chalout. 
tre-mer ; été L . jj--: d'un nou- que l'Assemblée législative, atten- 
veau débat à .As :n: e égr-ia- du que le gouvernement fédérai... "
tive. la s maint 1 rnière. L débat 
a été i récédé »i'un incident 

Il y avait deux motions insi 
au feuilleton au su., t d» la cons 
cripüon, I M René Chalout
(Bloc Populaire. Lotbirnère). 1 au- le député de Lotbinière.
tre de M. J.-A. Beaulieu, (libéral. - -"La Chambre doit savoir mai.i-

v. nant s: la motion est secondée".

iéja apprécié de tous ceux qu: 
l'ont connu. Nous lu: souhaitons 
cordiale bienvenue et plein suc­
cès dans ses fonctions.

"L non. députe a-t-il un secon- 
i. ;.r? ' demande l'hon. Cyrille Du- 
ti.iin . président.

—"Je .a:s lire ma motion d'a-
*es

Grands événements.
Les grands événements, même 

très préparés, tiennent toujours un 
peu du miracle.

Témiscouata).
L'hon. Adélard Godbout. fit d'a- déclare le président, 

bord appeler la motion du député 
de Lotbinière.

"Alors ’ dit M. Chalout re Leon DAUDET. LA COMMISSION IES fill (T II COMMIICE t* TEMPS DI 611**1n u:nant vers M. Antonio Talbot, t
*
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A RENOUVELLEMENT DES CARNETS 

D'ASSURANCE-CHÔMAGE
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COOI,*«*TI0^ i ° A tous les Patrons:
Les Carnets d’Assurance-Chômage de 1942-43 
ne Seront Plus Valides Après le 31 Mars
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v~v Les nouveaux carnets d \ssurance pour l’exercice 
1943-44 seront échangés par les bureaux locaux 
de Placement et du Service sélectif, dans votre 
circonscription, contre les carnets dont la validité 
expire.

V

Vt\ Zi

mm*? > /T

Ne remettez pas vos carnets d’Assurance sans 
avoir rempli U formule qui accompagne la lettre 
circulaire 626.

Si vous r. avez pas reçu cette circulaire, com­
muniquez avec votre plus proche bureau de 
Placement et du Service sélectif.

Lorsqu’il est nécessaire de mentionner le 
numéro d Assurance de l'employé, donnez le 
numéro avec la lettre préfixe indiqués sur la 
couverture de face du carnet : e.g.
E 22454 Ne donnez pas le numéro de série qui 
est à l'intérieur du carnet.

Sauvegardez les droits à prestation de 
vos employés en suivant à la lettre !» - instruc­
tions de la circulaire, et évitez les retards en y 
voyant tout de suite.
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F COMMISSION D'ASSURANCE-CHÔMAGE
Co*"ii)'«crfî:

MM LOT IS J TROTTiER 
K J TALLON 
ALLAN M MITCHELL

l’Hon Humphrey Mitchell
kfir.i^rt du Travel.ïjœssfæœ&æfs*
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I demandons des soumissions—cho- 
ce que l'Union nationale négli- j 

i geait de faire, car l'argent de la 
province n'est pas à nous. Grâce 
à cette politique, tous les citoyens 
—même les partisans du chef de 
l'opposition et ceux qui siègent 
près de lui — reconnaissent que la 
province a un gouvernement éco­
nome, comme il convient en ces 
temps d'épreuves. Aussi long­
temps que je serai premier minis­
tre. personne ne touchera à l’au­
tonomie de la province. Nous ne 
faisons la lutte à personne. Nous 
sommes maîtres chez nous. Nous

y • /-

OBSESSION: VIEILLIR!I S

Stj1

4$.
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e«

» )#III xV
I V,40 constates

avec n«oiiM certain»* Iran*-
formations dans votre orgerA i: les forces diminuent 
la fraîcheur s en va. les rides

periods critique s'annonce et 
décidément tous croyes que 
les plus belles années de 
votre vie sont passées Chas 

cette obsession et prenes 
les bonnes PILULES ROUGES 

tier vos forces et 
maintenir votre vigueur. L'on 
est toujours jeune quand on 

bonne santé !

La mission des Canadiens français
L'éloquent discours qu'a pronon­

cé en Chambre l'Honorable Mon­
sieur Godbout. le 25 février, a 
eu un grand retentissement. Ja­
mais auparavant, la situation des 
Canadiens français en face de la 
guerrt n avait été exposée avec au­
tant de franchise et de courage.

Un silence respectueux régnait 
des deux côtés de la Chambre, si­
lence s ou ventes fois brisé cepen­
dant par des applaudissements en­
thousiastes et de longues ovations.

Voici quelques extraits du dis­
cours de l'Honorable Premier Mi­
nistre.

"Pendant que nos travailleurs 
peinent a l’usine, que nos cultiva­
teurs font rendre a la terre tout ce 
qu'elle peut produire et que nos 
soldats se battent pour nous sur les 
champs d'honneur, personne n'a le 
droit, pour des fins de mesquine 
politique, de tenir un langage qui

puisse laisser croire que les Cana­
diens français sont des lâches. Les 
Canadiens français font un effort 1 sommes indépendants des puissan- 
de guerre plus généreux que mm- I ccs d'argent, qui n'ont pas trouvé 
porte quel peuple, dans les condi- ltur P!us belle ronde de danse sous 
lions spéciales où sont placés et no*re gouvernement, mais sous j 
malgré les attaques dont ils sont l'administration de mon bon ami. 
l'objet. Je suis fier de l'effort de 
guerre des miens. C'est pour les 
miens que je me bats dans la vie 
publique.

“Le Canada est un pays autono­
me, mais hétérogène", a affirmé 
l'honorable Godbout. Si nous di­
sons aux Canadiens français qu'ils 
ont les droits et qu'ils n'ont pas 
de devoirs; si nous prêchons aux 
Canadiens français qu’ils doivent 
s'isoler, nous contribuerons tout 
simplement à leur ruine. Si nous 
sommes plus intelligents, plus puis­
sants que les autres, pourquoi nous 
en isoler sur ce continent où nous 
sommes 3 millions à côté de 135 
millions d'Anglo-Saxons et Améri­
cains d'autres origines.

“Aussi longtemps que j'en serai 
le premier ministre, je promets 
que la province de Québec accorde, 
ra des droits égaux à tous ses ci­
toyens. Mon gouvernement veut 
qu'il y ait plus de bonheur et plus 
de protection pour les plus faibles.
Nous voulons être cités en modèle

l#=t

i«r
Depuis près de SO ans. les bonnes PILULES ROUGES ont aide des 

milliers de femmes à l'époque du retour d âge comme aussi des 
milliers d'autres, de tout âge. dans les cas de: faiblesse, pâleur,
manque d'appétit fatigue, douleurs de dos. de reins, périodes dou­
loureuses ou irrégulières, troubles internes essentiellement féminins 
(symptômes ou conséquences de l'ANEMIE).

nrn^^Mfc
"l'étais ennuyée des malaises causés par le letour d'âge, l'était 

étourdie, le soutirais de faiblesse générale, l'avais mal dans le dos
suis mise à prendre les PILULES ROUGESet à la tête souvent le 

et l'en ai eu d excellents résultats. le me sens plus forte, moins 
douleurs ont bien diminué. Je trouve les PILULESit nerveuse et

ROUGES un excellent tonique pour le» femmes à l'époque du retour 
d âge . .

f;
i'S*4£JJ

(Signé)—Mme F X LESCA1BEAULT
St-Esprit P.Q.■jj.es**STYLE 

BEAUTÉ 
PRECISION

Té (SfgméK-Yf.J PUulee Rouges per le poste: 50c le boite ou 3. $1.25.

PILULES ROUCESNommé inspecteur de 
police au C.P.R. MAURICE PAPINEAU

i POUR LES FEMMES PALES ET FAIBLES 

Cie Chimique FRANCO Américaine Limitée. 1566. rue S Denis. Montréal.
BIJOUTIER

159 Richelieu - St-Jean 
Tel: 3098M. Léo J. Dubergcs aura 

charge du district de Québec aux autres provinces et au monde 
entier. Nous ne pourrons jamais 
exercer une influence dans le mon­
de si nous restons pauvres. C’est 
pour cela que nous voulons prépa­
rer une jeunesse plus instruite. Les 

compagnie de chemins de fer. Il Canadiens français n’auront alors 
sera chargé de diriger la force 
constabulaire du C.P.R. dans le dis­
trict de Qué bec et aura ses bu/eaux 
à la gare Windsor, à Montréal.

L’inspecteur Dubergés a déjà à 
son crédit une belle carrière dans 
la police de notre grand réseau fer 
rox-iaire, dont il fait partie depuis 
1920. Il naquit en 1894 et fit ses 
études à l'école oaroissiale d'Ou­
tremont ainsi qua l'Académie du 
Plateau, à Montréal. Durant la 
grande guerre, il servit dans l’ar­
mée impériale britannique de 1915 
à 1918, dans la section des trans­
ports motorisés du Royal Army 
Service Corps, où il gagna ses ga­
lons d® sergent.

On vient d'annoncer au Pacifique 
Canadien la nomination de M Léo 
J. Dubergés au 
au service des

RSVW KILOWATT dit: /poste d'inspecteur 
Enquête* de cette »

/aucune raison d'avoir peur de qui 
que ce soit.

“Ce n'est pas seulement Québec 
qui est ma patrie, c'est le Canada", 
a déclaré enfin le premier ministre. 
"Et comme champ d action pour 
mes fils. ;e ne veux pas unique- ! 
ment le Canada mais l’Amérique 
tout entière. Voilà pourquoi j'ai 
pris sur la guerre l’attitude que je j 
tiens et que j accentuerai jusqu’à la 
victoire”.

“Si les Canadiens français, en 
outre de vouloir répandre leur cul­
ture, ont une mission évangélique 
sur ce continent, pourquoi ne l'ac­
compliraient-ils pas? Ce n'est pas 
moi qui ai prêché cette doctrine le 
premier, c'est notre Maître à tous. 
S'il ne nous l'avait pas enseignée, 
nous ne serions pas au nombre des 
Gentils sur cette terre", a déclaré 
I Honorable Adélard Godbout. pre­
mier ministre, en terminant à l'As­
semblée législative, un des plus 
éloquents discours de sa carrière
politique.
Godboul donne une leçon d'auto­
nomie à Duplessis

Lors de son discours en Cham­
bre. le 25 février. L'Honorable 
Maurice Duplessis a encore lancé 
son bon vieux ballon politique de 
"l'autonomie”. Mais mal lui en prit, 
car quelques minutes plus tard, 
l'Honorable Monsieur Godbout ra­
broua d'une façon magistrale le 
Chef de l’Opposition qui abuse de 
ce vieux cheval de bataille à la 
façon d’un monomane. Voici quel­
ques extraits de la réplique de 

' Monsieur Godbout.
“Mon honorable ami. Monsieur 

Duplessis, avec beaucoup d'émotion 
: dans la voix — si je ne le connais­
; sais pas bien, il m'aurait gagné! 
i (rires) — a parlé de l'autonomie 
de la province. Comme il oublie 
vite! il a été obligé de se mettre à 
genoux devant les préteurs amé- 

t ricains, ne pouvant obtenir cinq 
sous dans Québec ou dans le Ca­
nada. Voilà qui est dangereux pour 
1 autonomie! Après 40 ans de ré­
gime libéral, la province était la 

| moins endettée et Monsieur Ben­
nett disait, en 1935, qu'elle était 
la seule solvable.

“Nous n avons rien cédé dans 
notre accord avec Ottawa au su­
jet de nos revenus.

Nous avons même gagné 3 ou 
4 millions rien qu'avec le revenu 

. de l'essence. Le chef de l’opposi­
tion l’a très bien compris, nous 
avons passé ce contrat par devoir 
sacré. Les droits de la province, 
je les ai à coeur. C'est pour cela 
que dans 1 administration, nous
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CELA AURAIT PU 
ÊTRE ÉVITÉ!"

• • • t\X!

Votre fer à repasser est-il 
relégué sur un rayon?

■

O Un peu d'entretien actuelle­
ment vous épargnera du 
temps et des ennuis par la 
suite. S'il ne fonctionne pas, 
faites-le réparer.

*
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M. Léo J. Dubergés
C’est à son retour au Canada 

qu’il entra au service des Enquêtes 
du Pacifique Canadien. Il fut d’a­
bord con-table, puis enquêteur à 
Montréal, aux Trois-Rivières, à 

.London, Ont. et à Ottawa.
M. Dubergés fut choisi à diverses 

reprises pour veiller sur la sécurité 
de personnages illustres en voyage 
sur le réseau du C.P.R. au Canada. 
C’est ainsi qu’il accompagna, à ti­
tre de garde du corps, le prince de 
Galles, le duc de Kent, les premiers 
ministres britanniques Baldwin et 
Ramsay MacDonald, le duc de 
Gloucester, le président Roosevelt 
et le roi de Siam dans leurs tour­
nées en territoire canadien. Il fut 
aussi pendant quelques mois capi­
taine d'armes à bord du paquebot 
“Empress of Japan”, aujourd'hui 
1”'Empress of Scotland”.

En 1921, alors qu'il agissait com­
me constable sur les propriétés de 

: Trois-Rivières, il 
grâce à sa prompte inter- 
a sauver de la mort ou de

u t-ULX «r

VOICI COMMENT L’ENTRETENIR EN ÉTAT DE SERVICE
• Voyez à ce que le dessous de votre fer à re­
passer électrique reste propre. Attendez que le fer 
refroidisse puis essuyez-le avec un chiffon humide. 
Au besoin, employez de l’eau savonneuse ou une 
poudre à récurer légère. Puis, essuyez avec un 
chiffon propre humide. Ne trempez jamais le fer 
dans l’eau.

• Evitez de repasser sur des boutons, des agrafes, 
des fermetures éclair ou autres substances dures.

• Evitez de laisser tomber le fer à repasser.

• Assurez-vous que le fer à repasser soit absolu­
ment froid avant de le serrer.
• Remplacez le cible de raccord dès qu’il laisse 
voir des signes d’usure.
• Tenez le câble loin du fer chaud.
• RAPPELEZ-VOUS CECI —C'est le contact de 
la chaleur avec le vêtement humide qui ôte les 
plis, non pas la pression ou le poids. Alors, ne 
vous éreintez pas à presser. Employez un fer à 
repasser de poids léger et laissez la chaleur agir.

T?5SiKDDY DIT: 7,
■ • ■

I T%■MU» certificats d'épargne de 
guerre oc «ont pas rationnés ! 
Quand voua ne pourrez obte­
nir ce que vous désirez, ache­
tez des certificat»—vous pour­
rez alors acheter tout ce que 
vues voudrez après la guerre!"

la compagnie aux 
parvint, 
vention, ;
blessures graves un voyageur 
allait être broyé par un train, 
acte de courage lui valut des féli­
citations de ne supérieure.

m. ceux qa'tMt sert* I

Miirsi &■
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OEUFS IC— ....La Coopérative Fédérée 32c
A—(Gros) . 
A—(Moyerÿ

. . 34
. . 31%c A- ...
. . 29%c B—
. . 28%c'c—
. . 26c

OIES ABATTUES
Avez-vous déjà observé 

UN HOMME souffrant du mal de

24%c 
22 %c 
1714c

La Coopérative Fédérée de Qué­
bec fournit les commentaires sui­
vants sur les marchés :

BEURRE
Les cotes sont fermes au niveau 

de plafond établi par la Commis­
sion des Prix et du Commerce en 
temps de guerre.

Selon l'Office National de ".a 
Statistique, les "stocks' de beurre 
de beurrerie en entrepôt dans les 
neuf principales villes du Canada, 
au 1er mars 1943, se chiffraient à 
4,552.227 lbs, comparativement à 
13,129,804 lbs à la date correspon­
dante de l'an dernier, soit une 
diminution de 8,577,577 lbs sur 
1942

Lundi matin, le 8 mars 1943, le 
beurre No 1 pasteurisé, au gros, 
était coté de 35Vie à 35%c la livre.

FROMAGE
La demande se maintient active 

et les prix sont fermes.
La Coopérative Fédérée de Québec 

ANIMAUX VIVANTS 
Prix obtenus sur le marché de 

Montréal, par la Coopérative Ca­
ri ien ne du Bétail de Québec. 

PORCS
Prix de base des carcasses de porcs 

classés B1 ou B3 pesant 135 a 
185 livres:

Porcs de même classe, payés sur 
le poids vif 

Truies 
Abattues 
Verrats châtrés 
Abattus . .

A—(Poulette)
C— remsVEAUX ABATTUS 

(Engraissés au lait)
• ••POULS. 10 ABATTUS 

au lait)
Spécial — 6 lbs. et plus . .
A—6 lbs. et plus..................
A—5 lbs. jusqu’à 6 lbs . . .
B—6 lbs. et plus.......................
B—5 lbs. jusqu’à 6 lbs. . .
B—4 lbs. jusqu'à 5 lbs. . . 

POULETS ABATTUS 
(Sélectionnés)

Spécial—6 lbs. et plus . . .
A—6 lbs. et plus..................
A—5 lbs. jusqu'à 6 lbs. . .
B—6 lbs. et plus..................
B—5 lbs. jusqu’à 6 lbs. . .
B—4 lbs. jusqu’à 5 lbs. . .
C—6 lbs. et plus..................
C—5 lbs. jusqu’à 6 lbs. . .

lbs. jusqu’à 5 lbs. . .
C—3 lbs. jusqu'à 4 lbs. . . 

POULES ABATTUES
A—5 lbs. et plus..................
A—4 lbs. jusqu'à ' lbs. . .
A—3 lbs. jusqu'à 4 lbs. . .
B—5 lbs. et plus..................
B—4 lbs. jusqu’à 5 lbs. . .
B—3 lbs. jusqu’à 4 lbs. . .
C—5 lbs. et plus ................
C—4 lbs. jusqu’à 5 lbs. . .
C—3 lbs. jusqu’à 4 lbs. . .

JEUNES DINDES ABATTUES

Bons 20c
. 35c Moyens . 

34c Communs 
33c 
31c

19c Un vrai portrait de mlaère ■ 
Voua l'entendez dire: M/e ne 
puis me remuer, je ne puis 
me' retourner, je ne puis 
respirer même". JhtfH17c

BEURRE FRAIS
No. 1 pasteurisé 
No. 2 pasteurisé 
No. 3 pasteurisé

35c30: 34c29c 33c

itFROMAGE
STI n'avait pas laissé aller 

forces, s'il n'avait pas 
laissé épuiser son organisme, 
fl n'aurait probablement pas 
eu à se plaindre du mal de 
reins.

BLANC
No 1 20%c
No 2 19*4C
No 3 1914c

COLORE
No 1 2014c
No 2 19*4c
No 3 1914c

33c
32c
31c
30c \
29c
28c

26c Maison entièrement canadienne-françaiae j Heureusement, à l'exemple de milliers d autres depuis 
près de 40 ans. il £rit les PILULES MORO: ce tonique qui 
ne coûte pas cher, donne des résultats remarquables ri*— 
le traitement des malaises suivants: faiblesse, manque 
d'appétit fatigue habituelle, nervosité, douleur» de dos ou 
de reins dues à l'épuisement

Aucun homme n emploie jamais les PILULES MORO 
sans profit pour sa santé.

Par la poste: 50c la boite ou 3. $1.25.

25cC
24c Sfr Johns Industries Co. Ltd.

Reparations mécaniques de tone 
genres — Ouvrage garanti

Outillage moderne

Aux cultivateurs

28c
27c
26c
25c
24c Confiez-nous vos réparations de machi- 
23c nés agricoles. — Ouvrage garanti. — 
22c Service rapide.

21c 148 Laurier Tel: 2555 PILULES MORO20c
St-Jean

37cA— O» Chimique FRANCO Américaine Limitée. 156®. rue S.-Denis. Montréal17.25c - 17.35c
35cB—

13.25c 
17.75c — 13c 
16.25c — 17c 
. 10c — 11c 
. 13c — 14c

qAQu ^omptonb TSo^rméeÂ d’Socàte/rux

Rabais—B2 (130-114 lbs) . .50
Cl et C2 (130-175 lbs) 1.00 
C3 (175-185 lbs)
DI et D2 (130-175 lbs) 1.50 
DS - (17S-1S5 lbs)

Porcs pesant moins de 130 
abattus

Lourds — (186 - 205 lbs.

»

2.00

2.50
lbs

$2.50 ou plus

par tête $3.0©
Extra lourde 

(506 - 220 lbs)
(500 et plus)

VEAUX DE LAIT

$2.50 le 100 
$3. du 100

Choix . 
Bon . . 
Moyen . 
Commun 
D’herbe

. 16—16.50 

. 15—15.50
13.00— 14.50
11.00— 12.00 
9.00—10.00

les meilleurs motifs. À la vérité, aucune 
industrie, croyons-nous, ne touche à la vie et 
aux aspirations de millions de gens de plus 
près que ne le fait la nôtre. Aussi, c'est un 
devoir évident pour nous d'aider ces gens à 
réaliser leurs rêves, leurs rêves d'instruction 
pour leurs enfants, de sécurité poux leur fa­
mille, de vieillesse qui subvient à ses propres 
besoins.

AUJOURD'HUI, nos deux pays font la 
Jl\. guerre; ils sont engagés dans une lutte 
A outrance qui décidera de la survivance ou 
de la destruction de la liberté que nous 
avons façonnée et que nous chérissons.

Le soixante-quinrième anniversaire de l'ins­
titution de notre Compagnie est de peu 
d'importance à côté de l'ampleur formidable 
de cette lutte.

BOUVILLONS
12 25—12 75 
11.50—12 00 
10.75—11.25 
8.50—10.00

Choix .
Bon . .
Moyen .
Commun

AGNEAUX DU PRINTEMPS
Lots mélangés 
Très communs

14.5C
12.50 Dans le passé, nous nous sommes efforcée 

d'accomplir ce devoir en plaçant avec 
prudence plus de six billions de dollars 

détenions dans l'intérêt de nos 
de polices. Nous nous sommes

MOUTONS Néanmoins, à l'occasion de cet anniversaire, 
Il semble convenable pour notre Compagnie, 
qui compte près de trente millions de déten­
teurs de polices, au Canada et aux Etats-Unis, 
de manifester sa confiance en l'avenir, et son 
Intention bien arrêtée de concourir à rendre 
cet avenir encore plus brillant que jamais 
dans le passé.

C'est que notre confiance s'appuie sur 
d'excellents motifs. En effet, notre industrie 
à été édifiée sur la confiance, sur la confiance 
en la puissance toujours grandissante du 
Canada et des Etats-Unis, sur la confiance 
en la probité de nos deux nations.

Bon
Commun

9.00— 9.50 
6 00— 8.00 que nous 

détenteurs
efforcés d'accomplir ce devoir au moyen 
d'une gestion honnête et économique qui 
tendait à réduire au minimum le coût de 
l'assurance. Nous nous sommes efforcés 
d'accomplir ce devoir par notre diligence A 
concéder tous les bénéfices dont le montant a 
dépassé, au cours de nos 75 années d exis­
tence, la somme de neuf billions et demi de 
dollars.

TAURES
Choix —

(Type à boucherie)
Bonne ........................
Moyenne....................
Commune ....

11 50—12.00 
1050—11.50 
9 50—11.50 
8 50— 9.00

VACHES
Choix —

(Type à boucherie)
Bonne .........................
Moyenne....................
Commune...................
Très Corn......................

10.25—10.50
9.50— 10.00
8.50— 9.00
7.50— 8.00 
6.00— 7 00

De plus, par la sage application de noe 
oeuvres d'hygiène instaurées en 1909, nous 
nous sommes efforcés de contribuer, dans 
toute la mesure possible, à rendre plus ro­
buste et plus longue la vie de nos détenteurs 
de polices, cette vie qui, à compter de la nais­
sance, est, en moyenne, de vingt ans plue 
étendue qu'elle ne l'était en 1868.

Et tout en accomplissant ces choses, nova 
nous sommes également efforcés d'être de 
bons crtoyens. C'est que nous sommes in­
timement liés au Canada et aux Etats-Unis, et 
que l'avenir de ces deux pays est notre avenir. 
Aussi, en cette époque critique de notre his­
toire, nous le répétons, notre confiance en 
cet avenir n'a jamais été plus solide.

Au cours des 75 années qui se sont écoulées 
depuis que la Metropolitan a été fondée, 
c'est-à-dire depuis le 24 mars 1868, nous 
avons affronté crise après crise: guerres, 
paniques, dépressions et désastres variés. 
Mais, de chacune de ces crises, nos deux 
patries sont sorties plus vigoureuses que 
jamais. Et nous avons la ferme espérance 
que la môme bonne fortune sourira encore 
A noe deux patries, que nous avons encore 
A vivre les plus glorieuses années de notre

TAUREAUX
Choix —

(Type à boucherie) 11.00—11.50 
. . 10.25—10.75 
. . 9.50—10.00 
. . 8.00— 9.00

Bon
Moyen . 
Commun
POULETS VIVANTS A ROTIR" 

ROUGES et BLANCS
A—6 lbs. et plus ....
B—5 lbs. jusqu'x 6 lbs.
C—4 lbs. jusqu'à 5 lbs.
POULETS VIVANTS A ROTIR" 

GRIS

30%c 
28 Hc 
27V«c

histoire.
Notre intention de concourir à rendre 

revenir plus brillant, s'appuie également surA—6 lbs. et plus 
i3—5 lbs. jusqu'à 6 lbs. . . 30%c 
C—4 lbs. jusqu'à 5 lbs. . .

POULES VIVANTES 
races, seul "LEGHORN"

32c

29c

T<
A—5 lbs. et plus ....
B—4 lbs. jusqu'à 5 lbs.
C—3 lbs. jusqu'à 4 lbs. .

POULES VIVANTES 
RACE "LEGHORN"

A—4 lbs. jusqu'à 5 lbs. . .
B—3*6 lbs. jusqu'à 4 lbs. . . 24c 
C—3 lbs. jusqu'à 3% lbs. . . 22c
COQS VIVANTS ...............

LAPINS VIVANTS

. 30 Vie 
28 Vie 

. 27=Nc

i

Metropolitan Life Insurance Company
{COMPAGNIE 4 FORME MUTUELLE)

NEW-YORK

Frederick H. Ecker, président du conseil d*administration

DIRECTION GÉNÉRALE AU CANADA t OTTAWA
Edwin C. McDonald, vice-président administrateur

26c

. 17c
Leroy A. Lincoln, président

5 lbs. et plus
JEUNES DINDES VIVANTES

... 17c

31c
30c

C— 38c
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d'avoir acheté des Obligations de 
la Victoire lors de l’autre guerre, 
bien au contraire. Même quand on I 
la réalise au coût de dures priva-! 
lions, comme c’est maintenant le j 
cas. l’épargne intelligemment pla­
cée reste toujours le plus précieux 
des actifs.

On demande aux cultivateurs de 
produire plus de denrées pour en 
vendre davantage à un prix qui 
va s’élevant graduellement depuis 
trois ans. C'est donc un effort qu’on 
rénumère. Du produit de cet effort 
additionnel, on vous demande de 
placer un certain montant dans l’é­
pargne de guerre. C'est donc une 
seconde rémunération puisqu’il s'a­
git d'un bon intérêt et du maxi- 
mun de sécurité.

Avec l'aimable autorisation du 
directeur de ce journal, nous nous 
permettons de rappeler aux culti­
vateurs la nécessité de réfléchir 
longuement sur ces deux points 
avant de répondre par une bouta­
de. On peut bien répondre par une 
boutade pour peu qu’on pose après 
un acte sagement réfléchi.

Armand Letourneau.

CHEZ LES FERMIERES DE SAINT-JEAN
Après l'appel et la lecture des Les prix furent décernés d'abord 

minutes de l'assemblée de février, aux couples comme suit :
M. l’agronome St-Arnaud, sur 
l'invitation de la Secrétaire, nous 
adresse la parole nous disant com­
bien il est heureux de voir cette Pmsonnault. 
ambiance de gaieté qui règne dans Personnes seules : 
la salle, et toutes ces figures ré­
jouies qui savent être si sérieuses 
quand il est question de travail.
Pour terminer. M. St-Amaud. nous 
annonce que le Gouvernement, sur 
les instances de M. Tessier et de 
lui-même, nous donnera des cours 
d< tissage après Pâques, au lieu 
des cours d'art culinaire, cette dé­
claration est reçue avec joie, car 
pour les fermières, c'est la réali­
sation i un de leurs rêves les plus 
chers. Nous avons fait l'acquisition 
d'un second métier, ce qui permet­
tra de répondre aux dés.rs de plu­
sieurs dames qui se proposent d'ac­
complir presque des merveilles 
dans l'art de l'artisanat.

Madame la Présidente remercia 
M. St-Arnaud, pour l'annonce de 
cette bonne nouvelle, donna congé 
en déclarant l'assemblée close. Dé­
guisée en aïeule, elle ouvrit la mar­
che pour la parade des cos U. mes. 
suivie de
Madame Sasseville. en mariée sty­

le 1800.
M. et Mme Serge Pmsonnault.

couple de la "haute '.
M et Mme Jean-Louis Thibodeau.

en bons villageois.
Mme Emilien Langlois, en « "feule 

du siècle dernier.
M. et Mme Oscar Sasseville, en 

vieillards centenaires.
Mme Léopold Boudreau, en Hol­

landaise.
M. et Mme René Granger en ex­

jeune fille et son compagnon.
M et Mme Henri Clark en couple 

du moyen-âge.
M le Olivine Trahan, en débutante 

du siècle dernier.
Mme Arthur Lussier, en mariée en 

grand deuil, de 1800.
M. Arthur Lussier, en clown.
M et Mme Eugène Gervais, en per­

sonnages de la "haute”.
Mlles Camille Payette et Mona Pin- 

Eonnault en mariée de 1900.
Mme Roger Mardi, costume décoré 

de capsules de Coca Cola.
Mme Roméo Gaudette (Mlle Tra­

han) en marée d autrefois.
Costumes de papier.
Mme Eugène Landry, en papillon 

blanc.
Mme Aimé Beaudry, en dame de 
coeur.
Mme Rosario Péloquin, en Valen­

tine.
Mme A. Bleau, en V de la Victoire.
Mile Thérèse Lar.oue. en cartoman­

cienne.
Les juges pour les costumes 

étaient M. l'abbé Y. Tremblay,
MM. J. R St-Amaud et Elgon 
Lord.

RIENM et Mme Serge finsonnault.
M. et Mme Oscar Sasseville. 
Mlles Camille Payette et Mona

Mesdames Roméo Gaudette, Os­
car Sasseville, Lucien Sasseville 
Emilien Langlois. Pierre Lasnier,
Arthur Lussier. Aimé Beaudry et 
M. Eugène Gervais.

Il nous fait plaisir de réparer ici. 
une erreur commise lors de la re­
mise des prix, à la fin de la soirée, 
à savoir: — Mme Emilien Langlois, 
dont le nom était au verso de la 

' feuille, n'a pas été nommée, mal­
gré qu'un prix lui fut décerné par 
les juges. Mme Langlois dont le 
costume était façonné entièrement 
"D'Etoffe du Pays”, jupe t-ssée au 
métier tablier en toile avec den­
telle au crochet, bas trico ts à la 
main, petit bonnet blanc bien .tius- 
ré autour de la tête, personnifiait 
très bien une de nos bonnes g-and" 
mamans trujours vigilante, prête à 
rendre service et qui le soleil cou­
ché. raconte des histoires aux pe­
tits qui ne veu.ent pas s endormir Honneur le maire Moïse Le beau, 
sans un conte de MEMERE. Nous président du Comité local de ra- 
espérons quelle comprendra qu’il tionnement de Saint-Jean, 
n’y a pas eu de mauvaise volonté ce que M Emile Levrault. de No­
de la part de personne, seulement, t;e-Dame du Mt-Carmel, vient d e­J le fait d avoir omis de tourner la tre nommé 
page.

Il n'en coûte RIEN pour vous rensei­
gner. Ecrivez-nous les noms de votre 
père et de votre mère et. par le retour 
du courrier, nous vous indiquerons la 
date et l'endroit de leur mariage, les 
noms de vos grands parents et le coût 
des recherches a faire pour compiler 
et dresser votre volume et votre arbre 
généalogiques.

Gabriel DROUINComité de Rationnement
Montréal. le 16 mars. Son ARCHIVISTE et GENEALOGISTE

Institut Généalogique Drouin 

4184, rue Saint-Denis —

annon-

Montréalmembre du Comité 
comme remplaçant de M. C. De- j

Nos plus sincères remerciements nault et que M. Ernest Poissant, 
à toutes les personnes qui ont con- de Saint-Paul. Ile-aux-Ncfix. est 
tribué au succès de cette soirée, aussi devenu membre de ce mo- 
principalement au comité d'amu- mité à la place de M. J. Clément, 
sements. dirigé par Mme Eugène 
Gervais. si habilement secondée 
par Mmes A. Lussier. O. Sassevil­
le, Henri Clark et autres dont les (Suite de la page 17)
noms nous échappent, qui ont fait seraient cette voie économique à 
de cette soirée un succès sans pré- = destination de la filature. Il y a 
cèdent en voyant à ce que tous les j certes encore, d’autres avantages ! 
invités soient contents. Le lunch, qui militeraient en notre faveur. Il 
fourni par les fermières et servi par s agirait d'un peu d'initiative et 
les Dames du Comité aux castu- de persévérance pour attirer chez ; 
mes de l'ancien temps, nous don- nous cette industrie qui mérite, : 
naît l'impression de vivre avec nos certes, considérablement de la part ! 
grand'mères, à une époque où tout de ceux qui se soucient du progrès 
n'était que concorde et paix. Merci j de leur ville, 
aussi à nos invités. MM. Moïse
Lasnier. Cyprien Vinet et Albert applaudi par toute l'assistance. 
L'Ecuyer, secondés par mesdames 
Daniel, L'Ecuyer et P. Lasnier.

La photographie souvenir, très 
bien réussie, est en montre chez J.
L. Pinsonnault, photographe de la 
rue Richelieu où les personnes qui 
en désirent peuvent se les procurer.

Les dames, membres du cercle, 
sont priées de ne pas oublier la 
prochaine assemblée, qui aura lieu 
le 13 avril prochain, à la Centrale 
Catholique, alors qu'il sera ques­
tion de l'organisation d'un parti 
de sucre par le comité d'amuse­
ments.

Qu'on veuille bien se le dire.
La Secrétaire.

Généalogie complète de n'importe quelle famille 
canadienne-française, franco américaine ou acadienne 
de 1608 à nos jours — Nos archives contiennent plus 
de quarante-trois millions (43.000.000) d'actes de bap­
tême. de mariage et de sépulture, de 2.200 paroisses 
du Québec, de l'Ontario, de l'Acadie, du Maine, du 
Vermont et du Michigan. Ecrivez nous pour rensei­
gnements et honoraires.

CAUSERIE DE M. ALPHA 
MONDOU

“Une ouvre nationale digne de votre encouragement".

M. Mondou fut chaleureusement

A la suite de cette conférence. 
M. J. Hector Tessier, agronome ré-1 
gional, s'est levé pour féliciter son 
confrère de sa magnifique cause­
rie et ajouta qu’il y a près de 20 
coopératives de lin dans la provin­
ce, et que chacune d'elles prélèvent 
$1.00 de l'argent par membre, dans 
le but de créer un fonds pour 'a 
construction prochaine d'une fila­
ture de lin; M. Tessier recomman­
de fortement aux directeurs de la 
Chambre, de se hâter avant qu’il 
soit trop tard, d'autres endroits dé­
sirent l'obtenir dans leur région. 
Après la guerre, il est possible que 
le marché d’exportation soit fermé 
et que nous soyions dans une si­
tuation qui nous obligerait d’avoir 
une filature pour pouvoir transfor- j 

1 mer notre filasse.

J. ROLAND MEUNIER
Optométriste • Opticien 
EXAMEN DE LA VUE

Optométriste officiel de la St. Johns Si k Go.

191 RICHELIEU SAINT-JEAN, P. Q.
TEL. 2347

En face du magasin Wool worth.

AUX CULTIVATEURS DU VOTRE ABONNEMENT EST-IL ECHU?DISTRICT DE SAINT-JEAN
Le Club Kinsmen de Saint-Jean présentant un chèque de $1,000. au représentant 

pour Québec, du Fonds de l'Oeuvre du lait pour la Grande-Bretagne.
Quand on ouvre l'annuaire s ta- Revivrons-nous pareils jours 

tistique et qu'on étudie la pro- d’imprévoyance? Il faut espérer' 
duction agricole dans le district de que non.
Saint-Jean, on s'aperçoit tôt qu'on C'est pour cela que. si ennuyeux 
est en pays riche et avancé. Une , qUe œ soit, il faut se laisser prê- 
course même rapide en chemin de i cher de temps à autre la vertu d e­
fer ou en auto dans ce coin fleuri conomie. Oh! c'est difficile de réa- 
de notre province confirme ce dia- User des économies et plus difficile 
gnostic de prospérité et de pro- encore de les conserver. Aussi faut-

il tolérer qu'on nous rappelle oc­
casionnellement l'onéreuse mais 
impérieuse nécessité de ménager.

Il arrive quelquefois qu’à la sa­
gesse d'épargner pour son propre 
intérêt il faille ajouter le devoir 
patriotique, et c'est ce qui se pré­
sente à l’heure actuelle.

Dans quelques jours, on vous sol­
licitera de placer votre argent de 
surplus, si vous en avez, dans des 
emprunts de guerre. Votre pre­
mière réaction sera de vous excla­
mer en disant: “Encore!" Oui, en­
core et tant que la victoire n’aura 
pas souri à nos armées. Et cette 
victoire nous intéresse tous au plus 
haut point, car la guerre commen- | 
ce à nous serrer terriblement dans 
des mailles douloureuses. Nous 

L agriculteur suivra-t-il la mê- sommes dedans, comme on dit vul- 
me ligne de conduite que durant gairement, rien ne presse plus que 
l'autre guerre? On se rappelle que d'en sortir.
s’il a beaucoup gagné, il a aussi On demande aux cultivateurs de 
beaucoup dépensé et, peut-être, combiner leur intérêt financier 
trop dépensé. On l’a vu quand sur- avec leur devoir patriotique. On 
vint l’effondrement dont les symo- leur demande de prêter, non de 
vmes lointains commencèrent à se 'donner, et on leur assume les meil- 

manifester dans les campagnes dès ,16m es garanties de sécurité qu’un 
1921 pour aboutir à la fameuse cri-1 Eut puisse donner, 
se de 1929, de triste même ire.
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Higrès.
Il est curieux de se reporter à 

cinq ans et surtout à dix ans en 
arrière pour faire des comparai­
sons.
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Même avec les difficultés que po­
se la rareté de la main-d'œuvre 
et de certaines matières premiè­
res. les cultivateurs sentent leurs 
revenus s'augmenter peu à peu. Si 
i on veut nous permettre une ex­
pression familière, on peut dire 
qu enfin l'agriculture sort du bois. 
Le “plafonnement" des prix limite 
les profits qu’il faisait lors de l'au­
tre guerre, mais, en compensation, 
le même " plafonnement ", pour de 
multiples marchandises, agit en dé­
finitive de façon favorable.
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Monsieur Harold* J. Savoy, pré- du Fonds “L’Oeuvre du lait pour Kinsmen de Saint-Jean, dont les

skient du Kinsmen de Saint-Jean, la Grande-Bretagne", un chèque profits se chiffrent à environ $1200.
présentant à Monsieur J. Austin au montant de $1,000. partie des Un autre chèque sera bientôt en-
Murphy, représentant pour Québec recettes de la campagne du Club | voyé à ce Fonds.Aucun cultivateur n'a regretté


